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tion du pouvoir d'achat 


. Malgré l’aagmentati 


Les inégalités de revenus 
se sont accrues depuis Ta 


Le minutieux rapport publié mercredi 22 novembre par le Cantre d'étude 
des revenus et des coûts (CERC) conclut de l'examen de l'évolution des: 
revenus des Français entre 1974 et 1988 que les inégalités ont recommencé 
à se creuser depuis 1985. 

La ριπιοίρδίο δχρήραϊίοῃ ὃ 68 ρίνάποπιδπο γόοίοίο die [5 crobsanté boire. va 
coup moins rapide des revenus d'activité par rapport à ceux issus de la pro- 
priété mobilière et immobitière. ᾿ 


Le modèle français en question 


Le Pentagone Tandis que les manifestations se poursuivent 


sur la voie 


du désarmement! Le premier ministre tchécoslovaque 
engage le dialogue avec l'opposition 


Cédant aux pressions de la rue, le premier ministre tchécaslovaque, 
M. Ladislav Adamec, a accepté de rencontrer, mardi 21 novembre, une délé- 
gation de l'opposition conduite par des responsables étudiants et du nouveau 
Forum civique. {| a cependant demandé la reprise du travail. Selon certaines 
informations, un plénum extraordinaire du comité central du PC devrait 
s'ouvrir jeudi à Prague. La position du secrétaire général, M. Miles Jakes, 
paraît de plus en plus menacée. 


el Le défi de la jemmesse pragoise 


τὴ ἴα pro. PRAGUE à la bouche et l'air effronté de ceux qui | La société française cat en train de pouvoir achat des particuliers — les 
jet de budget pour l'année fis- de notre envoyé spécial viennent de défier avec succès l'autorité. Dire que tout ce qui Le trans trois exactement — ἃ eu pour 
cale 1991 sera, lui, en forte Les ne ἰοὲ τοραγάραι forme rapidement va dans le bon sens  gine ces revenes passifs qui bien évidem- 
LR RE gens passer, | form - : rover 
baisse rite | es Nano A la fête continue. Cette révo- Dem au De rod Des hommes ont | serait excessif. La lecture du repport que ment n'ont pas été répartis 
pane δ. δε τ FA Jution de novembre, malgré le froid péné- 1° les larmes aux veux. On les sent fiers le Centre d'Etude des revenus et des coûts cuire tous. Ἐ ᾿ 
M. Cheney lui-même. trant qui s'est abatin sur le capitale de la à'ape έσδεαξίοπ Qu ler PA οαθδῖδοτ us (CERC) vient de consacre à l'évolution . Son système de sociale 
Rien n'est décidé, mais l'on | Tchécoslovaquie, garde le caractère décenmies d’humiliation, de colères ren- su rare ces Français γε την ᾿ la protègetil la France des graves défauts 
parle officiellement d'une | joyeux et bon enfant qu'elle a su prendre trées. Cette journée du 21 novembre, cou- aus et Cët. de Ja soci icaine : sa dureté envers 
réduction de 29 milliards de dol- dès que La police ἃ eu le bon goût de se ronnée par un rassemblement de plus de è les pauvres et les faibles, son goût pour . 
lers dès la ièra année, et | retirer du jeu. deux cent mille personnes entre 16 heures Les revenus tirés d'activités Fenrichi ide, le peu de sympa- 
da-190:miserde ΘΙ à 1987 “Toute L j ἐς du à 21 bre ae dore aol er y thie qu'elle parte au bien-être ὅ 
tibérer 200 000 militairse et | 16 place Venceslas ἃ va défiler le peuple Le numéro un su hit-parade de la populs- | revenus passifs que verse notre système est probablement positive. Mas qu 
teux τοῖς que le bombardior Et en nie ue Dot rité pragoiso est, unc fois m'est pas cou de de Fi pt μα τον actions, réserve l'avenir? “ 
ertendu ls « teur de le nation tchèque, drapeaux trico. ne un journal. obligations. SICAV..) où immobilière # 
das étoiles » chère à M. Reagan, | lores en tête. Ils ont entre seize et vingt LUCROSENZWEIG | (loyers). Au cours de ces trois dernières Lire la saite et nos Informations 
seront de ces τ τ 
rep ans, l'insolence de la jeunesse, la gouaille or. années, de l'amélioration du PET D 
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milliards oflars). Mais, DT . 3 . = È 4; 
tout ls monde est bien Une profonde politisation s'opère dans les bassins niiniers 
d'accord pour juger que la 
Θ 
τ KEMEROVO dernier ont en effet pris posses- Ce n'était absolument ce 
τοηνοόο, Con voeu de plus bus | — donovoanvoyéspgur — sion de deux bureaux. Ce sesont qi était prévo, mais ces dé 
depuis La guerre mon- que deux petites u'on gués étant toujours ceux des 
diale ». Au luxe et à la modernité leur a cédées tout à fait officiel. comités de grève, il n'était pas 
Enfin, les progrès de la démo- près, rien n'est plus semblable ἃ Jement, car l'accord passé avec non plus possible de les chasser. 
cratie à l'Est, mais aussi les | un hall de gratesiel américain le gouvernement stipulait quelles C'est ainsi que la mairie de 
aléas de La perestroïka en qu'un hall de bâtiment officiel comités resteraient en place pour s'est transformée en 
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déjà accomplis : « aider » 
M v à persévérer 


armements stratégiques devrait 

enfin faire l'objet d'un traité 
dans les mois qui viennent. 
Quant à la négociation de 
Vienne 


ne fait pas exception à la règle. 

Paillassons boueux et lourdes 
Eee τίδιως A δαί, 
soviets et sa statue de 


délégués des comités de 
formés par les mineurs en juillet 


à l'école publique ? 


Le Conseil d'Etat doit se pro- 


un certain emberrss dans 
les milieux de l'éducation 
D rs On s’est aperçu, en 
let, que l'enseignement du 
δι figure dans tes pro- 


A L'ÉTRANGER : λιοδίο, 4,80 


ae sentait même la tentative 
de récupération, mais, bien assis 

au milieu des jourds bureau- 

crates et de leurs secrétaires 


des parles) 
(UTK) — dont le premier 
s'est tenu le week-end 


Les bureautrates ne s’en sont 
pas enfuis, mais, si le milicien est 


daire satirique officiel derrière 
lequel il étouffe de rire, et si le 
kiosque est aussi misérable que 
partout, il vaut, là, le détour. 
BERNARD GUETTA 


Lire la suite page 4 
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Le directeur de la DST affine que M. Charles Pasqua 

ui avait ordonné de fournir un faux passeport à M. Yves Chalier 
impliqué dans l'affaire Carrefour du développement 

Lire page 14 - section Β l'article d'Edwy Plenel 


La guerre civile au Salvador 
La bataille de l'Hôtel Sheraton 
page 93 


M. Mitterrand 


devant le Parlement de Strasbourg 
Le chef de l'Etat se rendra on RDA du 20 su 22 décembre 


page 7 


Propositions de M. Jospin 
‘Le ministre de l'éducation nationale demande 


pages 42 à 44 - section D 
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PAUEL contraste ! Au 
communistes  explosent 


et alors que la croissance 
économique est revenue, la 


France se Sent menacée par quel- 
fonlards à ἧι et des 


léparerait nos écoles — 
exploser de joie; nous, 

᾿ plutôt de cet 
avenir incertain qui ri de 
manquer de respect à notre 
nucléaire et, au lieu 


t vers le 
présent et l'avenir, cherchons un 
nouveau bi nous 


pourtant pas pru- 
dence : il ne s'attaque qu'à 
l'ennemi le plus faible. Les sou- 
venirs de la défaite de 1984 ne 


s’épouiller avant d’entrer à 
l'école. 


Mixité 
etimmigrés 
, Beaucoup trouveront ma réac- 
tion excessive 


parce que ce jugement est 
cutable et que je le partage 
catièrement que je Crais néces- 


DÉBATS 


.42 #? 
Société 
par Alain Touraine 
saire de m'in avant tout  mentset demande à l'Etatetaux. tion et d'activité auxquels il 
sur Les réactions nos bonnes de la protéger contre appartient. 
âmes. Commençons par le plus le mal. L'Etat et ses fonction- Une autre partie, au contraire, 
Menthe ος φαΐ ροτῖς ἀτιεῖπες mponmE Un eu αἰτεῖ De eu δαὶ σταῖς d'une dis 
[On CC qui attcint ussen! ui ἢ 

à la mixité; ἘΣ lïques et La raison. La religion bien sûr, Son accélérée. Crainte qui 


catholiques en sont-ils depuis 
toujours les ardents défenseurs ? 
L'école de Jules Ferry et d'Emile 
Combes et mon propre lycée 
étaient-ils mixtes ? 

D faut assurément défendre la 
mixité, mais est-ce une raison 
pour ignorer le chemin qu'ont dû 
et que doivent parcourir ceux qui 
viennent en particulier des deux 
rives de la Méditerranée ? 
J'étends cette remarque: les 
immi, plus encore que les 
autres, sont eu passage, d'une 
culture et d’une société à 
d'autres. Ils sont fortement 

È iétés riches, 


alors que le plus important est 
d'éviter les ruptures dont les plus 
faibles paient le prix le plus 
élevé ? 


En un mot, l’école est-elle 
faite pour éduquer où pour re 
ter, comme un conseil de . 
sion, Ceux qui ne sont pas 
Sourquer l'écol Phépral À 

uoi l’école, l'hôpital ou 
l'entreprise ne chercheraient-ils 
pas à faciliter l'intégration 
sociale au lieu de marquer 
frontières entre le permis et 
l'interdit ? Plutôt que d’opposer 
conformité et déviance, ne fant-il 
un sens concret à un 


Une grande partie de la 
France a peur de son environne- 
ment et de ses propres comporte- 


Votre solitude, 


c’est uniquement 
dans votre tête 


En fait cels n'existe pas. Parce qu'il y 2 forcément quelque part mn être qui 
répond à votre idéal. Comment faire pour que son chemin et le vêtre se 


croisent ? 


Vetre seule chance est-elle de νοῦς contenter des rencontres courantes 


en faisant confiance au seul hasard ? 


Fourlerrouver, Π ne suffit pas de rencontrer beaucou de personnes. Il 


surtout que celles-ci aient une sensibilité pro! 


compatible 


C'est cette aventure que vous propose Ion International : rencontrer 
Ses personnes qui souhaitent decouvrir un ètre comme vous, parce que 
leur personnalité, définie par une véritable étude psychologi 
correspond à la vôtre. EL cette aventure ne peut qu'aboutir puisque vos 
Contacts seront renouvelés jusqu'à ce que vous ayez russi. 


Pour recevoir la documentation “Le Hasard et l'Amour” 
Falies 3615 Code ion sux votre Minitel on retournez ce coupon. 


© Ion International 
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q , 

mais les polémiques qu'il a 
déclenchées montrent que la 
France est divisée sur la straté- 
gie qu'elle doit adopter au 
moment où, plus que jamais, 
dirigeante, et 


ps ee 
ment séparée de l'affectivité, et 
l'individu des groupes de forma- 


formel permettant de 
confronter les points de vue sur les 


pouvoir de remplacer le partage de 
Yalta par une autre combinaison, 
et la situation reste trop fluide pour 
se prêter à une telle entreprise. De 
l'Atlantique à l'Oural, les choses 
sont désormais si floues, 


comme 
avons pris l'habitude du racisme 
de Le Pen ; ἢ est si grossier qu’il 
semble se condamner lui-même à 
té et les intellectuels 
totalement 
société 


l 
s’en sentent 
indemnes. is toute la 


qu’elle ressent comme une 
Parfois en termes bru- 


rationalité 
et la liberté aussi bien qu'une foi 
ii 


Europe 


La Communauté ES 
face aux révolutions de l'Est => 


par Maurice Duverger 


soigneusement dissimulée aux 
citoyens. on avance vers Jui, 


En 1993, 80% d'entre elles 


. TRAIT LIBRE 


AU COURRIER DU Monde 


Les délais de consultation 

: Ξ πε 

ἐξα NU due l'affaire des 
«silos », paraissent dérisoires dans 
Le plus large contexte de la disponi- 
bilité des collections en question, 
d’autant que l'attente ontre- 


les très bibliothèques, 
comme la Pubtic Library ou la 


Cette égalité n': 1 à 
Lette ei one σα D, 
20 dingue per un amour, parfois 
excessif, pour les références 
graphiques. 


veto. Aïosi, plus ᾿ 
progresse, plus la démocratie 
st-ce l’avenir que 

va offrir aux de 


actuel de la Communauté la légis- 
1 Elaborée 


tunément que 
conquérir quand elle n'est pas 
spontanément accordée. 
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Comment des gou- 
vernements Eat ὑέος 
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Pour faire à la carence des 
bibliothèques on général, qui 
les «spéci » comme 


dans un presnier phatôt 

de se quereller ? Par l'entremise 
rojet de 11 bibliothèque de 
rence, une opportunité unique se 


pour 
1 que redressement il y ait, les 


deux camps doivent * Un 


ΠῚ 
δὲ 
ἔξ 
} 
Ἶ 


{π| 
ἔ 
Ἢ ἔ 


(1944-1969), -- 
Laurens (1882-1985]: 


“απ να ee. 


- Ἐπ 


ESPAGNE : après l'assassinat d'un député de Herri Batasuna 


La police semble privilégier 
la piste de l’extrême droite 


C'est apparemment en direction 
de l'extrême droïte que la police 
espagnole dirige ses recherches 
après l'attentat du lundi 20 novem- 
bre ἃ Madrid contre lés parlemen- 
taires de ls coalition Herri Batasuna, 
proche de l'ETA militaire : le député 
Josu Muguruza avait été tué οἱ son 
collègue, Inaki Esusola, gravement 
blessé (la Monde du 22 novembre). 


MADRD 
de notre correspondant 


Pour coordonner l'e: 
ministre de l'intérieur, 
Luis Corcueraq. a nommé un res- 
ponsable de premier plan de son 
département : le commissaire 
Alberto Elias. chef de la brigade 
d'information intérieure, qui 
contrôle notamment les activités de 
- déstabilisarion - des milieux 
ultras. Ce choix donne ἃ penser que 
la police dispose déjà de solides 
indices quant à la paternité de 
l'attentac Le président du gouver- 
nement, M. Felipe Gonzalez, ἃ 
affirmé. mardi. que l'enquête 
devrait avancer « dvec une grande 
efficacité =, en raison des circons- 
tances du crime, notamment la pré- 
sence de nombreux témoins et le 
fait que l'un des deux agresseurs 
ait agi pratiquement à visage 
découvert. 


δια. le 
. Jose- 


Les appels téléphoniques par- 
venus mardi à plusieurs journaux 
basques et revendiquant l'atieniat 
au nom du GAL ne sont pas pris 
très au sérieux à Madrid. Le 
Groupe antiterroriste de libération, 

ui avait assassiné au Pays basque 
rançais une vingtaine de personnes 
considérées comme proches de 
J'ETA militaire, est depuis long- 
temps en veilleuse et n'a pratique- 
ment jamais frappé en territoire 
espagnol, La police semble davan- 
tage envisager l'hypothèse d'acti- 
vistes d'extréme droite, peut-être 
liés à ceriains milieux militaires 
ultras, qui ont voulu de la sorte 
empêcher toute reprise des conver- 


sations menées à Alger entre le 
gouvernement et l'ETA militaire. 

La coalition Herri Batasuna, de 
son côté, a assuré qu'il s'agissait 
d'un - crime d'Elal - : C'esi 
l'expression employée par son 
député, Ton Idigoras, lui aussi pré 
sent au moment de l'attentat 11 ἃ 
rappelé que l'enquétc sur l'assassi- 
nal, en novembre 1984, d'un autre 
dirigeant de {a cualition, M, San- 
tiaga Brouard, avait piétiné pen- 
dant cing ans εἰ que les auteurs du 
crime n'avaient jamais été décou- 
verts. M. Idiporas a toutefois réi- 
téré que la mort de Josu Muguruza 
ne modifierait pas la décision prise 
par sa formation d'être présente 
- ponctuellement » au Parlement 
de Madrid. 


Grère 
az Pays basque 


L'attentat a été unanimement 
condamné par les partis politiques. 
y compris dans les milicux qui 
n'éprouvent guère de sympathie 

ur la coalition Herri Batasuna. 

cérémonie de constitution des 
Chambres, mardi, a commencé par 
une minute de silence à la mémoire 
du parlementaire assassiné. Dans 
leurs réactions. les hommes politi- 
ques, tant ἃ Madrid qu'au Pays 
basque, ont toutefois souligné qu'il 
fallait avant tout éviter désormais 
unc nouvelle escalade de la vio- 
lence. 

Les incidents qui se sont pro- 
duits mardi au Pays basque à 
l'occasion de la - journée de lutte » 
organisée par la Coalilion ont été 
dans l'ensemble relativement 
limités. Cependant, à Bilbao et à 
Saint-Sébastien, des groupes de 
très jeunes gens ont brisé les 


vitrines de plusieurs banques et | πῃ 


commerces et lapidé le siège du 
Parti socialiste. Un arrêt de travail 
général de vingt-quatre heures a 
par ailleurs été décidé au Pays bas- 
que pour mercredi par Herri Bata- 


ÉTRANGER 


URSS : muié au conseil de défense 


M. Zaïkov perd son poste de chef du parti à Moon 


é τ finalement décidé ἃ de travail au sein du comité central et ᾿ 
Convoqué pour le mois ἀοοῖσ- δέμήσπιαι «δείδθ ἃ one le du conseil de défense de l'URSS», 1962). que le τὰκ » (ane 
bre 1990, le congrès du Parti com ὅς, eq a 46 ré édujouraulen- dont il a ét£ nommé premier vico- que C'ét que M 
muniste SOVIÉTIQUE Sera Préparé demain, ce départ était en faitattendu Président Ω es Car ἣ 
par un bureau politique totalement depuis que le premier secrétaire ἐς  Présidé par M. Gorbaichev, ce ἐπ Prèraier € Loi 
dominé par des réformaters favo- Moscou n'avait pas su empêcher, an conseil dirige les forces armées en cas Fe ones armes ges ser le 
rables à M. Gorbatchev. Une des intemps dernier, son pré de conftit. Pour un membre du bureau με <érentes. 
èM . Une des {Elise de se faire ἀὲ politique, même spécialiste de lindus-. dit plates-formes 
deux dernières personnalités à Y la capitale avec presque 90 % des voi. _ trie militaire, il s'agit Ιὰ d'une mise an ct 18e confirme εἴτα que οτος de 
siéger. M. Lev Zaïkov, 8, en effet, Ce uriomphe avait marqué le désaveu placard. Outre qu n'est pas certain ps Ca Sn de tout 
été écartée, mardi 21 novembre, des conservateurs, de ceux-là mêmes tout que le Parlement confirme Cas, restauré. Ἶ 
κ M . Quiavaientobtenu,unanet demi plus cette nomination, on notera que le "6. 
de son poste de premier secrétaire τὰς la tête de M. Eltsine après une secrétaire pénéral n'a pas fait la moin- [Le choix de M. ἴσου 
du parti à Moscou. υς réunion du comité central _ dre allusion au travail de M. Zaikov εκοξάεν à M Zaïkor est quelamis 
au cours de laquelle il avait dénoncé au sein du bureau 2 de part à Moscou avuit 68 lon à, 
MOSCOU leurs combines et leur inertie. L'homme qui lui succède à la tête es eco 
de noire correspondant de Focganisation de Moscou. M. lourt Le priunge éermer : πυροῦ à deux 
AR : Un successeur , Cinquante ans, était devenu autres dans Parrendissement 
C'est ce poste qui lui assurait, secrétaire du comité de Moscou en Houtyeher de la capitale, avai rene 
comme il est d'usage, sa place à la <sosple > septembre 1988 et deuxième plus de 84 % de suffrages hosilles, au 
direction du part. qu'il devrait donc une telle défaite, M. Ζαῖκον taire en décembre de la même année. re Ce Amen Em du 
avoir quitté sous trois mois au maxi aurait logiquement dû se retirer de Il avait été à ce poste le seul des diri- de 1938, M Corbatcher avait 
emum, L τ son ami Egor Ligatchev  juimême. plus en plus ouverte- geants de Moscou à entretenir des por que les chefs Γ 
complètement isolé. Car, de remanic- ment critiqué, il s'était pourtant cts réguliers et bons avec les part poésie Le oser de mess, 
ment en remaniement, celui qu'on accroché, avec Le soutien d'un appareil cqpariaions infor de la cap (δ eigaifait dersient trouver 
appelait le « chef de file des conserva- local qui voyait en lui son dernier rem- qui le considèrent comme un  grâceagprèsdes 
teurs du bureau politique - en est part. ΤΠ fallait crever l'abcès, et c'est ce ame de + souplesse », ASSCZ prag- ML Prohofier ef merbre du comté 
maintenant devenu l'unique conser- qu'a fait M. Gorbatchev en venant  matique, d'autres termes, pour de de la secion ne la 
vateur — témoin d'un passé révolu et expliquer devant le comité de ville de savoir pratiquer le dialogue. rue À res 
otage commode pour M. Gorbatchev, Moscou que le <comité central » Imerrogé, début septembre, parles VOOPRES ae mec ξείνῳ qui à 608 
qui maintient ainsi la fiction d'une (personne d'autre, en l'occurrence, de Moscou, M. fus smocion qu 
ésentation au sommet de tous [ες que lui-même) avait jugé que M. Zaf. déclarait que le « retard du ec Pasmdon- oise ssdosalste 
courants de l'appareil. kov devait « centrer son attention sur était devenu évident à l'issue de la  Pandnt.| 
Les jours de M. Ligatchev n'en sont 
Pnau à Ben peu de chances ἡξας £a Nomvelles inculpations dns 
isqu'il a bien peu Η 5 
Rndut par eouveau τας [6 directeur du théâtre la Taganka |° 


tal qui sortira du congrès d'octobre 
1990. D'ici là. se seront en effet 
Druide Cie 
préparation du congrès et l'électi 
des délégués, mais aussi les élections 
pour les conseils municipaux et les 
Parlements des quinze Républiques. 
A peu près partout, les conserva- 
teurs devraient essuyer de cuisantes 
faites. et tant les instances d'Etat 
que celles du part dans route l'URSS 
devraient donc être dotées d'appareils 
profondément renouvelés. Sous un an, 
l'échiquier politique soviétique aura 


suna. Ce mouvement semblait iné- | été aussi radicalement modifié que 
galement suivi dans les grandes | ceux de l'Europe centrale. C'est pour 


usines de Biscaye. 
THIERRY MALINIAK 


GRÈCE : ancien gouverneur de la Banque centrale 


M. Xénophon Zolotas forme 
un gouvernement d'union nationale 


Après deux semaines 
d'impasse politique, de 
chassés-croisés et de 
discussions-marathons qui ont 
suivi les élections du 5 novem- 
bre, les dirigeants des trois 
principaux partis grecs sont 
parvenus, mardi 21 novembre, 
à un accord sur la formation 
d'un gouvernement « accepté 
en commun ». {Nos dernières 
éditions du mercredi 22 novem- 
bre.} 

ATHÈNES 
de notre correspondant 

L'accord, de l'avis mème de 
MM. Constantin Mitwotakis pour 
L Nouvelle Démocratie iconserva- 
députés). Andréas 
ou pour le PASOK 
128 diputéss et Hari- 
μι is pour M Coalition de la 
sauche et de progrës (communiste, 
Ci députésr αὶ ἐτέ signé nour éviter 


Jtoir volé déju 
année, ont été σου» 


duree hmmise. iusqu'a La mi-avril, 
ei sera dinigé pus M. Xénophon 
Zolouas, ur éminent économisie 
ἄρὸ de quai ngt-cing ans. Ce 
choix - uncn. marque le souci 
de dirigeunts Politiques de pürter 
tout leur effort sur les problèmes 
économiques qui se sont accumulés 
denuts plus de sit mois. L'objectif 
numéro un cost de réduire l'impor- 
déficit public, qui atteint plus 
: du PIB. Les trois partis ont 
adonté un programme économique 
d'urgence fixant une réduction 
5 % 1 3% du défici: public 
1990 en augmentant les 
amaoûts, les tamis publics et en 
réduisant les dépenses du secteur 
pubic. 
L'accord porte également sur la 
Fi ue salariale et sociale pour 
L ble de j'année prochaine, la 
limitation de l'inflation, la lutte 
contre le chomage et le préparation 
du pass au rohé iméricur euro- 
pécn de 1993. Aucune dévaluation 
de La drachme n'est prévue. 

I est sûr que l'autonté morale 
de M. Zclotus contribuers à la 
remise sur peu de l MIE pTeC- 
que malade de ses déficits crois 
sants ©: d'un poids toujours plus 
furt de la dette extérieure, Conser- 
vatcur modéré, partisan de l'évono- 
mie libérale, M. Zolota: ἃ été βου. 


verneur de la Banque de Grèce 
pendant près de vingt ans. de 1955 
à 1967, avant la dictature des colo- 
nels 41967-19743. puis de 1974 à 
1981, jusqu'à l'arrivée des socia- 
listes zu pouvoir. Monétariste 
renommé. il ἃ été représentant de 
la Grèce au FMI. membre de la 
délégation grecque auprés de 
l'ONU οι deux fois ministre de la 
coordination économique dans des 
gouvernements provisoires, en 
1952eten 1974. 


Les limites 
de l'accord 


Le gouvernement. qui devait 
être nommé mercredi. comprendra 
quelques ténors de chacun des 
partis — à l'exception de leurs 
Chefs — et des persunnalités indé- 
pendantes. 

Les trois diripeunts n'ont pu, en 
revanche. s'entendre jusqu'a pré- 
sent ur us Série de questions de 
politique nationale et étrangère. 
Les prochaines élections prévues 
maintenant à la fin du mandat de 
M. Zolotas et après l'élection prési- 
denuelle du mois de mars se dérou- 
leront. par exemple. avec la même 
loi électorale, selon le vœu des 
conservateurs. 

Le dossier brülant de la présence 
militaire américaine en Grèce n'a 
pas été réglé. les trois partis cam- 
pan! sur leurs positions. Selon 
l'accord gréco-américain de 1983, 
les bases américaines doivent être 
démanticlées au plus tard en mai 
prochain. Les conservateurs sou- 
butent leur maïntien, les socia- 
listes accepient de négocier en 
pant des conditions et en soumet- 
tant un éventuel accord à référen- 
dum. tandis que les communistes 
désirent leur retrait immédiat. 
Selon MM. Papandrèou εἰ Flo- 
taxis. le gouvernement Zolotas 


n'aura qu'à régler les - problèmes 


technigues - Qui pourraient se 
poser d'ici à la mi-avril. 

. L'éventuelle décision d'extradi- 
tion du Palestinien Mohammed 
Rachid-Hamdam, soupçonné par 
les Etats-Unis d'être un terroriste, 
et qu pèse lourdement sur les rela- 
tions entre Athènes et Washington, 
a été reporté par MM. Papandréou 
εἰ Filorakis au mois de septembre 
Prochain. 

Malgré toutes ces questions lais- 
Ses en Suspens. les trois leaders se 
sont félicités de ja solution - pasi- 
tive - apportée à la crise, qui per- 
met avant out d'éviter noue 
veiles élections. 


DIDIER KUNZ 


ne pas laisser com, cette 
échéance que M. tchev s'est 


Le défi 
de la jeunesse pr: 


{Suite de la première page.) 


C'est le Svobodne Slova. Ce 
quotidien dont le titre peut se tra- 
duire par «la Libre Parole », est 
l'organe du Parti socialiste τομὲ- 
que, une formation jusqu'à ces der- 
nières semaines satellisée par le 
Parti communiste, dans le cadre du 
Front national. Ses locaux se trou- 
vent sur la place Venceslas, et c'est 
de son balcon que les porte-parole 
des mouvements d'opposition se 
sont adressés à la foule. La sonori- 
sation était parfaite, et un dialogue 
plein de vie et d'humour s'est 
engagé entre les orateurs εἰ ceux 
qui les écoutaient. 

Le plus applaudi, bien sûr, ἃ été 
Vaclav Havel, qui. pour la pre- 
mière fois depuis 1968, pouvait 
s'adresser à ce peuple qui lui a faït 


; une ovation, Comme il ἃ aussi 


applaudi à l'évocation de la 
Charte 77 et au nom du cardinal 
Tomasek, primat de Tchécoslova- 
quie, dont un message a été Ju à la 
tribune. Tous les orateurs ont stig- 
matisé les brutalités de la police 
contre les étudiants qui avaient 
manifesté le 17 novembre. On 
réclame des commissions d'enquête 
et k chätiment des responsables. 

Des journaux. comme le Lidova 
Demokrace (Démocratie popu- 
aire). organe du Parti démocrate- 
chrétien, commencent à publier 
des témoignages de victimes de la 
répression policière. Les noms des 
chefs de la police sont abondam- 
ment cités, εἴ des doigts levés en 
l'air par des milliers de gens indi- 
quent bien le mépris dans lequel ils 
sont désormais tenus. 


« Jakes, à l'usine !» 


L'orateur le plus ovationné fut 
celui qui parlait au nom de cette 
nouvelle organisation chapeautant 
le mouvement populaire : le Forum 
civique. Ce dernier, qui s'est 
constitué à l'image du Nouveau 
Forum est-allemand, ne se const 
dère pas encore comme un pari 
politique classique. Il se veut plutôt 


l'organe de surveillance des droits | 


de l'homme, instance morale qui 
empèche tout relour à la situation 
antérieure où l'arbitraire du pou- 
voir ne connaissait pas de limite. 
Dix représentant du Forum civi- 
que ont rencontré mardi, pendant 
une heure et demic. le premier 
ministre. M. Ladislav Adamec. 
Celui-ci leur a confirmé que le pro 
cureur de la République avait 
ouvert uné insuuction sur «les 
causes et le caractère approprié de 


de are 


Le Soviet suprême d'URSS a 
approuvé, mardi 21 novembre, la 
nomination d'un acteur et metteur 
en scène de théâtre, M. Nikolar 
Goubenko, quarante-huit ans, au 
poste de mimstre de la culture. Le 
portefeuille de la culture était 
vacant depuis quatre mois, le 
Soviét suprème ayant refusé en 
juillet dernier de reconduire dans 
ses fonctions M. Vassill Zakharorv, 


remier ministre, 
M. Nikolat Ryikov. La nomira tion 


célèbre théâtre de la Taganka à 


agoise 


l'intervention des forces de 
ordre » lors de la manifestation 
du 17 novembre, qui avait fait offi- 
ciellement trente-six blessés. ΠῚ à 

lement assuré qu'il n'y aurait 
plus désormais de ion poli 
cière des rassemblements et que le 
gouvernement allait donner la pri 
rité aux réformes politiques. Cette 
annonce a fait vibrer la foule de 
plaisir. mais son enthousiasme fut à 
son paroxysme lorsque le porte- 
parole du Forum civique égrena les 
noms des gouvernants qu'il sou- 
haite voir quitter sans délais la 
scène politique. 


— « Milos Jakes ?- 

— À l'usine ! crie la foule. 
- - Aloïs Indra ?- 

- À l'usine! 


Tous les membres du bureau 
politique du Parti communiste, 
dont le nom est lié à l'intervention 
des troupes des pays du pacte de 
Varsovie, en août 1968, sont ainsi 
tavités à débarrasser le plancher. 
Pour rendre leurs revendications 
encore plus claires, les manifes- 
tants sortent leurs trousseaux de 
clés de leurs poches, les font tintin- 
nabuler quelques instants, C'est 
une métonymie populaire d'une 
porte que la nomenkiatura tchèque 
va être bientôt contrainte de pren- 
dre si elle veut sauver ce qu'il reste 
d'un régime à la dérive. 


LUC ROSENZWEIG 


a CHINE: M. Li Peng: « Pékin 

ne chongera pas de politique. » 
τ πὸ La Chine ne changera pas sa 
\ politique simplement parce qu'il y 


de l'Est, ἃ déclaré, mardi 
21 novembre, le premier ministre 
chinois, M. Li Peng, visite au 
Népal. La presse chinoise a, 
d'autre part, publié mardi le dis- 
cours prononcé lors du dernier plé- 
num du PCC par son secrétaire 
général, dans lequel M. Jiang 
| Zemin a appelé à lutter contre les 
[τ Jorces internationales hostiles », 
1 à mettre fin à la « confusion » idéo- 
| logique en étudiant la ligne de 


: masse prônée par Mao Zedong et 
: « à centraliser et à renforcer les 
! contrôles » sur l’économie. 
, M. Jiang ἃ aussi atcusé « certains 
dirigeants » d'avoir «pris parti 
pour les émeutiers » de la place 
Tiananmen, faisam sans doute allu- 
sion à son prédécesseur, M. Zha0 
Ziyang. -- (UPI, AFP, AP.) 


nommé ministre de la culture 


on, Ve e 
1983 à 1987, α διά inculpé lundi 

Moscou, a été approuvée par une novel ET) par 
écrasante majorité du Soviet Ro as gprème Ὰ DES pe 
seuls huit députés ayant | ji, avait été arrêté en octobre 
contre. 1988, dans le cadre de € l'instruction 

M. Nikolaï Goubenko a débuté | Sur «l'affaire ouzbèque», nn 
dans les années 60 au théâtre de la | Casemble d'affaires do pots de vin 
Tagauka, qui était alor un des | © de trafic d'influence, qui ἃ vain 
rares à monter des pièces d'avant- Brejnev, Youri Fhourbe 
garde, sous la direction du metteur | τον. Un jer ministre 
en scène Youri Lioubimov, déchu | d’Ouzbékistan, M. Khoudaïber- 
de la citoyenneté soviétique au | diev, avait été condamné en sep- 
début des années 80, mais qui a | tembre à neuf ans de de tra- 
depuis été autorisé à se rendre à | vail à régime sévère cadre 


raconte 
Maupassant. 


Minutieux, érudit, fourmillant d'aperçus iné- 
dits et très émouvanis, l'ouvrage d'Henri 
Troyat nous donne l'envie de nous replonger 
dans l’œuvre du Normand, ce qui est le signe 
même de sa réussite et de sa qualité. 


Hector Bianciotti - Le Monde 


Henri Troyat éclaire avec beaucoup d’intelli- 
gence et de sensibilité toutes les ombres de ce 
romancier voluptueux et douloureux. 


Jean-Marie Rouart - Le Figaro 


Broché 110F, 
Relié 150F. 


Grandes Biographies 
Flammarion 
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ΗΝ 
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Sous la direction de Pierre Gentelle 


Un ouvrage de référence sans 


équivalent 
Φ La crise du printemps 1989 et les 


événements tragiques de la place Tian An 
Men ont montré la nécessité 


l'œuvre dans la Chine contemporaine. 


Φ En plus de 200 articles, L'éfat de la: 


Chine propose un panorama complet du 
pays : civilisation, société, organisation: 
du pouvoir, vie quotidienne, dé- 
mographie, économie, -arts et culture, 
ΐ politique extérieure, diaspora, etc, 
© Pour dresser ce tableau d'ensemble, 


ἱ 132 auteurs ont réuni leurs compétences ᾿ς 
᾿ des universitaires — représentant Ia.’ 


vitalité et la diversité de fa sinologie des 


pays francophones, - des chercheurs: 


chinois, des journalistes, des diplomates... 

@ L'état de la chine comporte en outre 

60 bibliographies thématiques, des cartes, 

: des fableaux statistiques, des diagrammes, 

un index de 2000 entrées utilisable pour 
partie comme lexique chinois / français" 

Φ D'une grande lisibilité, L'état de la 

Chine. par ses approches croisées, 

constitue un instrument de travail îr- 

“remplacable. 


: Relié," {56 pages. 


L'ÉTAT DE LA 


di - 


ET DE SES HABITANTS 


‘de. 
comprendre en profondeur ce qui est à : 


EUROPE 


La révolution à froid 
des mineurs soviétiques 


ongle débat monte ἄτα mur is 
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baux 
a Ares “dans le Kouzbass, la 
de l'environnement, 
application sans sans délais des 


un règlement 
s politique » de la grève de Vor- 


ἜΣ: ations du parti 
soutiennent le mouvement Ouvrier, 
et personne ne peut séparer le parti 
communiste de la classe 
oHyèrE ἔκ von mercredi 
15 novem! premier 
de région, Vu Melnikov, après 
MR 0 était fi 

ca tout fier, 
mais si fier qu'il ne se rendait a] 


ier faisaient 
deux, qu'il en était réduit à 
les trains en marche et qu'il venait 
en fait de la victoire de 
ses adversaires. 


Quel 
programme ? 
SE pour es qui δὲ de l'anion, 


explique à la mairie l'un de ses ani- 
j Mateurs, Vladimir Dreval, 


affaires de corruption, c’est 
l'an 


ΤῚΝ come personne, mais Tu 
seulement ce qu'il pouvait se pro- 
l'O τοῖς, des mi ὧν ἤσσης 
le jeune 
militant se mêlent à ses habiletés. 
de dirigeant itique. C'est déjà 
un joueur d échecs mais c'est 
encore l'adolescent révoné qui 
Ï oppose la candcur au 
Le um mode. 
un programme à 
| tion explosive, dans fs 


] 
(premier de ἴα 
| Ge ue eh tâche la SAS 
! 
| 


actuelle est de transmettre La tota- 


ἐμέ des aux soviets et de 


battre» pour l'abrogation de cet 
article 6 de la Constitution et qui 
« saluera la ἀπο d'un nou- 
veau les principes 

L'air ΡΟ 
ne core, [car] Ἰομε rronO" 

La modestie peut être ἴα pire des 
insolences, et Cela continue ainsi 
sur deux pleines pages dont le for- 
mat, les colonnes et les caractères 
sont ceux de ousbass, le quoti- 
dien du parti, pour La simple raison 
qu'elles sortent de ses imprimeries 
où travaillent deux cents membres 


‘une seule certitude : « Les 
-Îls sans 


? Comme 


lisme 
accrochés à 


à quelqu'un et que ce réle leur est 
tout Le pays, ils très dévolu - 


Dans l’hésitation générale que 
<ismes», cesse, chacun, de M. Gorbatchev à 
l'UTK, este à l de 


guettes », dit-il, avant d'ajouter : 
« Bien que nous en. envie, 
nous ne pouyons pas refaire 
comme après 17: prendre à cer-. 
tains pour donner à d'autres. » 

Aslanidi : ee meil- 
leur système, ce n'est ni le capita- 
lisme πὶ le socialisme car, pour 
reprendre l'image de Wolcsd des . 
trois boulangeries, la meilleure est 
celle dont sort le pain le meilleur 
et le moins cher. » Où a-t-il In ça 7 
Dans Arguments et fall 


ET de ce 
déjà plus de dre 

mise, ᾿ 

RNA 


Ἶ coup du 
ouvrier et de la dictature du 


Sean ΕΓ 


Pas priori, c'est ls modèle sué- 

de », POur-- 

rl 6 leader de τ Ms 
Hide 


costand débordant de. 
ile qui déplore dans Le min 


ει 

ders des mines de Malinovska, 
dans le ad à du bassin, admet 
d'emblée que le programme éconc- 


x connäis- 
sances ». Il s'agirait en deux mots 
fer LURSSS as τοῦτο toute 
arriver 'amtonomie 
femme de la En de casser 
grands ministères de Moscou, 


miracle n'est pas 
πο Φ membres de 'UTK n'ont pas 
plus d'idées arrêtées, et le 
recoinelsseut volontiers, sur 
l'objectif à atteindre. Capit=- 
lisme ? Communisme gouvelle 
manière Ὁ Autogestion ? Socia- 


temps qu'on » ne püisse plus débat-‘ épis de PUEK qu qu'ils prête 


tre d'un seul problème sans que . 

- chacun commence à dire:.« Aux vailleurs »; à celle, jaitiale, 
Etats-Unis ceci, aux Etats-Unis d'« union des ouvriers ». Cela n'a 
cela...» : | pas εἰ sn ma Tout ie, tout 

- rippe οἵ, 1σῖ ComiDe 
< Qu'est-ce que ça veut tre? : le monde tombe: d'accord pour 
L'Amérique, après tout, ce n'est -expli ‘que M a 
ρας δίξιι πῆ 58᾽ ἀχοϊαπιοτ, confes- beaucoup'perdu de sa i : 
qu'il n'a «pas assez d'imägi ‘ Alexan 
pour se réprésenter ce que tt a el τς l'as 
c'est qu'un y visé local 
tal » et qu'il à aimé les «bonnes  ticité'et star 
relations » qu'il y avait ici, « avant es 
la crise », entre voisins et ouvriers οἰ δέαιε δἰ 
d'une ri je l'a: 
- cv δα 
pe A) - πὰ 
La impopularité» ‘voulons 
de M Gorbatcher - 


r ΤῊΣ . 
le pouvoir és soles " nr 
avait été ΠΥ 65.1917 ar] ὁ Éd y néanmoins. 

aun M rer : 


Permis 1out cela et il est nn, facteur" 

É For J'ades fils” 

la situation grave, et je n'ait 
meurent dons. 


di pas, “besucou + 
: ΕΞ ΧΗΣ FEtat à travers ἡ 


run ee 


 parfuniées de la: 
être" habitées: aus δ 
antodidactes. Rien m'est ample Le 
-milicièn rit de plus belle. - 
An Re nes Mais 
une 


ces ouvriers qui lui trouvent encore 
des vertus. « Conscience de 
classe », comme on disait avant 7” 

ience, en tout Cas, que, Le 


Jour venu, La mutation 
se fora forcément sur le dos’ de 


Le Honde 
EN BANQUE DE DONNEES 


LE TEXTE INTÉGRAL.DU MOND: 

INDEXÉ DEPUIS JANVIER 87 

EN LIGNE SUR VOTRE TERMINAL OU VOTRE MINITEL 
POUR TOUS RENSEIGNEMENTS : ι 


court. Le bureau politique a 
tancé,. lundi 20 novembre, une 
mise ὁπ garde à ceux qui avan- . 
cent- « des revandications 


* crèts escale à Moscou le 4 ou le 
ὃ novembre, à l'aller on au retour 


que y aurait eu ostensiblement, en 
présence des membres du burean 
Folie, un long ar vec lune 
es « victimes > de Jivkov, 
M. Stoïan Mikhaïlov, ancien haut 
dirigeant du PCB écarté en 1988 
pour s'être oposé au πααιότο EL ἢ 


du PCUS, qui 
auraient été reçus par M. Jivkov. 
On tient ial le 


EUROPE 
” Bulgarie: les limites de la libéralisation 


nost, sont plus nuancés : « Vous 

nous enchaïnons de nouveau à la 
Russie, ce qui ἐπὶ mauvais d'un 

poim de vue , ditil, mais 

politiquement préféraële ἃ 
l'abime... » 


Faure «décrocher » de. 
ment un petit article dans La revue 
de Moscou Vingtième Siècle et 
Paix... 

Le nouveau secrétaire général et 
chef de l'Etat, M. Mladenov. a en 
tout cos iout de suite adopté le 
style d'un Gorbaichev bulgare, ce 
Sparte D prend on bain de 

LU 
foule devant les caméras, visite les 
usines et «parle vrai» avec les 
ouvriers, courtise les i 


rend aux télésportateurs. après ane 
suspension de quatre mois, une 
émission tout aussi populaire que 
« Vzgliad » en URSS. 

En dix jours, il a déjà à son actif 
ὅπ bilan non négligeable : deux plé- 
nums du comilé ceniral qui ont 
permis la mise à l'écart, outre 
M. Jivkov. de uois «durs» du 
Politburo, la réhabilitation et réin-, 
tégration au parti de quatorze 
intellectuels exclus pour leurs opi- 
uions discordantes, deux réunions 
Le bauts dirigeants. dont lui- 

même (2), avec les intellectuels 
d'opposition qui ont pu s'y expri- 
mer très librement, l'abolition de 
Particle 273 du code qui blo- 
quait toute liberté de parole, et 
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More cependant rester vigilants : 
la malhonnéteté, par exemple, du 
compte rendu de ὃς rassemblement 
publié par Rabotnitchesko Delo, 
l'organe du comité central, les a 
laissés réveurs ; s'il 2 su écouer jes 
intellectnels, M. Mladenov ne leur 
a rien promis ; le bureau politique 
compte encore quelques bons jivko- 
viens et l'appareil, 18 nomenkla- 
tura, est là aussi. Déjà, certains 
opposants se voient taxer d'«extré- 
misme » 

La chute de Todor Jivkov a en 
fait surpris tour le monde, et dans 
un pays qui, comme le souligne le 
sociologue Petko Simeonov, n'a pas 
« de tradition de dignité civique », 
l'opposition n'était pas préparée. 
Les objectifs de cette période de 
changement ne sont clairs pour 
personne — sauf peut-être pour 
M. Miadenov, qui ἃ réaffirmé dés 
le début le rôle dirigeant du Parti 
communiste et 52 volonté de mener 
« La restructuration uniquement et 
exclusivement dans le cadre du 
socialisme, au rom du socialisme 
et sur la voie du socialisme ». 


is la chute de Todor Jivkov, Sofia s'engage sagement sur la voie des réformes à la soviétique 


Ne serait-ce que pour avoir le 
temps de s'orgaciser, d'élaborer 
des programmes, de trouver des 
leaders, d'apprendre à se connaître 
— le mecting de samedi a révélé 
combien tous ces groupes informels 
peuvent parler un langage politique 
différent, depuis. les communistes 
Téformateurs qui disent -cama- 
rade Μίαδεπον » jusqu'aux démo- 
crates libéraux, qui parlent de 
< monsieur Mindenov», — l* 
sition veut éviter de précipiter les 
choses. Mais comme la nouvelle 
équipe au pouvoir, elle s'engage sur 
ὅπ terrain inconou: la population, 
maintenant libérée de La peur, et en 

iculier La jeunesse qui s’agite 
déjà à l'université, sera-t-elle aussi 
paiiente ? 

Les révélations sur la « monar- 
chie médiévale - de Jivkov peuvent 
servir, dans un premier temps, 
d'exutoire au profond mécontente- 
ment de gens dont Le niveau de vie 
s'est considérablement dégradé ces 
derniers mois. Mais il en faudra 
davantage pour restaurer le crédit 
d'un Parti communiste dont, selon 


. un bomme 1 donner à un Parlement momi- ἱ k - Les autres, eux, tätonnent : faut- Ἢ er 
mocale. δ un τῆς de v TOR cape dépens 1 contester le rôle dirigeant du 6 sondage cffomué per insinet 
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Plus une entreprise se développe, et plus nombreux 
deviennent ses échanges avec son environnement 
économique et social 

Comment les rationaliser et les optimiser pour 
gagner en productivité ? L'EDI met en œuvre une 
procédure à la fois plus rapide, plus économique et 
plus fiable ἢ libère l'entreprise de la lourdeur 
bureaucratique et des dépenses qu'elle entraine. 

Ἢ lui procure un gain à tous les niveaux de son 
activité: ργοάιοιοπ plus efficace, rotation des stocks 
accélérée, livraisons et paiements plus rapides, 
gestion de trésorerie améliorée... 

L'EDI concerne toutes les entreprises et organisations 
industrielles et tertiaires. Fédérateur et plaque, 
tournante de la communication inter-entreprises, 
partenaire central des acteurs de l'EDE TRANSPAC 
se devait d'en étre aussi l'architecte. C'est déjà une 
réalité dans l'automobile, le négoce, la presse, avec 
les programmes GALIA, EDONI, TAM. 

Ce le sera bientôt dans l'électronique, l'aéronautique, la 
banque, l'agro-alimentaire, l'assurance, l'administration. 


La compétitivité des entreprises françaises passe 
désormais par l'EDL TRANSPAC leur en assure 


AU-DELA D’UNE CERTAINE FREQUENCE D’ECHANGES, 


er les moyens. 
o ᾿ LE PROBLEME N’EST PLUS DE LES DEVELOPPER Re est une filiale de COGECOM 
MAIS DE LES GERER. (Groupe FRANCE TELECOM). 
5 δε κῶς ὦ TRANSPAC, 38 av. du Maine, 75755 Paris Cedex 15. 


Tél: (1) 45.38.88.88. 


Transpac, architecte de PEDI, 
Echanges de Documents Informatisés. 


TRANSPAC 


UN ELAN POUR LES ENTREPRISES 


6 Le Monde Φ Jeudi 23 novembre 1989 see 


En effet, lÉssaos Auto ‘des ce ὰ ja os 
Sauvegarde vient de s'enrichir d'un service nouveau. Le εἰ 
est seul à 


activités. Ὁ 
Bien entendu, ce nouvel avantage. qui. sera: opéra 


Le groupe GMF fait ainsi la démonstration “qi 
continuer de jouer un rôle leader dans le domaine de l'ass 
seulement par le norñbre de ses assurés, mais Les d'esprit: 
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es. Le Monde @ Jeudi 23 novembre 1869 ” 


Les réactions en RFA à 


l'apparition, lundi soir à Leipzig, 
des premiers. slogans. ἔβνοιβ- 
biss à la réunification de l'Alle- . 


magne illustrent clairement la 


Higne de partage entre ἔθ doux 


ep Formations pofti-" 


: de notre correspondant 


s'est ΕΝ dans ux silence 
TUnion 


démocrate du chancelier Kobl 8 
aussitôt marqué “sa satisfaction. 
<C'est une erreur de croire que 
les Allemands se contenteraient 
des simples retrouvailles qui 
réjouissent iouf le monde actuel- 
lement. e déclaré le nouveau 
secrétaire général de la CDU, 
M. Voiker Ruche. Les retrou- 
vailles d'homimes qui ont le senti. ‘ 
ment d'être un πε sont pas 

une aliemative durable ἃ la Λάνπεξ. 


ficesion de l'Allemagne. » 


Le président de SPD, M. Hans- 
Jochen-Vogel, a déclaré que le . 


_ÉTAllemagre n'a μπῶ G 


-conçue -comme. une. nation 


ἘΞ ποτοῦ Fr: 
. Βα -heut dn. village, la route 
n'était, depuis bien rt 


u'un moignôn 
De à 


Est de Europe, cou en deux. 
Re 1961, 
les communistes ‘décidèrent de . 


le triste d'être + rone.de 
gatroui le », village peitiféré, . 
à toute personne :étran-, 


Tout va très vite en ‘ce moment 
ea RDA. Ouvrant les frontières, . 
Le anitorités ont supprimé aussi 
treint. À Berlin et ailleurs, on 
peut Stores fie, du tourisme 


Avant méme que ia mesure 
entre ἐφ ταν en & 


tion, la te ἴα it - 


l'accès de Kirchgandern ét 

enlevée, le vendredi 10 novembre. 
Puis les soldats sont venus arra- 
cher les pancartes qui marquaient * 


village tombait 
par hasard le dimanche suivant, 
Autant dire que la fête a été 
mémorable. Les gens étaient 
venus des autres 
tour, mais aussi de Pautre côté de 
frontière la RFA. La 
‘route qui mène de Kassel, à . 
l'Ouest, vers Heiligenstadt, à 
‘J'Est, route dite de Napoléon 
parce que la Grande Armée est 
passée par là pour aller à Mos- 


| La question allemande après l'ouverture de la frontière 
Des divergences apparaissent entre sociaux-démocrates 
et chrétiens-démocratés ouest-allemands sur la réunification 


congrès du parti, du 17 au 
21 décembre à Bertin-Quesl, étu- 
diera la question d’une - confédé 
ration» des deux Etats allemands, 
He présuppose, selon lui. ja 
démilitarisation des alliances. 
Pour le moment, la RFA et ia 
RDA cherchent plus prosaïlque- 
ment à s'entendre sur la création 
d'un fonds monétaire commun des- 
tiné à financer les voyages que, 
depuis le 9 novembre, ies Ale- 
mands de l'Est peuvent faire libre- 
ment à l'Ouest. 


ΠΝ 
de M Seiters 


‘Le ministre à [a chancellerie, 
M. -Rudolf Seiters (CDU). a 
rendu compte, mardi 21 novem- 
bre, de son entretien de la veille à 
. Berlin-Est avec le numéro nn est- 
allemand, M. Egon Krenz, et le 
prémier ministre, M. Hans 
Modrow. La visite de M. Seiters à 
Berlin-Est a permis de constater 
que la cominission économique 
bilatérale, dont le principe avait 
Eté arrêté lors de la visite de 
M. Erich Honecker en RFA en 


1987. devrait prochainement voir 
le jour. Les premières réalisations 
pourraient alors porter sur l'amé- 
lioration des liaisons téléphoniques 
entre les deux Allemagnes, sur 
celle des infrastructures touristi- 
ques en RDA et sur des projets 
communs de protection de j’envi- 
romement. 


M. Seïers n'avait pas de man- 
dat pour négocier quelque dossier 
que ce soit et s'était rendu à 
Berlin-Est uniquement pour + son- 
der » les intentions des dirigeants 
est-allemans quant à la mise en 
pratique des réformes « irréversi- 
bles » qu'ils ont promises. 

De τοῦτα évidence, on est encore 
his de « l'aide économique d'une 
dimension iout à fait nouvelle - 
dont le chancelier Kobl avait parlé 
dans sa dérnière déclaration Le 
Souvernement semble avoir décidé 
qu'il était urgent d'artendre au 
ioins 1rois semaines et de ne pas 
se précipiter à Berlin-Est pour y 
investir des deutschemarks qui ne 
seryiraient qu'à renforcer le sys- 
tème économique socialiste est- 
allemand, + qui α conduit à la 
misère qu'on voit au jourd'huï », 
selon M. Seiters — ({ntérim.) 


᾿ M. Hans-Dietrich Genscher à Washington : 


« Accord total avec les Américains » 


A Tissue de la visite éclair qu'il 
a effectuée, le mardi 21 novembre, 
à Washington, le ministre ouest- 
allemand des affaires étrangères, 


. M. Hans-Dietrich Genscher — qui 


a rencontré M. George Bush et 
son conseiller pour les affaires de 
- sécurité natiousle — ἃ exprimé sa 
satisfaction +de savoir que sur 
toutes les questions décisives » les 


‘ Allemands étaient «ex accord 
oral avec le gouvernement améri- 


Cain ». 


‘Washington et Bonn sont 
notamment d'accord sur la néces- 


. sité de faire savoir à l'Union sovié- 


tique et aux pays de l'Est que 
l'Occident ne chercherait pas à 


1. «retirer des ἀναπίαρες unilatë- 


raux» des situations de crise que 
les pays de l'Est jent traver- 
ser du fait des réformes qu'ils ont 
entreprises. 


<Il-n'y a pas une nation alle- 
mande capitaliste et une nation 
allemande socialiste. 11 y a ure 
nation allemande », a, d'autre 
part, déclaré M. Genscher, qui a 
æejouté que le rapprochement entre 
les deux Allemagnes devrait se 
faire dans le cadre de l'Europe. 


Le ministre ouest-allemand a 
offert au président américain un 
morceau du mur de Berlin en 
signe de «gratitude» de la RFA 
pour le soutien que lui ont apporté 
les Etats-Unis. — (AFP. 


M. Mitterrand se rendra en RDA 
du 20 au 22 décembre 


Le président de la République présente au Parlement de Strasbourg 
les conclusions du diner des Douze 


M. François Mitterrand 
devait présenter, mercredi 
22 novembre, à 16 h 30, au Par- 
lement européen, les résultats 
du sommet exceptionnel des 
Douze organisé samedi dernier 
ἃ l'Elysée sur f'évolution dans 
les pays de l'Est. L’allocution du 
président de la République 
devait être suivie d'une inter- 
vention du chancelier Helmut 
Koh} δὲ d'un débat parlemen- 
taire. 

Malgré les bruits qui couraient 
sur la venue de M. Mitterrand à 
Strasbourg, c'est devant un hémi- 
cycle quasiment vide que M. Enari- 
que Baron président de 


l'Assemblée européenne, 4 


des rares députés présenis en 
séance, s'est félicité de l'initiative 
du © enoÿé sp À Sursboëts 
notre en! bourg 
Marcel Scotto. 

Dès l'ouverture du mur de Ber- 
in, M. Baron Crespo avait réclamé 
un δέξαι au Pariement et souhaité 
que ia présidence de la Commu- 
nauté y soit représentée « au plus 
haut niveau ». 

Le président de la République 
n'envisageait cependant pes de 
nouvelle visite à re. où il 
s'est adressé le 25 octobre au Parle- 
ment européen, comme il est de 
coutume pour un président en exer- 
cice de la CEE. Mardi matin, on 


rumeur, cependant, s'enflait à 
Strasbourg, où l'on avait appris que 
j cancer ouest-allemend sou- 

itait, pOur 88 part, participer 
mercredi au débat sur les pays de 


Le président de la République 
fera donc escale ἃ Strasbourg. sur 
le chemin du retour de Luxem- 
bourg, où il était attendu mercredi 
en fin de matinée, M. Mitterrand 
devait en effet avoir un déjeuner de 
travail avec jes dirigeants du 
grand-duché dans Je cadre de sa 
tournée des onze partenaires euro- 
péens de la France pour préparer le 
conseil européen des 8 εἰ 9 décem- 
bre. I devrait également se rendre 
en Grèce fin novembre. 

D'autre part, l'Elysée a égale- 
ment fait savoir que le président de 
la République se irait en RDA du 
20 au 22 décembre. M. Mitterrand 
avait de Jongue date déclaré son 
intention de se rendre dans tous les 
pays de l'Europe de l'Est, à l'excep- 
tiou de la Roumanie, et il avait 
confirmé récemment, alors même 
qu'un processus de changements 
rapides était engagé en RDA, qu'il 
maiatensit son désir de se rendre 
dans ce pays si possible avant la fin 
de l'année. Rendez-vous est donc 
pris, sans que l'on sache pourtant 
très exactement avec qui, bien que 
l'invitation officielle émane de 
M. Egon Krenz, l'actuel chef du 
parti. M. Egon Krenz ἃ confié 
récemment qu'il n'était, en effet, 
pas sûr lui-même de rester en fonc- 
tions au-delà du congrès extraordi- 
uaire du parti, qui doit élire ses ins- 
tances dirigeantes du 15 au 17 
décembre. 

Cette incertitude qui pèse sur la 
composition de la future direction 
bandicape le chancelier Koh] qua 
répêté à plusieurs reprises αὐ 
souhaitait « absolument » se Te 
dre en RDA avant la fin de l'année. 
M. Kohl, contrairement au prési- 
dent français, n'a pas encore 
annoncé de date, mais si l'on tient 
compte de trois éléments — à 
savoir qu'il ne peut précéder le 
congrès extraordinaire du parti, 
anais qu'il ne peut d'autre part arri- 
ver en RDA après M. Mitterrand, 
enfin qu'il doit effectuer une visite 
officielle en Hongrie du 16 au 
19 décembre — on peut imaginer 
que c'est dans la journée du 
19 décembre. sur le chemin de 
pe λοι ων κωϑεὶ 


chancelier ira s'entretenir avec les 
nouveaux dirigeants est-aliemands. 


« Eriter les réactions 
en chaîne » 


M. Mitterrand semble en tout 
cas avoir résolu de mettre à profit 
au maximum la fin de la prési- 
dence française de la Commu- 
nauté, qui donne un poids supplé- 
mentaire à chacune de ses 
initiatives diplomatiques. re 
dans cet esprit qu'if a exprimé le 
désir de our M. Gorbatchev, 
ainsi que M. Bush (en dehors du 
sommet de l'OTAN où le président 
américain rendra compie, le 
4 décembre, de ses entretiens avec 
le leader soviétique). Le principe 
de ces deux rencontres est acquis, 
mais les dates, à insérer dans un 
calendrier de décembre fort 
chargé, n'ont pas encore été annon- 


Dans un entretien avec le Wall 
Street Journal paru le 22 novem- 
bre, M. Minierrand donne son point 
de vue sur l'idée de réunification. 
Si le choix leur était donn€, dit-il, 
la réunification de l’Allemagne 
« serait probablement le souhait 
naturel d'une majorité d'Alle- 
mands ». Mais il estime que les 
Soviétiques s'y opposeront. - Les 
Soviériques n'ont peut-être plus de 
pouvoir politique, mais ils ont le 
pouvoir militaire », déclare-t-il, en 
ajoutant que des (Allemands 2e 
prendront pas le risque de s’oppo- 
ser à la volonté de l'URSS de 
maintenir les frontières d'après- 
gucrre. 

M. Mitterrand répète qu'il n'a 
pas peur de la réunification, mais il 
ajoute : « Cela ne veut pas dire que 
je le ‘approuverais, car fout de suite 
Fa se poserait le problème de la 

frontière polonaise. Il faut éviter 
que s'enclenche une série de réac- 
tions en chaîne. Mais personnelle- 
ment je n'ai pes d'objecrion idéolo- 
gique ou politique à l'idée de 
réunification J'ai seulement cer- 
tains arguments d'ordre pratique, 
contrairement aux Russes qui ont 
des imérèls vraiment stratégiques, 
géopolitiques et historiques. » 


. La renaissance d’un Ἢ frontalier 


| Après avoir véeu “vingt-huit années de cauchemar, les habitants de Kirchgandern, 
«zone de patrouille », ont-fêté la fin du rideau de fer et de leur isolement 


. ὅσα, nt elle-même d'être τοῦ- 
- verte ἃ la circulation. 

“Peu de gens, sauf {es vieux, 
pouvaient se vanter, d'avoir vu 
pareille fête. Tous ensemble, 
pee soudain: de courage et 

Ὡς étaient montés sur la 


La de 
Le grand jour est arrivé samedi 


. 18 novembre. Comme si de rien 


‘ tants de la grille. La petite ronte 
cest désormais ouverte au trafic 
des piétons. Kifohgandern 
dns d'un Jong. long canche- 
sans même réaliser encore 
très bien ce qui ui arrive. 

Ἢ y a en fait doux grilles, séper 
‘fées par une bande- de terrain 
d'un demi-kilomètre de large, que 
les ouvriers de la tive agri- 


coopérative agri-. 
le du vil étaient cl 
co hu village: ent chargés 


d'entretenir, sous Le 
grille avait été construite en 1952, 
Ia secondé, au ras du village, en 


1961. Dans ce πὸ man's land, les. 


rompes de guet disposent de bun- 
kers souterrains ct de miradors. 
La ligne de démarcation avait && 
fixée là en 1945 par les troupes 
soviétiques et britanniques. ΜῈ 


Le dernier legs 
d'Honecker 
En face de Kirchgandern, au 


bord de la- petite rivière locale, la 
Leine, on devine les bâtiments 


: 


jamais je 


d'une grosse ferme gentilhom- 
mière, Besenhausen, qui faisait 
partie, antrefois, du mais 


‘avait eu l'heureuse fortune de res- 


« C'est comme si nous avions 
été enfermés dans un ghetto », 
s’exclame Albert, quatre- 
vingts ans, 2vant d'ajonter : 
+ Vous vous rendez compie : 
n'aurais pu dire cela 
out haut il y a deux semaines. » 

Nous sommes installés à la 
table d'hôte de l'auberge du vil- 
age, une magnifique bâtisse qui 


° porte toujours l'euse 


ΓΥ k αρεῖρ πες Abix 
lions d'or», le père d’. rt 
avait accrochée en 1933, forsqu'i 
avait ouvert les lieux. L'auberge 
vivait à l'époque du passage des 
voyageurs de commerce et, un 
temps même, de Ja clientèle d'un 
guérisseur, conmu dans Ja région. 
Depuis, les chambres sont fer- 
mées. Albert 2 fait la guerre pen- 
dant six ans, dont deux ans eu 
France. Il en garde quelques sou- 
venirs de ff τ ressort 
fièrement. Malicieusement, il 
attire l'attention sur le legs 
d'Erich Honecker à l'auberge : 
une tache claire sur le papier 
peint, là où, il y 2 un mois ἃ 
peine, était accroché le portrait. 
« Avant, il y avait eu celui de 
Hiiler, là, de l'autre côté. - 

Une dame âgée arrive d'un 
autre bourg. Une vieille 


sance. On s'embrasse. Elle n'était 
pes venue depuis vingt-huit ans. 

du village pouvaient sortir. 
Beaucoup travaillaient à l'exté- 
rieur, à Frciigenstadt ou ailleurs. 
Mais, pour rentrer, un tampon 
spécial sur le « pass» était exigé. 
ἢ y avait deux zones frontières en 
RDA : celle située dans les 
5 kilomètres, où les déplacements 
étaient autorisés, partout, à condi- 
tiou d'être résident ou d'avoir un 
permis de circulation spécial; et 
puis, la bande de 500 mètres le 
long de La frontière, La zone de 
patrouille où, même d’un village ἃ 


. l'autre, les visites étaient inter- 


dites.. C'est Ià que se trouvait 
Kirchgandera. - 


Des fêtes 
aouvelles 


Du temps des Russes. raconte 
Albert, ça allait encore : ceux qui 
se faisaient prendre étaient ser. 
monnés, sans plus. Boucher de 
profession, Albert se souvient 
Qu'il allait « de l'autre côté» 
chercher des bètes qu'il faisait 


1952. Les communistes ne plai- 
santaient pas. À ‘l'époque, et 
encore dans les années 60, des 
familles entières ont été chassées 
du village pour avoir tenu des 
propos de bistrot contre le 

. À force, tout le monde 


Voir un étranger dans la rue 
est encore lout nouveau. Une fois 
assuré qu'il ne s'agit pas d'un 
mouchard, il est accueilli avec 
des débordements de gentillesse. 
Après tant d'années, il y a un 


immense besoin de parler, une 
énorme curiosité, une grande 
satisfaction de voir des têtes nou- 
velles. Une espèce de vie à part, 
où les traditions jouent un rôle 
important, s'était instaurée. Chez 
Lothar et Heidi, justemert, on 
tue le cochon, comme entre les 
deux guerres. Les villageois utili- 
sent les mêmes usiensiles, de 
grandes auges en bois, taillées à 
même les uroncs d'arbres, qu'on 
se passe de maison en maison. 
Tout le monde au village, ou pres- 
que, élève quelques volailles, un 
ou deux moutons, un ou deux 
cochons, pour améliorer l'ordi- 
saire. 


Et la suite? « Tout est encore 
srop nouveau, reconnaît Lothar, 
les projets d'avenir viendront plus 
tard, » Après l'ouverture de la 
frontière, à Hobengandern, ‘les 
jeunes sont allés faire un tour de 
l'autre côté, jusqu’à Duderstadt et 
Güttingen, l'ancien grand centre 
de la région. Les vieux ont pris 
leur vélo pour aller voir le village 
depuis l'autre cûté, retrouver des 
endroits conuus. La politique ? 
Une seule chose est claire: « On 
ne voler pas Communiste ». 
Neues Forum ? Le symbole de 
l'opposition dans les grandes villes 
manque apparemment de contours 
kci, et on reproche à certains de 
ses leaders de ‘n'avoir pas pris 
assez leurs distances à l'égard du 
régime, 


Et puis, dans cette région du 
Eiïchsfeld, catholique et prati- 
quante, un Parti démocrate- 
chrétien renouvelé aurait ses 
chances, Le curé de Heïligenstadt 
πάν μὴν πὸ D en Re 
ble. La réunification ? Les vieux 
y sont favorables. Les jeunes sont 
plus hésitants. « On π'α pas envie 
de se faire acheter par ceux d'en 
face aussi simplement que cela. » 


HENRI DE BRESSON 
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GRANDE BRÉTAGNE : le discours du Trône aux Communes 


La télévision a ravi la vedette à M" Thatcher 


La reine Elizabeth a pro- 
noncé, vendredi 21 novembre, à 
Westminster le discours du 
Trône, dans lequel sont 
exposés les projets du gouver- 
nement. Pour la première fois, 
la séance du Parlement britan- 
nique était transmise en direct 
par la télévision. 
LONDRES ____ 

de notre correspondant 

Une fois n'est pas coutume, ce 
n'est pas Mæ Thatcher qui à été 
cette année le vedette de la rentrée 
parlementaire mais... la télévision. 
Le Parlement reprend en effet ses 
travaux à l'automne selon un rite 
immuable, qui doit un peu aux ori- 
gines normandes de la monarchie 
et beaucoup à la volonté des sei- 
gneurs féodaux. les Lords, de main- 
tenir les roturiers des Communes à 
leur place. 1) faut donc que ces der- 
niers frappent trois fois à La porte 
des Lords avant d'être autorisés à 
assister, debout et comme en péni- 
tence, au discours du Trône, qui est 
pourtant depuis des lustres écrit 
par l'un d’entre eux. 

Μααν Thatcher a rédigé intégrale- 
ment depuis 1979, en tant que pre- 
mier ministre, ce texte lu solennel- 


idé de faire 
les douze mois qui viennent. 
Pour la ière fois, cette céré- 
monie et le débat qui la suit étaient 
mardi 21 novembre retransmis par 
la télévision. Les travaux des Com- 
munes seront ainsi télévisés pen- 
dant une période expérimentale 
d'un an. 
Le Parlement est un endroit où 
l'on peut faire tout ce qu'on veut, y 


 PROCHE-ORIENT 


compris et surtout s'insulter, ἃ 
condition que ce soit dans les 
règles. Vous pouvez donner à votre 
adversaire un nom d'oiseau à 
condition de ne pas prononcer son 
patronyme et de le désigner seule- 
ment comme «le très honorable 
député» de telle ou telle circons- 
cription. Vous pouvez: le regarder 
droit dans les yeux et affirmer qu'il 
mérite d'être pendu à condition 
bien sir de Re me vous 
adresser qu'au er, Je prési- 
dent inamovible de l'assemblée, qui 
n'a pas le droit, malgré son nom, de 
dire quoi que ce soit. 

Vous êtes vivement priés de faire 
du bruit lorsque quelqu'un de 
l'autre bord prononce un discours. 
Vous ponctuez d’approbations 
sonores les pro u premier 
ministre, si vous dans la majo- 
rité, et du leader de l'opposition 
dans le cas contraire. Vous pouvez 
dormir à votre banc, et gesticuler 
en criant un peu plus fort que les 
autres lorsque vous vous réveillez. 


HN | 


LIBAN 


Le pays fête dans ΙΔ irision Je 46° anniversaire | 
de son indépendance 


A la veille de la fête natic- 
nale, mercredi 22 novembre, 
quarante-sixième anniversaire 
de l'indépendance, les Libanais 
auront eu droit, mardi soir, à 
deux messages à la nation dia- 
métralement opposés sur ce qui 
les divise : l'accord de Taëf. 
Alors que le président René 
Moawad les a appelés à se 
« ressembler autour de ce pro- 
cessus de paix qui réalise 
l'unité, la souveraineté et le 
développement » en les enga- 
geant à refuser « Je projet de 
guerre qui mène à la partition 
sans assurer en aucune façon la 
souvaraineté de la patrie ot la 
liberté du citoyen », le général 
Aoun a, pour 58 part, encouragé 
ἃ se « reballer » contre le 
même accord. 


BEYROUTH 
de notre envoyée spéciale 


Pour son premier discours radio- 
télévisé aux Libanais, le chef de 
l'Etat s'est voulu tout à la fois ras- 
sembleur et magnanime en même 
temps que très ferme et déterminé 
dans sa volonté de faire appliquer 
l'accord en vertu duquel il a été 
élu. « Je vous assure, at-il dit, que 
la décision de salut a êté prise et 
va être appliquée quels que soient 
des obstacles et les sacrifices, Nous 
ne permelirons jamais aux ambi- 
tions, convoitises er complots de 
saboter la solution politique εἰ 
d'entraver la voie de la paix. Nous 
ne nous soumelirons pas aux défis. 
Nous ne ferons pas de compromis 
sur la souveraineté er n'accepte- 
rons jemais que le destin de la 
patrie et l'avenir du peuple soien: 
sous la coupe de quiconque, » Une 
réponse évidente aux du 
général Aoun qui juge que l'accord 

Taëf constitue un « acte de red- 
dition ". 

Josistant sur les bénéfices à 
attendre du processus engagé, le 
président Moawad a encore 
affirmé : - Après Quinze ans de 
morts et de destructions, chacun 
doit prendre en toute conscience sa 
propre décision Je ne pense pas 
qu'un seul Libanais, sauf s'il renie 
δὰ patrie et veu! se venger de son 
peuple, puisse vouloir laisser pas- 
ser cette chance εἰ l'appui de 


toutes les nations dont bénéficie le ' 
processus d'entente et de paix » " 
S'adressant particulièrement à : 
l'armée, « une école de discipline », | 
dont l'attitude reste déterminante 
pour l'avenir, notamment quand 
interviendra la nomination d'un | 
nouveau commandant en chef, le 
président Moawad a ajouté : «αἱ | 
confiance en la fidélité des off; 
ciers à la légalité, au niveau de 
conscience et au des sol- 
dats. Je sais qu'ils sont tous liés | 


royaume qui s'occupent d'aider les 
personnages publics avaient pro- 
posé leurs services. Me Tbätcher a 
eu’ le réflexe de s'habiller en bleu 
ciel, la couleur des conservateurs, 
alors que la quasi-totalité de ses 
consœurs du même parti ont décon- 
vert avec horreur qu'elles avaient 
toutes choisi. le rouge sur les 
conseils (malicieux) d’une entre- 
pee spécialisée. Elle avait aussi 
la seule à pouvoir s'exercer 
dans la salle elle-même, sans 
témoins et en temps réel. 
τς reine n'avait pas besoin d'une 
telle " 


elle lit un texte de trois 
chaque paragraphe ou presque 
commence PT TES + Mon gouverne- 
ment a ἰδ ». Elle n'en croit pas 

mot puisque, selon une rumeur 
difficile à vérifier, son coeur 


vateur à qui était échu cette année 
Thonneur de remercier la souve- 
raine pour sôn très gracieux dis- 
cours et qui, pour céla, a parlé le 
premier. 


| 
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Delsromtie | 


Ce onzième discours du Trône 


écrit par M Thatcher ne contient | 


l'annonce d'aucun bouleversement, : 


à la différence des dix qui l'ont pré- | 


cédé. La « Dame de fer» est-elle 
lasse des réformes et 2-t-elle décidé 
de pratiquer une pause dans sa 
« révolution » conservatrice ? Pour 


par leur serment et le caractère | la première fois, en tout cas, depuis 


sacré de leurs devoirs, et qu'ils. 
sont capables, de manière discipli- : 
née et au sein même de l'institu- : 
tion, d'interdire toute exploitation | 
et tout abus. » | 
Le chef de l'Etat, qui a souligné : 
sa volonté de renforcer les institu- 
tions, ἃ enfin déclaré : « Assez de ; 
paris et d'aventurisme, il esi te. ν᾽ 
Pour nous tous de revenir ensemble | 
ἃ la sécurité » : 
Le réquïsitoire 
du géséral Aom 
Une demi-heure avant ce dis-: 
cours, le général Aoun avait, lui, ! 
appelé «le peuple libanais à lutter . 
pour sa dignité, son indépendance ' 
et sa liberté, même si cela impli- : 
que ur dl rontement avec le reste | 
Ὥ LA 
Dressant un long réquisiioire : 
contre l'accord de Taëf qui « n'est 
pas seulement une trahison liba- ᾿ 
naise er un échec arabe, mais aussi | 
un échec évident de la commu- 
nauté internationale », le général : 
chrétien avait déclaré que le Liban i 
était « désormais engagé dans la; 
bataille la plus féroce pour son. 
indépendance ». : 
- Citoyens libanais, avait-il 1 
conclu, éres-vous convaincus que! 
ce qui se passe actuellement : 
conduira à un Liban souverain, 
libre et indépendant ? Si votre 
réponse est «non», alors la mar-. 
le vers la liberté vous attend, et : 
elle est ouverte à tous. » ἢ 
Les divergences à l'intérieur du 
camp chrétien se sont manifestées : 
mardi par un avertissement sans ' 
frais au parti kateëb dont le chef, . 
M. Georges Saadé, hésite toujours : 
À entrer au gouvernement libanais , 


d'union nationale que doit former . l'exi 


M. re Le Le statue de Pierre : 
Gema fondateur des phalanges . 
en 1936, ἃ ἐτέ dynamhée a Bi: 


i Monétaire » au sein de la Commu- 


1983, aucune réduction d'impôts 
n'est annoncée. On peut même voir 
l'esquisse de l'ébauche d’une 
concession à La À tie 
honnie sous la forme d'un engage- 
ment plus résolu de l’Etat dans un 
domaine tel que la défense de 
l'environnement et la lutte contre 
la pollution. . . ”: 

Dans les douze mois qui vien- 


: nent, Mo Thatcher veut seulement 
: protéger davantage le consomma- 
: teur britannique contre les risques 
. d'intoxication alimentaire, étran- 
: gler en douceur la BBC en limitant 


ses moyens financiers, créer 
cinquième chaîne de télévision, 
donner plus d'autonomie compte- 
ble aux hôpitaux publics de façon à 
favoriser la médecine privés, em; 
cher les expérimentations sur 


; fœtus humains au-delà de quinze 


jours et abaisser d'un mois la 
limite, actuellement fixée ἃ scpt, 
au terme de laquelle un avortement 
est interdit par la ki. Bref, de la 
routine. Σ 

En politique étrangère, on 
apprendra sans surprise que la 
Grande-Bretagne ‘compte rester 
l'an prochain dans ΌΤΑΝ. 
M Thatcher veut, d'autre part, 


: «renforcer. les bonnes relations 
actuelles avec l'Union soviétique et ! W 


encourager les réformes dans ce 
pays ». Elle qualifie de « remar- 
quables » les changements inter- 
venus « en Pologne, en Hongrie et 
mäirtenant en RDA ». 


ment question d'« accroître {a coo- 
pération économique εἴ 


zauté. 


SAR 


Elue député européen en 
juin dernier sur ta liste 
Europe Ecologie, Mr Claire 
Joanny, trente-huit ans, par- 
ticipe cette semaine à sa cin- 
quième session parlemen- 
tairé à Strasbourg. «Je ne 
pensais pas que c'était une 
telle charge de travail », dit- 
elle entre deux rendez-vous, 
mardi 21 novembre, au cours 
d'une journée très -chergée, 
une journée comme Îles 
autres. 


STRASBOURG 
de notre envoyée spéciale 
Mre Joanny n'arrive jamais 
en retard à son bureau, pour la 
bonne raison qu'elle y dort. Du 
moins. cinq jours par. mois, 
lorsqu'elle est en session parle- 
mentaire. À Chambéry, où elle 
est directrice adjointe du service 
des eaux, elle ne passe que ses 
week-ends. Pour le reste, alle 
‘est à Bruxelles. L'emploi du 
temps de Claire Joanny, déta- 
chée de la mairie pour mandat 
électif, est pour le moins chaoti- 
que. ᾿ 
9 heures. Une sonnerie 
retentit dans le Palais de 
l'Europe. Première cavalcade 
vers l’hémicycle. C'est l'heure 
du «vote des urgences x». Les 
parlementaires sont invités à se 
prononcer pour ou contre une 
procédure qui permet à la Com- 
mission européenne d'avancer 
568 travaux plus vite que le Par- 
tement. 5 
9 h 30. Un des grands 
débats de la semaine — celui 
sur la charte sociale — com- 
mence. N'y assistent pratique- 
ment que ceux qui ont un temps 
de parole programmé. 
Mrs Joanny quitte l'hémicycle 
et se lance dans les couloirs en 
forme de labyrinthe, à la recher- 
che de la salle 600. Non sans 
queiques détours, elle y 
. retrouve la présidente .de son 
+ groupe (celui des Verts}, une 
ise, Mr Maria Santos, 
deux italiens, un Allemand. et 


11 heures. Retour au 
bureau : M“ Joanny a rendez- 
vous avec son codéputé. Celui à 
qui elle laissera sa place dans 
deux ans et demi. Les Verts 


EUROPE 93 
Une journée au Parlement de par “ 
Une élue très sollicitée... 


* Joannÿy met la dernière main au 


.une consœur italienne avec 


‘la main. ἢ] suggère ἃ son | 


français ont, .en effet, décidé r. : 
que les huit membres de leur a POUF. 
groupe se désisteront à mi- 
Chemin de leur mandat au profit . 
de leur « suivant» sur la liste 


tant. Avec son codéputé, Mr 
discours qu'elle prononcer 
en séance plénière dans l'après- . 
12 heures. Rendez-vous avec 
laquelle elle partage le temps de 
parole attribué au groupe : huit 
minutes à diviser en deux. 6 Ξ ᾿ 
Mieux vaut éviter les r'édites. (deux semaines par mois pour. ᾿ 


un. pour les. réunions de 


ras L μὰ; is la rentrée, 
La règle re PR πον. 
da consensas 


, _" deux ‘semaines complètes à 

13 heures. Déjeuner au self- ἮΣ : 
service, la première pause de la 
journée. Encore que... le: leader 
des écologistes, M. Antoine ! 
Waechter, passe, un dossier à - direct a su lieu en° 1979), les ᾿ 


(1983-1985): fait sa’ première 
19. heures. .Réunion de - 


2Theures. Claire Joanny, qui ᾿ 
n'a ‘pas- perdu son soërire : 
ancienne colistière « d'introduire  immusble, quitte 16 -Palais de . 
l'agrément des bateaux», Le . l'Europe pour la prernière fois en | 
message n'est pas codé : Claire vingt-quatre heures. Le temps 
Joanny fait partie de ls commis-.. d’un diner au Coin fréis, le plus 
sion des transports et du tou- proche restaurant. Puis retour 
risme. En tant que telle, elle au barcail.. sur la banquette da 
s'est vue attribuer, ἢ y a un sonbureau. ᾿ PUR Ur 
mois, la rédaction d'un rapport- : MARIE-PIERRE. SUBTL 


LE GÉNIE D'UN ROI ET D'UN PEUPLE 


Dur sms 
DIFFUSION 
CHÊNE-HACHETTE 


DEMAIN NOTRE SUPPLEMENT - 


Le Monde ᾿ 


DES LIVRES 


60 aus d'Histoire de 

l'Existence du 

ROI HASSAN IT 

50 confondent avec 

60 années du MAROC 

ei du devenir di. 

peuple marocain. 

Un hymne à la jeunesse, 

un magnifique ouvrage 

qui a pour ambition 

d'offrir ur panorama 

sur les expressions etles 

mulriples réalisations 

du génie national" 

di MAROC TT 
Sous la direction de: 
DRISS BASRI. JACQUES 
CHABAN DELMAS. MAURICE 
DRUON, JEAN-RENE DUPUY.: 
M:Z. À. EL-ALAOUI, R, EL MALHI, 


A “1... ESSAID, MICHELJOBERT. 
M) 4. LAROUS À. RAD. ὦ 1 


. | :Remegnemeñts: 
_45-65-91-82, peste 4356. 
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Washington prépare des « plan » 
ae Ν 


AMÉRIQUES 
ôtel Sheraton | 


armés de M-16. très nerveux, 
et meubles 


avaient entassé matelas fois a licu dans le quartier d'Esca. 
dans le couloir résister, Ces lon, où les classes 
derniers sont at pour une viveut dans d'énormes maisons 


lées par des gardes armés 
jusqu'aux dents. : 


un ingénieur israélien, une 
employée de l'ambassade alle- 
mande, etc. — attendent avec 
patience, 


date ait δεξ fixée pour leur reprise, 


ἷ 
qi 
LEFT 


ἶ 

pi 
il 
Ἢ 


᾿ 
, 
i 
ἢ 
: 
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ÉTATSINSS 


14,6 milliards de dollars 
_ pour l'aide à Pé 


indiqué que d 
salvadorien n'avait pas 
demandé“l'assistance de 

æméricaines, mais des 


| Son des 
scamtale du ἐς peur 
-- Une mme οἷ ice du 
département (ministère) au loge- 
ment € 
HUD) 2 À inculpe 
novembre, avoir 
millions dollars de fonds 
les « aux 
auvres ». L’inculpation de 
M Harrell, 
Robin Hud » (Robin des Bois se 
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PIERRE MIQUEL 


. Cest l'histoire ‘une illustre Franca 


-de.70 uns; qui épuisa;une bonné-cenfain 
de présidents du Conseil.et combla de 
ses bienfoits tout ce que ce pl 

de radicaux, de laïc ἕ 


Les autres préféraient lui 
donner du “Marianne, :froisiè 
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Nouvelle polémique sur l'immigration 


Les députés ont adopté, 


Parlement en juin 1989. Ce 
projet, déposé au nom du gou- 
vernement par M. Pierre Joxe, 
ministre de l'intérieur, et dis- 
proposition de loi émanant du 
groupe socialiste, tire les 


reconduites à la frontière 
devant le juge judiciaire. Seuls 
les députés socialistes ont voté 
pour, le groupe communiste 
s’est abstenu, les groupes RPR, 
UDF et UDC ont voté contre. 


Ce devait être un tout petit 
débat technique. Saisi conjointe- 
ment par le premier TN εἰ. 
au nom du par 
M. Pierre Mazeaud (Haute- 
Savoie), le Conseil constitution- 
nel avait, en juillet dernier, 
déclaré non conforme à la 
Constitution la procédure de 


recours devant le judiciaire 
contre les arrêtés fectoraux 


cette décision, le projet et la pro- 


position de loi socialiste ten- 

daient à rétablir ce recours, mais 

cette fois, devant la juridiction 
Aministratt 


Ce fut en fait une caricature 


de telles occasions. 
Premier à ouvrir le feu, 
= pporteur de la < 
ne), ra commis- 
on des lois, s’est livré à ‘une 
accusation en règle contre le 
Conseil constitutionnel, suspect, 
selon lui, «d'avoir substitué sa 
propre appréciation à celle du 
législateur » en s'appuyant dans 
sa décision sur des «considéra- 
tions de fait». Dûment notifiée 
dans son rapport, cette apprécia- 
tion a donné lieu à une première 
série d'incidents entre 
M. Suchod de 


avec certains députés socialistes, 


Deux projets de 


Outre le débat qui a eu lieu sur 
l'immigration, l'Assemblée natio- 
nale ἃ adopté, mardi 21 novembre, 
deux projets de loi. 

Φ Professions judiciaires et 
juridiques. — Les députés ont 
adopt en deuxième lecture le pro- 
jet de loi relatif à l'exercice de cer- 
laines professions juridiques et 
judiciaires, dont l'objet princi 
est de permettre aux avocats 
l'ouverture de bureaux secondaires 


juridiques 


. Cette disposition, valable essen- 
Delenen t pour Paris, Sous 
gement soutenue par le pe 
Socialiste — M. Philippe Marchand 
(PS, Charente-Maritime) avait 
icipé à sa rédaction, — mais 
elle n'a pas reçu l'aval du garde 
sceaux. Rappelant la urie de 
logements dans la capitale, 
M. Pierre ἢ a H 


que le gouvernement avait voulu 
limiter la transformation de loge- 
par 


Ÿ 


ΠΑ Palais-Bourbon 


le foulard islamique. Le ministre 
eco ogg rene 
parler de son projet et de rien 
d'autre. Mais il a tout de même 
tenu à aux interroga- 
eue 
Jacques Hyest (UDC, Seine-et- 


Marne) que par M. Robert 
Pandraud Seine-Saint- 


«Il est exact que la 
de demande d'asile a été détour- 
née, dans de nombreux cas, ἃ 
estimé M. Joxe. Ce qui est nou- 
veau, c'est l'accélération du phé- 
normiène, parfois par 


rieur, pourrait bien s’accentuer 
ea raison des bouleversements à 
l'Est, avec l'arrivée aux 

des frontières françaises de 
Turcs rejetés d 


loi 


velles directives seront 
aux autorités préfeciorales, 
qu'elles fassent preuve de la plus 
grande illance à l'é, 
Professionnels dans le nord, le sud 
et l'est ». 
Φ Contentieux administratif. — 
Les députés on adopté, | Η 


21 novembre, le projet de loi 
fiant la loi du 31 décembre 1987 


avait créé les cours administratives 
d'appel afin de soulager le Conseil 
d'Etat, avait prévu une procédure 
de recrutement au tour extérieur 
gour faire face aux nouveaux 
Leg de juges administratifs, 

dispositions devaient prendre 
fin le 31 décembre 1989. Le projet 
de loi tend à les proroger d'un an 
car l'offre de candidatures s'est 
révélée insuffisante. En 1990, 
l'effectif total des cours adminis- 
tratives d'appel devrait être de cent 
présidents de cour qu'occupent 
Conseillers d'Etat. Sept conseillers 
doivent encore être recrutés au 
tour extérieur. 


© Débat sur la réaEsation du mar- 
ché intérieur - Un 
débat sur La réalisation du marché 
intéri + devrait avoir 
lieu mercredi 25 novembre à 


vernement sur la présidence fran. 
çaisc des Communeutés euro- 
“Péennes. Contrairement à la 
discussion qui a eu lien 
20 pene δὰ ϑέπαὶ sr ch 

itique la France à Fégard 

ys de l'Est, le débat ne sera pas 
suivi d'un vote. 


crédi 
adressées 
pour 
[/ 
des 
mardi 
modi- 


| 


ils 
sont 
| Michel 
des " 


: 
| 


doivent pas nous empêcher 
d'offrir des ies démocrati- 


sément que, contrairement 
règle générale en matière de 


Création d’une mission parlementaire 
sur l'intégration des étrangers 


être le code électoral, qui Dray, qui estime que le débat 

plus au sur l'intégration est «une fois 
Parlement. En associant l'oppo- de plus renvoyé à plus tard 
sition et en ouvrant les audi- δίογβ φυ ἢ faut agirs. M. Dray 
tions à la presse, sur le modèle s’est également interrogé sur le 
de la commission des «sages» rôle qui serait alors dévolu à la 
qui avait été chargée par le pré- commission déjà mise en place 


ce recours 


duite est annulée, l'étranger 
reçoit une autorisation provisoire 
de séjour jusqu’à ce que le préfet 
ait à nouveau statué 
Le jugement du tribunal admi- 
nistratif peut faire l'objet d’un 
appel devant le Conseil d'Etat, 
mais cet appel-là n'est pas sus- 
pensif. 


simplifiera les formalités de 
requêtes, de communications de 


dans leur” d’origine avec 
pes Ος 1s el 


cence en France. Déracinés de 
l'autre côté de la Méditerranée, 
tentent souvent de revenir en 
France où, faute de titre de 
séjour, ils 


pouvait à juste titre s'amuser, 
frs ne Clément 
, Loire ce _« bricolage 
législatif» de dernière heure, 
contraignait le gouvernement 
à revenir pcenaud devant 
l'Assemblée. M. H: ï 


dilatoires, 
avec les complications et l'ineff 
cacité qui en résulteront ». 
Quant à M. Pierre üs 


ἕξ 
ΐ 
[ 

: 


_ POLITIQUE 


tent sur le territoire d’une 


bérément irrégu- 


manière « délil 


5 
ξ 
8 


‘Dressant un vaste panorama 
des carences du go: 


«μα 


parce qu'ils ne veulent pas « du 
retour pur et Le à la loi Pas- 
qua», les députés communistes 


ont choisi de s'abstenir sur ce 
projet, qu'ils avaient rejeté en 
Juin et en commission des lois. 


PASCALE ROBERT-DIARD 


Le bureau. 
de PAssemblée 
saisi du « cas Tapie» 
andré melon: ce 


« Le ces Tapie sera traité 
<omme n'importe quel outre cas. 


La diseussion budgétaire an Parlement 


le lundi 20° novembre, aux 
termes de l'article 49-3 de la 
Constitution. L'examen du pro- 
jet, présenté par M. Pierre 
Bérégovoy, ministre. d'Etat, 


ministre de l'économie et des 
rasse; ministre dél 


jusqu'au 


l'appréciation de sa politique n’a 
été que plus sèche. « L'Etat. 
dépense trop, l'Etat dépense. 
mal, (.-) il ne s'impose aucune 


dépenses publiques » ‘étant 
« excessive », « si les vieux 
démons n'étaient pas de 
retour » ἢ ἢ Nr 


Ser k front 
dePemploi ὁ ; 
. Maïs M. Chinaud ne s'en est 
pas tenu à une si cri- 
tique du projet de loi du gouver- 
D de ns dre 
». IL a également 
δὰ Bin dus cp her 
ou « 
tif» (M. Christian }), 
antour desquelles s’articulent 


principales - itions de le 
commission sénatoriale des 


en-priorité au taux majôré 
ramené tout d'abord à 28 


aujourd'hui, elle n'apporte τὰν | 
peu d'avantages aux entre- 
Drises ». a concie le minister ἐς + 


.nale a fait converger les 
: F Ἢ 


|. Le Sénat retrouve ses marques 


a ensuite criti- 
des impôts sur les 


darité sur la fortune 

par la commission : 3 
« On nous dit soit que c'est un 
impôt 5 soit qu'il est 


| « L'opposition privilégie tau- 
: oppos lon privilégi 


pour 
réduire les impôts : la vente des 


trimoines publics, les plus 
ds Le 
àgré», - M s'en est 
enfin ‘pris, ἃ le. proposition de 


. «Le débat ἃ 1 ς ἣν 


à: 


par us gouvernement socialiste sur 
relève toujours un au Sénat, qu'il faudrait réduire les 
du passage au crible sans conces- Il a permis 
des échanges manichéens qui co Pas cm κα dé fie 
DDASS τ “SR de dise vo 
ue à a & » ᾿ 
M. Roger Chinaud (Ε1, velles En fai, l'opposition se 
is), nonvean rapporteur de la παπάς ep où 
commission ge Mer Jar 5 ee με dget 
ἕως pui _— ἀηλδεαῖο de. primer», ἃ conclu le minière, 
'errailler. avèc ‘attentif ; 
constitué de Bérégovoy et Améuepement 
of gr cd pp ἐς dateritoie - 
une situation .s ex, 2 Τ᾿ Re nn 
lg peurs faisan stereo Son dem 
l’économie française en , avec a litanie Loya- 
Eat κ᾿ le dés - occasions 


raison. Vosges, président de 


dénoncées et pp PET 
commissions sénatoriales. 
Christian. Poncelet (RPR, 

τ ‘la corimi 
᾿ sion des financés) a dénoncé les 


ὦ de τ 
pour ἰα réforme du mode 
indexation de la 


francs >}. M. Jeau François- ἡ 
Poncet  (RDE, Tarn-et- 
, Pour -la commission 
des affaires économiques, ἃ 
constaté : « 1 n'y à pas, il n'y a 
Plus de politique d' Ἡ 
ment εἶμ. territoire (..). Que 


nos “services 
regard de la gravité des 
tionnemenfs des juridictions 
mais aussi dela crise du recru- 
tement- de nos magistrats ». 
Enfin, M. Jean-Pierre Fourcade 


- (RL'Hants-de- Seine), président 


sagé met en cause le carattère ter- 
ritortal de + ns 
6» εἰ « 


ἢ 


Τ᾿ ment », ΤΊ n'est pes non plus <.has- 


tile à une nouvelle 
d s She) 
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| ACTIONNAIRES DE LA NAVIGATION MIXTE, 
“τ LA BONNE DECISION: CONTINUER ENSEMBLE 


_ Ensemble nous avons 
construit l’un des plus beaux 
groupes de l'économie française. 
Un groupe envié qui réussit en 
‘France et dans le Monde. 
Notre offre : continuer. ες 
Ἦν En 20 ans la capitalisation 
boursière de la Mixte est passée 
de 12 millions à 25 milliards de 
francs. Notre offre : continuer. 

Nous n'avons cessé de croître 
et de nous diversifier, nous 
avons investi sur des marchés ᾿ 
prometteurs : l'agro-alimentaire, 
les technologies de pointe, 

, ‘la sécurité, les assurances, 
ds ait γε _ Ja banque, les transports, 
εν ΤΟΣ le tourisme. 
Notre offre : continuer. 

En 89, nous devrions 
dégager 4,7 milliards de 
bénéfices. 

Beaucoup d'entreprises 
aimeraient pouvoir en dire 
autant. 


Aujourd'hui la bonne décision 
qui allie les intérêts de 


l'actionnaire et de l'entreprise : 
CONTINUER ENSEMBLE. 


_ COMPAGNIE 
 DENAVIGATION 
MXTE 


V/A 


3 EUBLICIS CONSILELATION.. 


το μὴηρ nou d'information présentée par la Compagnie de Naugaoon Mie fee COS "80. 486 onda de 1O nee 1868) es SPORE SANS tres aupres des mtermecianes inanaors et de VIA Banque 10 rue Voies F4? PARTS 
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M. Jean-Marie Le Pen est 


tive partielle de Dreux, dont 


au cours d’une réunion à 
Vernouïllet mardi soir. 


DREUX 
de notre envoyé spécial 


Si jamais « Bitru » est com- 


Etonnant Le Pen. H y croit, 
encore, toujours plus. Très 
sérieux Je En 1984, j'ai 


La campagne de M. Le Pen à Dreux 
Si tons les communistes s'appelaïent « Bitru », 
ils voteraient pour le Front national 


plus nombreux, plus cohérents, 
Plus solidaires. » 


Son public sa pâme. Des 
besucoup d'hommes, 


National hebdo, carre pes 


fait le Jacques > 


Le « président » est en 
forme. Ii s’éponge le front 

son mouchoir blanc, tape du 
pied au plus fort de ses 
démonstrations, parle sans 
notss depuis plus d'une heure 
et revient invariablement à 
M : «Ça s'appelle 
l'Occupation et ca n'est que le 
début. » Mais ἢ reste sur ses 


Tout fait ventre et singulière- 


POLITIQUE 


ment l'histoire de Damien, 60 


Jange (huées) qui n'a pes la voix 
d'Hannibal, s'est rendu aussitôt 
sur les lieux de ce fait divers 
ignoble δὲ hélas terriblement 
banal, lance Le Pen. Voilà 
l'inacceptable hypocrisie de 


nel. C'est pratiquement la: 
règle 1 Les de prison 
ont été progressivement 
démunis des moyens d'interve- 
nir. L'Etat est pour les loubards 
plutôt que pour les vieilles 


sids, c'est la mort presque 
dans quelques années. 

Et Arpaillange ne nous dit pas si 
les violeurs seront poursuivis ! » 
Deux drapeaux tricolores . 
flottent nerveusament au- 
dessus de l'auditoire. « La 


La préparation du congrès de Remes 
M. Mermaz : « Halte au massacre au sein du PS» 


M. Louis Mermaz continme de 
travailler ardemment à la synthèse 
du courant mitterrandiste avant le 
congrès de Rennes, bien que le pré- 
sident de l’Assemblée nationale, 
M. Laurent Fabius, ait fait part de 
son souhait de pouvoir compter ses 
forces avant de songer ἃ une éven- 


groupe 

nationale a expliqué, mardi 21 
novembre, que « plus vite la spn- 
thèse se ferait, mieux ce sera ». Π 
estime «qu'il n'y a pas d'écart 
tel - entre les textes de MM. Lio- 
nel Jospin, Laurent Fabius, Jean 


Poperen et le sien pour qu'il n'y ait 
pas de synthèse dès le comité direc- 
teur du PS du 13 janvier. 


H appelle d'autant plus au ras- 
semblement des mitterrandistes 
qu'il estime que le président de la 
République doit Etre « épaulé » 
par le Parti socialiste, à un moment 
où l'Europe se trouve « engagée 
dèns un tournant ». «Le 

a besoin d'avoir la paix 
du côté de son parti; il fout que 
les mitterrandistes se rassemblens 
et s'unissent, Ce n'est pas le 


POUR VALORISER VOTRE PASSION DES TIMBRES 
En vente chez voire marchand de journaux 


moment de renouveler des guerres | 


de clans. La succession n'est pas 
ouverte et l'action que mène Fran- 
çois Mitterrand pour l'Europe {ra 
bien au-delà de ce seprennat. Πα. 
certes, des gens de talent au Parti 
socialiste, et l'un d'entre eux sera 
sans doute le successeur de 
M. Mitterrand. Mais s'il y a divi- 
sion, l'héritage sera maïgre. Il faut 
rassembler, rassembler, rassem- 
bler et rassembler encore. Halte au 
massacre au sein du PS ! Paix et 
unité !», s'est exclamé M. Mer. 
maz. 


NOUVEAUTÉ 


Pierre Skira 


LA NATURE 
MORTE 


De l'Antiquité à Morandi 
249 pages, 160 illust 680 FF 


de 
. 


ἯΙ 
ἔ 


ΞῈ 
Ἢ 
$ 
Ë 


En visite en Italie 


M. Liabres lance un appel ἢ 
aux Coïmunistes jap 


En visite à 
l'invitation du 


rupture avec le communisme 
d'État œiquel nous ne Saurions 
plus être en aucune façon assi- 


milés. » 
Alors que la direction du PC ita- 
lien si son identité com- 


musiste (üre page 5) Εἰ œur le 


(italie) du 


ps et ex 
la 


Cet appel, qui évoque aussi Les 


Roger 
municipal de: Dusker, ue, et 
‘M. Claude Rossi, maire de Fos-eur- 


Mer,. sont notamment signataires 


de ce teste. 


Le PCF confirme wi: ἃ «des divergences graves » » 


avec M. Ceausescn 


où elle FEutqe 
"8 une 
tion, la direction du PCF les publie 


8 
#3 
ἔ 
ἑ 


« L'audition du rapport pro- 
noncé par 1 Nicola Ceausescu. 


graves 
exisient entre ROU3 », ἃ CONFIE ἃ 
Fa rrialr à le 
sMarosie En attendait-il 
une infirmation ? 


Dans la its roumaine, 
M. Blotin aura, « l'occasion 
d' ‘appeler l'attention de [ses] inter- 

"attachement des 


, Pas venir assister au congrès ἢ » 


En Nouvelle-Calédonie 


Une décision du tribunal administratif de Nouméa 
relance la polémique sur le fonctionnement 
de 18 chambre d'agriculture. .. 


FE Sante, ἐ 


spé- 
nommée l'administra- 


gée de se consacrer à la résolution 
problèmes que te haut- 
commisaire Ses per 


Lee) cop mettre en 
un regi — 
et réorganiser complètement 
l'organisme consulaire. 
La décision adminis- 


Er deg τα 


Les députés appartenant au parti républicain 
demandent une enquête parlementaire 
srl attental du « Drakiar » 


ciale sur l'attentat dit du 
« Drekkar », à Beyrouth, où 


. français trouvèrent la mort en 
octobre 1983. Déjà, en 1984, 
une demande dans le 
même sens svait été écartés. 


Ces députés se fondent sur 
des éléments recueillis pu 
l'hebdomadaire 


la Οἰπὰ selon lesqueis τὲ 
attentat terroriste 


il source mif= 
tare française, on l'a d'abord 
affirmé. La ministre de la 
défense, M. Charles. 
avait à l'époque repris cette 
thèse du camion bourré 

1e 


A nb ΠΡΟ 


Le si 


καὶ σαν MON πάπα ES n 


etant Lans 


ξ 
Ξ 
CA 
ee 


ts déclan 


use 


“ὲ ϑθνο ὅναλ , αὶ Ὁ Ἦν ᾿ὰλ ἐκ ἀξ τίν. δἰ σις μὰ τὰ κὰκ ET 


mn 


SOCIÉTÉ/CULTURE 


, À eanse de contrats impréci conclus par l'édueation.nationale avec des pays étrangers 


” enseignement du Coran figure dans les programmes 


- lle certaines écoles publiques françaises 


. Des éèves äppronnent-is ke 
Coran dans. des écoles pri- 
maires publiques de France? La 
question ainsi fhrmulée est ρῖο ' 
vocatrics. ἢ est pourtant possi- 

Me que ἄπο 19 cadre des cure 
de clangus .et culture d'ort- 
gine » {(LCO) dipensés. dans 
quelque quatre mille neuf cents 
écoles; soit emdiron 10% des 
établissements . du : premier 
pendant que leur camarades 
s'échinent sur la grammaire 


‘sam Tahhan a longtemps'enset- 
gné dans les collèges le la ban- 
fieue parisienne. De. ses” 
expériences dans ces établässe- 
ments à forte population immi- 
grée, cet universitaire français, 
chrétien d’origine syrienne, a 
tiré la certitude que:l'enseigne- 


ment de l'arabé peut être un - 


élément déterminant pour 


Fintégration d'une jeunesse en . 
quête d'identité, comme ii. 


Feffirme .dans l'entretien ci- 


— Je suis étonné que, dans Je 
débat. du foulard jemique. on 
demandé l'avis des 


leur 
ete, D af er d'une 
fois de gérer πῇ entre un. 


où l'affaire du foulard a éclaté. Si 
le professeur -d'arabe. collaborait 
πον {πὲ autres enseignants pour 


jajoriser les cultures d'origine des 
élèves, dans le caûre de PAE par 
Re veraient moins le 


AE ES DCE L ONE RE CEE 


re γοιοώκος, 

pisie, uie et plus tard 

l'Algérie), des Contrats portant sur 
de la langue natio- 


- 


ΠΝ 
ἐξ Ππτε 
ἦι 
τὴ ἕω 


selon vous, Paire ? 


établissai: 
un constat d'échec des études 
d'arabe en Frence, est resté lettre 
morte. Ensuite, M. Savary 8 tenté 
de réformer les départements 
d’arebe à une occasion 
que les universitaires n'ont pas su 
saisit, M. Monory et surtout 
M. Chevi le 


# 


ana ποτ nee OR .------..----- -----. 


© 1981, ἃ enfin accepté de signer 
accord bilatéral 


ne τὶς 


se 
dicales se sont rs see et 


nombre de nos collègues des cols 

Javent un peu ce qui S 
dit M. Alain Mouchoux, res- 
ponsable de la FEN. Afais d'ambi- 
ΞΩΣ des accords signés avec les 
pays étrangers fait que des 
contenus échappent à tout 
cortrôle. » 


r ie, cn décembre 
un 

avec We Fran France, 
puis lorsque le Maroc, en 1983, et 
la Tunisie, en 1987, ont pérennisé 
par des accords solennels les 
Contrats existants, il a bien 6té pré- 
pars dir 


etes 
Lorsqu'ils ont pu se procurer 
— officieusement ar 


Fois ont τὸ ὁ Lois 


a θο σαν. 


gréables surprises. 


aire accepler les principes . 
[a très 


moraux de l islam ». 
méchant : le discours, assez libéral 


de 
io Penn LE πεῖς 
L entorse ἃ la laïcité 
8 fait sursauter de la 


«1 arabe ne doit pas être considéré comme langue religieusé » 
᾿ nous ‘déclare M. Bassam Tahhän, professeur à l'Ecole polytechnique 


lycées. En banlieue, 
qu'un tel enseignement n'attire 
trop d'élèves immigrés ou bien on 


ΤΩΝ gran tr nent 
dans le délinquance, le 
religion, voire le fanatisme, 


D fau 


nets 2 09, De ol ave 
lycée n'est pas assurée. Ji y ἃ πῶς 
demande de l’enscignement de 
l'arabe, et si l’école n'offre pas La 
poisibilité de l’apprendre, les 
femilles se retournent alors vers les 
associations, souvest d'inspiration 
religieuse, qui sont encore plus dif- 
ficiles à contrôler. 


TRE Sr 
cree intro. 


Pr fassent 
Fobet d'ure Sie AT 
venue d'autres milieux dans 
cadre scolaire », précise en subs- 
tance un article du texte à l'inten- 
tion des enseignants turcs des 


Le ministère de l'éducation 


rapprocher du patri 
gieux et culturel de leur pays ». 
ae lenvol de mage de πο 
temps 
Foures hebdomadaires 


Β. 


- Π est vrai que Farabe est 
perçu par un Cinquième de l'huma- 
nité comme nes ἰκαρυν sacrée 
puisqu'elle a langue unique 
de révélation de l'islam. C'est 
notamment pour cela que de nom- 
breux musulmans de France, pas 

outre 
et Jes Wadi à ën Prophète, elle 
puise aussi sa source dans la poésie 
de La Jahiliyya, une 
poésie profane même Ρίαιδι 
arabe, ce n'est 


élément incontournable dans 

εἶ de cette langue, 
nus il est possible de l'aborder de 

manière laïque. Je suis un chrétien 
d'Orient, mais l'islam est un pan de 
ma culture. Ma connaissance du 
Coran m'est un précieux atout 
Pédegogique. Je considère que 
dans l'éducation nationale Le pro- 
fesseur d’arabe doit être 
aujourd'hui à l’imam ce que l'insti- 
tuteur du dix-neuvième siècle était 
au curé. 

+ L'arabe ne doit pas être consi- 
déré comme langue religicuse, 
mais: tont simplement comme lan- 
gue vivante d'une composante 
importante de la société française. 


que 
use langue du monde arabe. Et si 
était valorisé au 


que les accords les plus récents 
avec l'Algérie, le Maroc et la Tuni- 
sie prévoient pourtant une concer- 
tatiou avec l'équipe pédagogique 
, leur participation aux 
conseils de classe, et, même, que 
les notes oblenues en LCO soient 
prises en compte dans La moyenne. 


Ur capital 

mal exploité 
«A-t-on été honnètes ?, se 
fat tm M Michelle Hurt qui 
τ emps responsable de ces 
questions à la direction des écoles. 
a pe l'intégration de ces 
enseignants, mais qu'a-t-on fait 
gour leur faire de % place? ». 
runo Half, inspecteur 
four à sir ..ce loi d'institu- 
deurs est ur per mal exploité. 
I faut considérer les LCO comme 
un adjuvent à nofre système Sco- 
aire, non pas comme une pédago- 
ge nmigrée dans l'école ». Cela 
passe selon lui par une mobilisation 
des [9ῈΝ. « Nous ne prenons pas 
assez au sérieux notre responsabi- 
lité, Si nous ne payons pas les pro- 
fesseurs, nous sons out de 
même les élèves et les heures. 
Comme tou: acheteur, nous devons 
regarder la marchandise propo- 


Comme de nombreux responsa- 
bles, il redoute davantage les 
dégâts iques que peuvent 
causer les enseignants pas 10ujours 
bien formés. Les Algériens sont 
généralement des- instituteurs de 
carrière qui emploient un manuel. 
Les méthodes τὰ sont pas à le 
pointe de la pédagogie, mais il a 
une certaine transparence. Les 
Tunisiens n'ont ni me ni 
manuel, mais ils font, paraît-il, un 


21 Danse <'Nouresv quirie. - -. 
[6 drection du Palais Garnier 
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SECTION Β 


effort particulier par la formation 
des maîtres. Les Marocains et les 
Turcs ne sont τοῦ} ὑμῶν 
enseignants expérimentés. D'u: 
manière δι sr , On importe ἐς 
pratiques gogiques archaï 
ques, basées sur le rabächage et 
l'autoritarisme, qui déroutent bon 
nombre d'enfants. À ds seul, cet cet 
aspect explique peut. le 1asse- 

ment depuis quelques années de La 
fréquentation des 

Pour M” Huart, l'enseignement 
des LCO doit malgré tout être 
poursuivi «sur des bases Finite 

Σ᾿» pour ne pas priver les immi- 
grés de leur culture. Or, pense-- 
elle, - les risques de dérapage et 

d'endoctrinement seront moins 
ga si l'école est plus ouverte à 
la diversité culturelle ». 

Membre d’un comité d'experts à 
Bruxelles, M. Altan Gokalp a long- 
temps étudié ce problème, non seu- 
lement en France, mais aussi en 


e et aux Pays-Bas. Pour 
cet an e français, cher- 
cheur au ΟἹ il conviendrait au 


contraire de «remanier de fond en 
comble εἰ tout de suite les LCO, 
soit en les situant hors de l'école, 
soit sous le seul contrôle de l'édu- 
cation nationale ». 

Une éventuelle reconquête des 
contenus de ces enseignements est 
affaire délicate. Comment le faire 
sans froisser des relations diploma- 
tiques alors que les accords se pro- 
passion justement de “ resserrer 

liens d'amitié » avec ces pays? 
Sans compter les moyens financiers 
à y consacrer. Pour prendre en 
charge ces enseignements, ne 
serait-ce qu'à 50 %, il faudrait 
dégager l'équivalent de sept cents 


postes. 
J.-J.8. 


THEATRE RENAUD BARRAULT 


MAISON INTERNATIONALE DU THEATRE ὦ 


EDMOND JABES 


LA MEMOIRE DU LIVRE :. 
LE LIVRE DES QUESTIONS 


porter συ tMnéâtre ‘le 


d'EDMOND (ΑΒΕ: 


ΠΕΣ "le controire de 10 scène” puisqu'iles 
IERRE- ÉANTOINE VILLEMAINE tente pourtant Ια 


1! grade méditation poétique 


'holocauste, 


tiel d'une très grande rigueur. F 
sobre, s'organise autour de quatre voix (BERNARD 


X PHILIPPE FAURE 
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SOCIÉTÉ 


᾿ Entendu par le magistrat instructeur 


Le directeur de la DST affirme que M. Pasqua lui avait 
de fournir un faux passeport à Yves Chalier 


grand besoin, expliquait: Je las. à es 


C'est donc bien M. Charles 
Pasqua, alors ministre de l'inté- 
rieur du gouvernement Chirac, 
qui, en 1986, 8 donné l'ordre à le 
Direction de la surveïlance, du 
territoire (DST) de confection- 
ner un faux passeport st un faux 
permis de conduire à M. Yves 

… Chalier. Ce dernier, réfugié au 
Brésil, fuyait alors un: mandat 
d'arrêt international délivré par 
la justice française. Juge d'ins- 
truction perisien chargé de ce 
dossier, à l'exception de la par- 
tie concernant M. Christian 
Nucci, ancien ministre socis- 
liste, dont le sort est entre les 
mains de la commission d'ins- 
truction de la Haute Cour de jus- 
tice, M. Philippe Jeannin en a 
désormais la certitude. il 
s'appuie sur un témoignage de 
poids, obtenu lundi 20 novem- 
bre : celui de M. Bernard 
Gérard, directeur de la DST, qui 
a dit avoir reçu lui-même cet. 
ordre de la bouche‘de M. Pas- 
qua. 

. ἘΔ réussissan 

Ἔν τ ττ' ΤῊΣ 
M. Pierre Joxe, successeur de M. 

qua place Beauvau, à clôturer le cha- 
pitre « vrai-faux passeport », M. Jean- 
nin vient d'ouvrir un nouveau et 
incertain front dans l'affaire Carre- 
four du déve ment : le chapitre 
+ Charles Pasqua. Mieux vaut 
jamais, penseront tous ceux 


devenu un secret de polichinelle 
depuis que ἰδ Monde l'avait affirmé, il 
y 8 prés de trois ans, dans ses éditions 
du 13 décembre 1986. 

Mais une information de presse 
fait pes forcément une vérité de jus- 
ice, Π sen est même fallu de peu que 
le résultat soit radicalement inverse. 
Miche préécoseur de M. Jeannir 

ichau, pré . Jeannin 
dans ce dossier, M. Pasqua, avec toute 
l'autorité d'un ministre de l'intérieur, 
avait, en effet, opposé Je « secret- 
défense », affirmant que toute infor- 
mation sur [ἐδ curieux papiers d'iden- 
tité de M. Chalier menagçait la sécurité 
extérieure de la France . 

A l'époque, M. Gérard, lui, obéis- 
sait en haut fonctionnaire respectueux 
des consignes hiérarchiques. Quant à 
la gauche, revenue aux affaires au 
printemps 1988, elle devait attendre 
plus d'un an pour mettre ses actes 
d'aujourd'hui en accord avec ses posi- 
dom d'hier : le « pecret défense » sur 
un faux passeport remis à un deélin- 
quant en fuite — action qualifiée 
M. Joxe de « crime - le 5 avril 1987 — 


Obéissant fidèlement à un nouvel 
ordre hiérarchique contredisant le 
premier, M. Gérard a donc pu dire {a 
vérité au juge d'instruction. A savoir, 
selon Je Canard Enchaïné du 
22 novembre : » C'est les 
Pasqua qui m'a personnellement 
dormé re faire Jotriquer le 
passeport et le conduire 
destinés à Yves lier, » Ce faisant, 
M. Gérard met un point final à une 
affaire qui serait comique she ne 
dévoilait une conception privée et par- 
tisane du service de lEta. Du résumé 
το cette palidonie, on retiendra que 


Dessin de septembre 1987 


pectueux de la bonne marche de la 
Justice. 


«Secret-défense » 
Tout commence le 9 décembre 


lement à la w 


coatre-espionnage . 
Or M. Chalier n'était ni 
ἱ ion, mais 


3 


Et d'où aussi, εἰ sur- 


L'affaire Médecin 
Le « Canard enchaîné » réfute 
les affirmations « bouffonnes » 
du maire de Nice 


Violemment mis en cause par 
-M. Jacques Médecin, qui l'accu- 
sait de toucher « régulière- 
ment » des fonds secrets [le 
Monde du 18 novembre), je 
Canard enchaîné réplique dans 
son numéro du 22 novembre 
par un éditorial at par une page 
d'informations consacrées au 
maire de Nice. 


A propos des fonds secrets, 
Auadré Ribaud, qui signe l'éditorial, 
écrit : « Ce n'est pas une calomnie. 
C'est une bouffonnerie. Nous 
n'avons mème pas eu besoin de 
nous en indigner tellement nous en 
avons rigolé. et avec nous tout ce 
qui est un peu informé dans le Lon- 
derneau journalistique et politi- 
que. - Rappelant que le Canard a 
toujours - harcelé sans trêve les 
gouvernements et les présidents, 
mettant à mal quelques brillantes 
carrières et quelques beaux des- 
tins », l'éditorialiste poursuit : - £r 
il aurait pu faire cela alors qu'il 
était paye au mois par le gouverne- 
ment, honteusement vendu au pou- 
voir ! I! faut croire que les honunes | 
qui se sont succédé depuis des lus- * 
ires à la direction de l'Etat étaient 
tous des idiots ou tous des masos... 
Quand on vous achète on vous 
tient, Médecin n'a jamais tenu le ! 
Canard. Personne ne l'a jamais fait | 


cette époque, le prix laisse rêveur... 


Ensuite Médecin. bon prince, ‘ 


s'engage à verser 700000 francs à 
son épouse lors de la vente de la 
villa +. Or, affirme encore le 
Canard enchaïné, cette dernière 
somme n'a jamais été versée à 


l'ancienne épouse du maire du. 


Nice, ce qui a obligé cette dernière 


Al 


tout. il accablait — grâce à un docu- 
ment manuscrit ayant trausité par des 
terre ne 


tion, M. Nucci, dont il avait 

été le chef de cabinet. 
Ce 9 décembre 1986, donc, 
refuse de répondre à 


εἰ 


Monde titre : « Le vrai-faux passeport 


de M. Yves Chalier lui aurait été. 


remis avec l'autorisation de 
Charles écrivions 


contre-attaque. ᾿ 

« Je constate qu'à l'heure actuelle on 
tente de déstabiliser les services 
d'espionnage dont nous avons le plus 


cour d'appel de Nancy 


reste en liberté 


22 long rifle et, faisant feu, blessait 


! NANCY 

, denomecorespondante  Monelemen un garçon de vingt. 
M Marie-Josée Garnier, vingt- “ î 

ren de Reise SO ro instruction, 


inculpée d’homicide volontaire, ne 
retournera pas en prison. Ainsi en a 
décidé, mardi 21 novembre, la 
chambre d'accusation de la cour 
d'appel de Nancy chargée par la 


, Cour de cassation de se prononcer 


à engager des poursuites devant les ‘ sur un nouveau placement en 


tribunaux. 

Enfin, et contrairement à ce. 
qu'avait déclaré Me Lambert, le 
journal affirme que le prèt du CCF 
à M. Médecin n'a pas été gagé sur 
une hypothèque de 5 millions prise 
sur la villa, mais sur - deux garan- 
εἶδα, la première de © millions de ” 
francs : la seconde de 1 million -, 
na Le mystère de la provenance et de 
l'affectation des 5 millions déni- 
chés sur le compte bancaire de 
Médecin reste donc entier », 
conclut l'hei ire. 


détention provisoire de la: jeune 
femme après appel du parquet 
général et de la partie civile. 

Les fait remontent au 12 février 
1989. Vers 6 heures du matin, ce 
dimanche-li, sept jeunes gens sor- 
tant d'une discothèque font irrup- 
tion dans la boulangerie de 
Me Garnier. Selon la boulangère, 
les inirus se seraient livrés à un 
- véritable pillage des lieux -. 
C'est alors que M Garnier, « vou- 
lars. dit-elle, porter secours à son 
concubin -, avait saisi une carabine 


Dans un entretien avee des quotidiens régionaux | 


contre les avions de ligne français : M 


: vivair à Rochefort et respectait, en 


M. Gilles Boulouque, le magis- 
urat instructeur chargé‘notamment 
des dossiers sur les attentats terro- 
ristes commis en 1985 et 1986 à 


taire, Médecin n'a pas fini de s'en | Paris, a accordé un entretien, par le 


apercevoir. » 
D'autre part, le Canard enchaïiné 
récuse les explications données an 


Monde par Με Henri-Charles Lam- | 


bent, avocat de M. Médecin, à 

d'une somme de 5 millions 
de francs découverte par les enquë- 
teurs lors d'une perquisition et dont 


l'origine demeure contestée. Selon : 


M: Lambert {le Monde daté 19- 
20 novembre), cet argent provient 
d'un prêt consenti par le CCF à 
M. Médecin, contraint, après son 


use, à procéder au pariape des 
ΕΝ de la communauté. Selon 
l'hebdomadaire, il n'y ἃ pas eu par- 
tage des biens de la communauté, 
mais «convention de prestation 

Oire en 


fcour comprise) rue des Saints- 
Pères, à Paris. Valeur déclarée en 
1979 : 300000 francs. Mème à 


divorce d'avec sa précédente : 


. biais du Club des régions, à vingt- 
‘ deux quotidiens régionaux fran- 
! çais. Dans cet entretien. publié 
mercredi 22 novembre par ces jour- 
‘ naux, M. Boulougue, évoquant 

l'attentat commis récemment 
* contre le DC-10 d'UTA., déclare : 
* « La technologie que ces groupes 
— terroristes — emploient nous 
+ laisse penser que d'autres arteniats 
" de ce type sont susceptibles de se 
. Produire. Espérons que la chose ne 
| $e banalisera pas. » 


\ 
! [terroristes] prestaraires de ser- 


| personnel, 5 

! Le magistrat instructeur donne 
sur le mode de financement des 
organisations terroristes quelques 


précisions. Selon lui, s'il existe | 
- quelques pistes de filières | 
financières du terrorisme. « elles 
ne sont pes suffisantes pour parler ; 
d'un financement international ! 
(.—). 11 x à comme un mythe de . 
d'argent du serrorisme », 

Enfin, à propos d’un des dossiers 
qu'il 2 eu à traiter et que. en raison , 
du secret de l'instruction. il ne _ 
nomme pas, M. Gilles Boulouque 
souligne qu'« if n'est pas à 
exclure » que certains Etats aient ! 
recours au terrorisme comme 
moyen d'action diplomatique. 

Concernant les relations entre la 
presse et les juges d'instruction sur 
les questions terroristes. le magis- 
trat instructeur avance dans cet 
entretien une -sofution-. Pour ἢ 
M. Boulouque, qui 2 intenté un : 
procès en diffamation contre Aga- : 
τὰς Logeart. du Monde, et Véroni. 
que Brocard, de Libération (le ‘ 
Monde des ὃ. 9 εἰ 10 novembre), ' 
certe solution consisterait à mettre : 
en place des « commissions presse- 

ice-justice afin que l'informa- 
tion suscepiible d'être réclamée 
par le citoyer [μὲ vienne d'un 
organe qui aurait plus d'étoffe que 
si elle parvenait d'un seul des 
interlocuteurs du procès pénal -. 


; nier en détention compte tenu de 


. M. Gilles Boulouque craint la répétition d'attentats 


dat de dépôt, le 13 février, après 
avoir διό inculpée d'homicide 
volontaire. Elie était libérée et pla- 
jours plus tard par ordonnance du 
magistrat instructeur. Mais immé- 
diatement, le parquet de Reims fai- 
sait appel de cette mesure, et le 
16 mars, sur décision de la cham- 
bre d'accusation de Ia cour d'appel 
de Reims, Marie-Josée Garnier 
reprenait le chemin de La 
d'arrêt. . 
Cet arrêt de la chambre d'accu- 
sation a été cassé en juin dernier | 


| 


pour 
sa ‘ses infocmatiqns.— et sans 
doute M. Gérard” 


Sans démeuts Lee 


Das te d'a ave de re 
La boulangère de Reims |Un ädolescent violé par un autre mineur 


Un adolescent de dix-sept ans a". 
1 ét6 placé en’ garde à vue, mardi 


21 novembre, à la gendarmerie.de 
Saint-Marcellin (Isère), après 
avoir violé un garçon de quinze 
ans dans .le δασεῖα, de placement 
pour mineurs installé dans le petit 
village. de Bressieux.. Le jeanc 
homme, qui a reconnu les faits, 
devait être présenté, mercredi 


il ouvert: une h 
de.mineurs placés à la suite de 
décision de justice, n'a pas porté 
plainte. so: 

Per ailleurs, M Hélène Dork- 


par la chambre criminelle de la | bac, secrétaire d'Etat chargé de ja 


Cour de cassation qui a remis la. 
boulangère en liberté et désigné la 
juridiction nancéiennc. | 
Les magistrats nancéiens ont 
considéré que les nécessités de 
l'instruction ne pouvaient plus être 
invoquées pour maintenir M Gar- 


l'état d'avancement du dossier. 
Ms ont noté les - excellents ren- 


seignements » obtenus sur 
(me et mentionné qu'elle 


cela, les obligations du contrôle 
judiciaire. Un de ses défenseurs, 
M: Robinet, de Nancy, voit dans 
cette décision « une raison supplé- 
mensaire d'espérer que l'on s'ache- 
mine vers un acquittement de 


| 
| 


‘ Mr Garnier », 


MONIQUE RAUX : 


| D Condamnation de trois matins ‘ 


de Clairvaux. — Le tribunal correc- ! 
tionnel_ de Troyes a condamné, ; 


᾿ mardi 21 novembre, trois détenus 


de la centrale de Clairvaux ' 
{Aube). jugés pour une tentative : 
de mutincrie, Le 12 juin dernier. 
Inculpés de coups et blessures : 
volontaires, Yves Gourdon, trente- : 
six ans, Alain Trouvé, trente ans, et | 
Jacques Sartary, vingt-huit ans, ont | 
été respectivement à | 
quatre ans, trois ans et un an | 
d'emprisonnement. 


Le tribunal a estimé, en outre, 
* que huit détenus avaient été l’objet 
! de violences = inutiles Εἰ regrerta- 
: bles - ie 12 juin après l'interven. 

don des gendarmes mobiles. Pln- 
1 sieurs détenus avaient affirmé: 
ἢ quis avaient été passés ἃ tabac par 
1 des surveillants. 


mineur de dé 


, famille, ‘s’est déclarée, mardi 
21 novembre sur Antenne 2, _elle, demandé la création. d'une 
*« horrifiée par ce qui vient de se ” commission d'enquête indépen- 
passer » à la maïson d'arrêt de : 
Bois-d'Arcy (Yvelines), où nn 

ans a € vic. sontdétenus les mineurs. : -: 


ordonné 


rbal à 
M. Michau qu'il avait en effet agit sur . 
“ ordre de M Pi “Tout en déni. 


57... 


time de υἱοῖς οἱ de sévices répété 
<durant une dizaine de jours (le 
Monde du 22 novembre). « C'est 
. de la folie de mettre des jeunes en 
prison, ἃ affirmé je secrétaire 
d'État, car elle est crimi 
Pour ces jeunes et doit rester 
d'exception. » « Si le mineur doit 
être emprisonné, ἃ ajouté 
Mr Dorlhac, cela doit être pour 


: LME COUT le durée avec des mesures 


d'accompügnement. » - 


qu'il juge « proprement écœu- 
rante ». « Dans les milieux judi- 
Saotrr) τ péritentlaires, on sait 
ἱερεῖς longtemps, a-t-il' rappelé, 
que dans les prisons. les viols sont 
de pratique courante. > 

La Fédération indépendante et 
démocratique lycéenne 4, quant à 


dante, comprenant des lycéens, 
pour se rendre dans les prisons où 


FAITS DIVERS 


Lui ilaise Ont mais 
ἃ la « punition » de Sophie, 


caqi 

"Ont découvert un matelas posé 
. Sur unc planche, üne assiette et 
des couverts ainsi qu'un seau 
énique. Sophie, dont le 

est Sans emploi et dont la 

prise de nettoyage, πὲ μ᾽ 
tait aucun établissem br 


Pa με part pod αφαέ ον 
| Une ädolescente marseillaise vivait ae 
dans un débarras depuis plusieurs semaines . 


lxire ct prenait des cours par | 


rs Ἢ Ἂ 
particulièrement sévère de 
l'éducation: ᾿ ble se serait 
récemment : coupable de 
surfaces, et ses parents 

voulu lüi donier un 


᾿' 
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ÉDUCATION 


| Revendications des peranes ef mécontentement des étudiants 


M. Jospin propose la construction 
de quatre universités en région parisienne 


M Un ae ne 


ble de mesures destinées à cal 
mer fe mécontentement, 
notemment le construction de 


‘nouvelles universités on région 


parisienne. 


παῖς, ies 200 000 ATOS (süiminis- 
tratifs, tochmiciens et ouvriers. de 


Pendant qu'environ 5 000 
d'entre eux, veaus de la 


la création, 15 000 étudiants de Tolbiac 
500 emplois d'ATOS en surnom (Paris-) réclament avec insis- 
(300 pour ls secteur sco dns 
le. secteur universitaire). Au-delà des solutions de fortune, 
tenu des 690. à le ministre de l'éducation est bien 
d'emplois déjà prévues, cela porte Conscient cependant qu'il va hui fal- 
RELIGIONS 
A propos du ford 


L'Union des organisations islamiques 
mai “critique M. Rocard 


que environ cinq cinq mille membres, a 
gi ne 21 novembre, à 


ἐς «dhtml . ἀς 


moi 18 devant 
Ê CIMADE (Je Monde. du 


21 novembre). « Vous laissez : 


que. le Coran ni 


| ‘impose 
L Or le livre sacré des 
es 2 ‘très clair et très 


explicite, et ne laisse aucun 

sur le devoir'de musu/man 
de porter le voile +, affirme 
M. Ahmed Djaballab, président de 


PUnion. 
Faisant- allusion à une autre 


{ se couvrent d'un 
παρα souffrent de débilité men- 


à de 1 200 (450 pour Jes uni 
ve les emplois supplëmen- 
taires pour 1990. 


En second lien, le ministère a 
annoncé qu'il fallait débloquer 
25 mükions de francs de ends 
supplémentaires permettant de 

τ à 2000 transformations 


lisires administratifs recrutés 
avast. 1983 et ἃ faciliter, grêce à 
l'aménagement des concours 
la ditularisation des auxi- 


: Par aïlleurs, le ministère va aug- 


‘ menter de 25 millions de francs 


l'enveloppe consacrée aux indem- 


vent bénéficier les ATOS. in 
une « véritable politique de recru- 
ternent, sur une évaluation 
réelle besoins » sera mise en 
place, Dr un accroissement 
important des ouvertes AUX 
concours en 1990-1991. « Raison- 


pour 
taurant universitaire 


oies ἔπ ce qu'il est moins le 

ne d'une foi ol'que dune aliéna- 
ee »), l'UOIF s'interroge : 
2 DOS Dour LORS be Ces 


tale ? » Pour l'Union, + les musul- 
mans δε France ne sauraient 
accepter de.telles atteintes à leur 
dignité ». 


nalités tunisiennes 

{ Mouvement islamiste tunisien), 
YUOIF est, avec la Fédération 
wationale des musulmans de 
Fraxe ( . la ples active 
dans le défense du du foulard 
Elle avait toutefois désavoné la 
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em rte d'an 
«nouveau Quartier latin» autour 
de Jussieu, Tolbiac et Censier, 
cufin, l'extension des universités de 


communauté pus de 
réfarme des premiers 
sitaires fera l'objet ame L De ἰὸς 
990, Liond 3 à réRé 
L mais Jospin a 
qu'il écartair toute idée de + bar- 
rage» et de sélection à l'entrée 
dans le second cycle. 

Quant à la réforme de l'aide 
sociale aux étudiants (bourses, 


et qu'il avait d'ores εἰ déjà 
saisi, sur ce point, l'Observatoire 
national de la vie étudiante. 


maustralien . 


Après l'adoption de la convention internationale 


Des associations américaines luttent 
pour faire respecter les droits de l'enfant 


«On Pourra invoquer la 
convention internationaïs des 
droits de l'enfant devant les tri- 
bunaux français une fois que la 
France l'aura ratifiée », a soul- 
gné M. Jean-Pierre Deschamps, 
conseïler technique au secré- 
tariat d'Etat à la famille, lors de 
ls présentation d'un colloque 
organisé par l'Association fran- 
çeise pour le dévelonpement 
des droits de l'enfant {AFDDE) 
les 24 et 25 novembre au 
Sénat. L'UNICEF, qui ἃ joué un 
rôle déterminant dans l'abou- 
tissement de la rédaction du 
texte, relance l'idée d'un som- 
met pour les enfants afin que 
cette convention ne reste pas 
lettre morte, tandis qu'aux 
Etats-Unis des associations lan- 
cent un débat. | 

GENÈVE 
de notre envoyée Spéciale 


Invité à Genève par le Centre 
pour les droits de l'hemme des 
Nations unies et le Fonds des 
Nations unies pour l'enfance 
{UNICEF) pour un séminaire sur 
la convention des droits de l'enfanz, 
M. james D. Weill, conseiller juri- 
dique de l'association Children's 
Defense Fund, ἃ dressé un sombre 
tableau de la situation de plus de 
douze millions d'enfants améri- 
cains, noirs en grande majorité. 
- Notre système d'aide aux 
Samilles se situe loin derrière celui 
de la plupart des pays industria- 
lisés. Alors que la reprise économi- 
que a été amorcée il y a sepi ans. 
nous constaions que le taux de 
Pauvreté est toujours plus ἔσω 
que celui des années 70, a-1-il 
affirmé. Un enfant sur cinq vit 
actuellement dans la pauvreté. 
Chez les moîns de six ans, la pro- 


portion passe à um enfon sur que 
tre [un sur deux lorsqu'il est 
noir). - 

Au mieux, ces familles pauvres 
vivent à plusieurs dans des taudis, 
«c'est le cas pour un enfant sur 
crois dans l'Etat de Washington ὁ : 
au pire, elles se réfugient dans le 
rue. 

« Chaque année, au moins once 
mille enfants meurent des consè- 
quences de certe pauvreté, = 

Aux Etats-Unis, ce sont les 
employeurs qui, la plupart du 
temps, paient 105 assurances- 
maladie, I! arrive fréquemment 
que cette couverture soit insu£fi- 
sante et qu'elle ne concerne que 
l'emplové lui-même, non s2 femille. 
Il en résulte que trente-cinq mi- 
lions d'Américains, et, partmi eux, 
surtout [es enfants et Les femmes, 
Re sont pes ρτοιέβές. 

- Le zoux de mortalité infentile 
est trop élevé pour un pays indus- 
trialisé, a remarqué M. Weill. Les 
Etaus-Unis sont au dix-huitième 
rang mondiel Autrement dit, un 
enfant né en Amérique a moins de 
chances de survivre qu'un enfant 
né en {rlande du Nord, en Espa- 
gne, à Hongkong ou à Singapour. 
Si les Noirs formaient une nation 
séparée, ils seraient au vingt- 
huitième rang mondiel, car un 
enfant noir né à Indianapolis ,a 
moins de chances de fêter son 
mier anniversaire qu'un enfant 
nord ou sud-coréen Le pourcen- 
tage d'enfams vaccinés contre les 
maladies infantiles {polio, tuber- 
culose, tétanos, rougeole, toquelu- 
che) ne cesse de diminuer. » 


Dans l'attente 
de La ratification 


La violence également fait des 
ravages. En 1987, on a enregistré 
les cas de 2,2 millions d'enfants qui 
ont subi des abus, des violences de 
toutes sortes ou ont ËEté 
- négligés », soit trois fois plus 
qu'en 1976. En outre, chez les 
quinze-vingt-quatre ans, les acci- 


Air Afrique, la compagnie 
qui a construit un pont au-dessus 
d’une mare. 


EN RELIANT L'EUROPE À L'AFRIQUE AVEC 67 LIAISONS HEBDOMADAIRES, AIR 
AFRIQUE À ÉTABLI UN VÉRITABLE PONT AÉRIEN ENTRE L'EUROPE ET LE 
CONTINENT AFRICAIN. GRÂCE À SON RÉSEAU INTER-ÉTATS TRÈS DENSE, 
AIR AFRIQUE PÉNÊTRE LÀ OÙ LES AUTRES NE VONT PAS. C'EST LA MEILLEURE 
PORTE D'ENTRÉE SUR L'AFRIQUE. MAIS NOUS NE NOUS CONTENTONS PAS 
DE FACILITER LES CORRESPONDANCES ET DE VOUS PROPOSER UNE GRILLE 
D'HORAIRES LA PLUS comPLÊTE POSSIBLE, NOUS NOUS ATTACHONS AUSSI 
À VOUS OFFRIR UN SERVICE DE QUALITÉ. VOUS VOYEZ, MÈME 5. NOUS SOMMES 
LA PREMIÈRE COMPAGNIE DU CONTINENT NOIR AFRICAIN, CELA NE NOUS 
DISPENSE PAS D'EN FAIRE CHAQUE JOUR UN PEU PLUS. 


AIRÉ AFRIQUE 


NOUS EN FAISONS CHAQUE JOUR UN PEU PLUS 


a par armes à feu représentent 

la deuxième cause de mortalité (la 
quairième pour les enfants de un à 
quatorze ans). 

Les Hours! fonc éesiement 
partie des ui 
mort et Ses qui des jeunes 7 
seize et dix-sept ans. « Pour souies 
ces raisons et pour beaucoup 
d'autres, la convention des droits 
de l'enfant est importente. Elle 
nous permelira de réclamer 
les enfants américains le droit de 
manger à leur faim, d'avoir un 
logement, d'être protégés contre la 
violence, l'exploitation sexuelle, la 
drogue, le L de ne pas être 
condamnés à la peine capitale et 
de ne plus être D er la pres 
criminarion +, a déclaré M. Weïll. 

Les Etats-Unis u'ont jamais 
beaucoup aimé les conventions 
internationales. A plusieurs 

et sur plusieurs sujets, ils 
ont montré leur réticence envers ce 
texte sur les droits de l'enfant. 

Satisfaction leur a été partielle- 
ment donnée: la convention ne 
tranche pas sur la ion de 
l'enfant à naïtre (et donc sur 
l'avortement) et accepte que des 
enfants t être enrôlés et par- 
ticiper à des conflits armés à partir 
de quinze ans (d'autres pays pays, dont 
Île France plaçaient la limite à dix- 
buir ans). 

En revanche, la convention inter. 
dit les condamnations à mort et la 
prison à vie pour Les moins de dise 

uit ans. Les Etats-Unis risquent 
fort de traîner les pieds pour rati- 
fier ce texte. Pour une association 
comme la Children's Defense 
Fund, il ἢ rest pes 


aire 
afin qu'elle serve de référence à 
tous ceux qui se battent pour les 
enfants. Εἰ nous essayons 
d'influencer les hommes politi 
ques. » 
CHRISTIANE CHOMBEAU 
» Le texte de ta conven- 
intégral pa 
Félcion-David, 
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“AUTOUR DE MINUIT” 
UNE NOUVELLE COLLECTION 
QUI VA FAIRE JAZZER - 


A CONCERTS AU CHÂTELET 


STAN GETZ 


1 ET 2 DÉCEMBRE A 20 H 30 


SARAH VAUGHAN 


28 ET 29 NOVEMBRE A 20 H 30. 


_ SPORTS 


SKI: πόρε πάτα mn ἠδ νεν τ ΠΟΣᾺ 


Après un lever de rideau cet 
été dans l'hémisphère sud, le 
« cirque blanc » devait prendre 
son véritable départ jeudi 


du monde de ski alpin débute . 
par des slaloms où les concur- 
rents qui ont changé de maté- 
riel pourront tester leurs nou- 
velles « planches». - 


L'affaire avait fait grand bruit 
en 1987, lorsque Roland Francey, 


monopole, 
de ere 15 % du budget 
la Fédération française de ski ᾿ 


Mais l'idée était lancée et elle a 


tricolores lors des οἱ ἧς 

monde de Vail (Etats-Unis) au 

mois de février, ont achevé de 
ποτα ke président de la fédé- 


convaincre 
ration, A la fin de Le saison der- 
nière, Bernard Chevallier deman- 


HALTÉROPHILE : armes ne 
Une femme à à la barre 


Les championnats du monde 
et d'Europe d’haitérophilie 
féminine ont-lieu du 24 au. 


26 novembre ἃ Manchester * 


{Grande-Bretagne}.  L'haltéro- 
philie, longtemps réservée aux 
hommes, compte de plus en 
plus d'adeptes feminines en 
France, à l'irxage de la jeune 


| championne Stéphanie Genna. - 


A la veille des championnats du 
monde féminins d’haltérophilie 
{du 24 au 26 novembre) pronostics 
et fantasmes vont certainement 


volontiers des combinaisons 


Techniquement, ε Disco- 
very » reprend la base d 
᾿νε μὲ (1}. avec toutefois de la 

longueur en plus pour ls caisse 
49520 niet ae de argeur 
{+ 10 cm}. Monocoque à par 
neaux on Aluminium οἵ Toit Suré- 


vitesses et <entrai 


“dait donc aux fabricants d'ouvrir 
ἴδε chnb à des marques étrangères. 
«Notre que 


requête ne ne CONCETTe 
les she, Les fixarions ef les chou sé 


les points sensibles de la 


Ἵ ἐς ue du Ski », précisalt le pré. 


sident, fort du soutien de tous les 


che}. Elan (Yougoslavie) et 
Autlier (Suisse) ont rejoint les 
fabricants français, atgmentés 


le groupe 
nan libéral ». 


Deparoks 
‘auxactes 

né das 1 place, κε a 
ont tenté. 


de convaincre les 
skieurs de les rejoindre. Luc 


ΣΕ 
Ἧ 
SE 
dl 
+ 


plus l'excuse du matériel si je 
n'obtiens pas de résultats », 


«fluo», s’entraînent en écoutant 
Madonna et 


leures françaises — trois cents 


femmes prete ce sport en 
compétition eu France, — ajoute à 


çaït à 
peine à se dé en France. 
Bent ee en - 


AUTOMOBILE... 


{contre 
340.000 F pour le. Range 
Rover. De beaux succès en 


GEL 


1) Boîte transfert à d Ἢ 
. (D. Ξ eux 


model 
RTE get 


Re re ρει, 


Les planches du salut  : de 


affirme le Champion 
Junior de descente en 1983, qu'une 


séce d'accidents a éloigné des 


tardat à 0 remettre d'une Hépatite 


“mère 
ben 


et des éentaines de kilos par par jour, 
les compétitions, les: premiers LEE 
ee une. qui s'est “ 
sous a direction de son 
te Piomu'enträineur particulier. 
. Naissance d'une championne au 
‘caractère bien trempé. « Dans δὲ 
-sport c'est dndispensable », 
. Concède-t-eile. ble 


pour 
à 


1. r Le plaisir, d'est seniir que l'on 
poor deniers 6) de) 
une grande maîtrise technique 0 
prociame-t-elle à 


Attention, ir 
lb, anal» δὲ va Jour Je : 


Le Monde _ 
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Créée en 1924..par. Henri Ben, la Fondation 


ῖ de grandes fois en pieinc 
de savants juife — c'était 1942 mas staree pour les juatre- 

Durkhaim, yes ans d'Henri Berr, à 
Colbert, am cours de laquelle 
Lucien Febvre ἐπὶ a reudu hom- 
mage. 


k Biblio- 
ôtel, 
brité 


l'orientant vers l'histoire des 
et en l’élargissant à l'his- 


conférences 

de 18 heures à 19 h 30 au 
Coliège de France, place 
Marceän-Bertheiot, Paris-5*. 

- Fondation pour Île 
science, 12, rue Colbert, 
76002 Peris. Tél : 42-97- 
50-63. . 


ane τ τιν eee ee ee 


EEE ST τὸ 


Plaidoyer pour la culture scientifique 


Le Ι international 
bicentenaire de la mort de Buffon. 
— Qu'est-ce qui vous a conduit à 
δ conférences ? Et 


ui se sentent un peu mal à l'aise 
ace ἃ fa science, un peu exclus. 
Aux jeunes surtout. Mais pas seule- 
ment. 


» [lya mainteuantun 
blème de la culture. La 
sique n'est plus qu’un souvenir loin- 
tain, mais elle n'a pas été 
remplacée. Or elle servait essentiel 
lement à donner aux gens des points 
de repère pour leur permettre 
αἵ leurs €: sur 


pro- 


contres 
politiques. Les nouvelles généra- 
tions ont certainement plus de 


ture ctes- È 


— I} y aurait donc antant de dis- 
tance entre les Scientifiques 
qu'entre scientifiques Βοι- 
scientifiques ? 

— Très souvens De l'extérieur, 
on ἃ l'impression qu'il n'y a qu'une 
méthode scientifique. Mais ce n'est 
pas vrai. 11 y 2 les traditions, la 
culture de Chaque discipline — 
AU 5 ἢ 


sous parliez 

donnée 85 lycée. N'est-ce pas ἃ ce 
mivean qu'il favdrait agir pour La 
caitare scientifique ? _: 

— Oui. Mais Le fycée est accaparé 
par la transmission des connais- 
sances qui seront nécessaires ἃ 
l'élève pour poursuivre ses études. 
Le temps manque pour insister sur 
la culture scientifique. 

— Est-ce qne ce ne serait pour- 
tant pas plus important que lr'accu- 
mulation de counaïissances appe- 
μ- à se périmer de plus ea plus 


— Je Je pense. Et beaucoup de 
professeurs du secondaire aussi. 

alheureusement, il y a les pro- 

mmes et les horaires. Et il faut 
aire entrer les premiers dans les 
seconds... 

— Est-ce que 
pins difficile ἃ 

— Certainement. Et cela nécessi- 
terait quelque chose qui tombe sous 
le sens, mais de difficile à réaliser : 
l'entente entre les professeurs — 
ceux de philosophie et de sciences, 
particulier. 


ce west pas aussi 


remonter au dix- ième siècle, fl y 
a eu, au dix-neuvième siècle, des 
noms illustres comme Duhem 


se sont moins intéressés 
l'histoire des sciences. Quant aux 
historiens, ils ont un peu peur. fl y 2 
bien quelques tentatives, en histoire 
de la dans les facultés de 
ine, où des techniques, dans 

les écoles d'ingénieurs, mais le 


d problème est qu'il y a très peu 
Æ'chtres comocrées à ces disc 


Rentrée 1989, le droit aux PUF. 


Du droir de détruire. Essai sur le droit de l’environnement, 
par Martine Remond-Gouilloud - collection “Les Voies du Droir”-148 F. 


Raisonner la raison d’Etat. Vers une Europe des droits de Fhomme, 
sous la direction de Mireille Delmas-Marty 
collecrion “Les Voies du Droir”- 240 F. 


Introduction historique au droit des biens, par Anne-Marie Patault 
collection “Droit Fondamental” - 145 F. : 


Droit international et européen des droits de l’homme, 
par Frédéric Sudre - collection “Droit Fondamental” - 145 F. 


_Les droits de l’homme et le droit naturel, par Blandine Barrer-Kriegel 
collecrion “Quadrige” - 38 F. 


Le droit retrouvé? Essai sur les droits de l’homme en URSS, 
par Nadine Marie - collection “Politique d'aujourd'hui” -120 F. 


La vie politique sous la V° République Tome 2: 1974-1987, 
par Jacques Chapsal - collection “Thémis” - 4° édition - 150 F. 
Histoire des idées politiques, par François Chäteler, Olivier Duhamel, 
Evelyne Pisier - collection “Mémentos Thémis” . 

2e édition revue et augmentée - 98 F. 


Les institutions administratives françaises, par Jean-Michel de Forges 
collection “Droit Fondamental” - 2° édirion mise à jour - 96 F 


Les libertés publiques Tome 2, par ÿean Rivero 
collection “Thémis” - 4° édition mise à jour - 103 F. 


LES LIVRES DES PUF .QUESTIONNENT LE MONDE 


e en. r. Fenri Bar : par la science souhaite contibuer à la diffusion de la culure scientiique. 
Un projei d actualité, αὖ moment où se prépare une réforme des programmes des lycées. Un entretien avec son directeur, M. Jacques Roger. 


.4 & 
plines. Tant qu’il n'y aura pes une 
reconnaïssance institationnelle, par 
des créations de postes, elles reste- 
romt marginales. 


la plus développée. 
les universités d'une je impor- 
tance ont un À, t dans ce 
domaine. En G Bretagne et en 
Julie aussi, en liaison tantôt avec 
l'histoire. tantôt avec fes sciences, 
tantôt avec la philosophie. En Alle- 
magne, 1 y a une très forte tradition 
en histoire de la médecine. 

— On à le sentiment que après En 
période de contestation de La 
science des années 70, à y a de mor 


scientifique comme une production 
ordinaire, avec ses problèmes . 
d” isation, de rivalités persan- 
nelles, de politique intérieure. 
Maïs je pense, 


Be peut renvoyer 
oubliettes sous prétexte qu'il est né 
avant > 

Propos recueillis par 


lu centre d'histoire des sciences et des 
es de l'EHESS (centre 
Ale Koyré| dl'enteur d'use 


© apparaître « /a carence de 


‘régions deviennent compé- 


.correspondant ». Dans l'article 
τ ‘raisonnement analogue. et 


‘attend de l'Etat qu'il clarifie les 


τ Paul de Gaudemar, président du 


© M. Henri Nallet, ministre de 
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np λον try er nd Les universités entre État.et Régions‘  ᾿ 
pour La politique universitaire, Ro" G pa : TRE 
_De nouvelles règles duj jeu 


fait l'objet d'un débat de plus en 
τοὶ ‘par André Rossinot 


plus ouvert. Le conseil régional 

du Centre estime, dans un com- 

mumiqué, que [65 difficultés de 

cette rentrée universitaire font _ ne 
“ÉDUCATION, la formetion doubler ses participations finan- 
dniversitelre, sont des  cières ces ΟΝ trouver cet : 

ont chacun argent, augmentant Ἂς 

φπἴουκ gsm ραν le en δος « 


FEtat » et demande « que les 


que nous publions, André Rossi- 
not, maire de Nancy, tient un 


règles du jeu. Le rééquäibrage 
entre Paris et les régions est 
également évoqué par Jean- 


En 1989, à Nancy, il γε a 
46000 étudiants. Comme dans 
beaucoup d'autres universités, les 
locaux, souvent edgus, parfois - 
.vétustes, ne suffisent plus à 


les nouveaux 
‘En 1992, c'est #2 002 étudiants 


comité scientifique de la 
DATAR, qui, répondant à 


l'agriculture, se demande pour- 
quoi le futur Institut des 
sciences du vivant regroupent 
ques et vétérinaires devrait 
aécessairement être installé 
dans la région parisienne. 


Paris, capitale de. l’agriculture ? 


L: rapport Poly propose ls  hasards historiques de l'initiative effets 


β 
Ι 
! 
εν 


pernent da éta- privée qu'à décision volontai tel projet. Mais moins 
regrou ns un pi qu'à une décisi ntaire Par un is c'est 
blissement unique des cinq de l'Etat (1). son ampleur qui inquiète que sa 


L 
h : 
El 


‘grandes écoles agronomiques et Contrairement ὃ d'autres, les Signification, celle d'une sorte de toire de l'enseignement su 
vétérinsire, de la région parisienne grandes écoles d'agronomis ne Confirmation officielle que la de prestige. Personne ne peut 
(ΝΑ, Paris Grignon, ENVA, Alfort, sont pas pour l'essentiel le fruit Science de haut nivéau et le haute que cette décentralisation est 
ENSIAA Massy, ENSH Versailles, .d'une stratégie d'Etat. La Révolu- technologie ne réussite et que la qualité du travail 
ENSP Versailles}, sous le nom tion française et Napoléon les qu'à Paris. effectué, comme les condiäons: 
d'Institut des sciences et technolo- avaient oubliées, ou tout simple- d'accueil des étudiants, y sont de’ 

du vivant (ISTVI. L'idée est ment n'en_ avaient pes senti la 5 premier ordre. Et l'on n'a pas 

, intelligente et constitue sans : nécessité. Elles apparaissent plu- Lyon, Ma ann de mesurer les conséquences posi- 


doute un moyen puissant pour it indé 
noderiser l'ernsaigr : tot ccm le procut Ἀκετοσι de à Comment également ne 
rier agricole, agronomique et Et leur implantation à l'évidence sourire Ἢ Par 


Ἷ 

Ἶ 

WA 
de 
Fab 
ἢ 
i 2 


Mais on ne peut s'empêcher de ble, au ᾿ Μ 
Less Le A Eee de Fa Cast structures de l'agricuiure fran Snetailer qu'en région pari-. nature, à l'environnement et 
istre CS : sienne ? D'une part, ni l'agricut- - biologie. .Ne serait- pas plus 
M. Henri Nallet (dans le Monde du Le deuxième argument tient ture ni les industries αὖ et rationnel. d'envisagi 
ur pp ré param 1 de pate pis pente Ὁ jres ne constituent à l'évidence l'implantation d'un tel institut. dans k 
νὰ ge er ct eut Moyess etes au fonctionne. 2SPect, marquant des Le mou péher. ἢ 
avec nces fortes ment de ces écoles, en particulier D'autre part. il serait navrant fois de bonnes conditions 
de concentration de l'enselgne- leur corps professoral. L'argument / pere aveuglement parisien _ d'accueil iaisons 
mont supérieur de prestige dans … n'est ἰὰ encore guère convaincant. Lise à à τὴ ' : 
, en outre, Proxr [9 rapport Poly propose en effet juan sont considérablement environnement . scienti 
mité de la place de la Concorde ne Que les écoles soient entièrement dévcloppées dans de nombreuses Bien des potes mérteer aient τὴ 
paraît pes esserrtielle. Mais voilà — transférées, à l'exception d'une régions, selon des directions et  explorées : ; dont : 
une fois de plus. serait-on tenté partie de l'Ecole vétérinaire des résultats qu'aucun scientifique potentiel scientifique, en ce 
de dire | — une idée scientifique et d'Affont, et que les modalités de ne pourrait sérieusement contes- domaine, est de première qualité 


Pédagogique audacieuse, cecrutement comme carriè 4 : 
d'emblée Umitée aux seuls hor- des rene cecieue Soient More os. Lyon. Marseñle, et dont la ὙΘΟΒΌΟΠ Pt ist 
zons de la région parisienne | profondément modifiées. Com- dé des lieux d'implantations She ταν sir polis : comme 


Trois arguments principaux ser- ment ne pas profiter de tels chan- τς : 5 européen potentiel 
vent de support à l'intention gemems de Fond pour poser en Pons et pepe et dont la région connaît un poids 
d'implenter cet institut en région mème temps Îa question de une carte de France de la racher Pa nt [ατ industries agroali- 
parisienne. Le premier est que les … l'implantation du nouvel institut ? Che échappent, enfin, comme tous rene yon, ‘bien sûr, où 
écoles regroupées y sont déjè. Le troisième argument tient à la les grands peys scientifiques, aux ne concis un 
Mais cet argument n'a rien de volonté de localiser le nouvel inst  pesanteurs de la centralisation. don le ἢ ion da ἐδ Portpel Ë 
convaincant. ni en général lorsqu'il tut au sein d'un environnement Mme la région lilloise, dont eg Sora VOCa ns le domaine |. . 
s'agit de décemralsation, ni en universitaire et de recherche de retarde en ce damaine sont encore  eSmomique est déà forte, et 
particulier dans le cas de Ces qualité internationale, pour consti- importants, esquisse un tel chemi- internationalement reconnue. Et 
écoles. On sait en effet que leur tuer sinsi un pôle d'excellence en nement. En témoigne la présence, ie" d'autres encore. 
implantation est due plus aux agriculture et agronomie à la hau- du lab atoire du professeur Streh- A l'ambition du projet scientif- 
Ξ teur du poids mondial de la France lin, un des cinventeurs» des 5:9» Pédagogique 
(Publicité) en æ domaine. Mais qui peut pré- oncogènes... ἥδ 5᾽ soute ὑπὸ ambition 
tendre sérieusement que le « tech- .d'eménagement du territoire, pen- 
Φ Du nouveau opêle » de Paris-Sucl est le seul ἀμ είκορο, de ee cena eee | 360 et forrée der des terres 
opti lroit rance où une telle ‘ensemble εἰ procédera modernes. us un leux 
Les Sn mn net sort a mere = Plus des © Εν os Pa ar Province, à 
moins qu'aucune rés- , mais une 
tent ἰοὺς avoir l'équipement le || isaion de niveau intemational ne des stimulations nées de la France ouverte sur l'Europe et 
(rep les ues répondent || POUrrait se réaliser ailleurs. places scientifiques, en Franca  Velorisant pour cela tous ses 
parfaitement à ΝΣ vœu mais Car c'est là l'inconvénient le comme dans les autres pays de la tn 5, sans exclusive. Cela ne se 
Jusqu'ici avaient le gros inconvé- pee une telle re Communauts. Nier ce mouvement, Ph ri per À celle du 
nient de se rayer rapidement. ton : la confirmetion malheureuse en continuant à considérer la δος 
Nikon, le géant de l'optique japo- -|| de ce que l'Etat encouragerait par région parisienne comme le seul SOUvernement. Le premier pas 
naïs, a mis au point lé traitement || une opération d'envergure natio- lieu d'implantation possible pour serait des plus simples : affirmer 
ant-éraflures le plus résistant au || nale, une tendance déjà nettement ὑπ grand institut des sciences du dès à présent que la question de 
monde, simultanément appliqué || esquissée par le secteur privé, vivant. serait l'effet d'une stratégie l'implantation de l'institut des 
avec un Super antireflet ainsi || celle d'une reconcentration quel dommageable non seulement à  SCiénces et technologies du vivant 
ΕΝ l'un traitement re taive des activités en région pari: l'aménagement du temitoire, mais Γθθῖθ ouverte. 
luie l'eau sur la || sienne. dont les indicateurs mel probablement à la dynamique de la 


RETROUVEZ 

LAQUELLE DES ENTREPRISES PARTICPANTES 
SE CACHE DERRIÈRE LES ÉNIGM 

SUIVANTES : {voir logos en page nid 


Après sa matnalition début 1988, cette grande 
7% française veut ouvrir son Caire a a st 
a —— TO 
8 ner Dog mar a 1989, ἢ a mis sur la table 

13,7 milliards de francs pour tro acquisitions 

aux Etars-Unis ét au Canale τ: 
Numéro an du BTP dans le nordiques de à Fans ἢ 
s'est diversifié dans la domotique et a achevë l'année 


rh u verre ne 
de fines gouttelettes qui “qi Da heureusement ne manquent pas : … recherche elle-même. ( Voir Hinoire de Ja France rurale 


Wruent plus la vision. RS Charte des D H ἃ fallu plus de dix ans pour (sous la direction de G. RUE 
Ces over verres peuvent déjà tion des rpg supérisur à que l'êcala normale supérieure __ rte 
être fournis par certains opticiens es %, envol de re de prenne {en partie) le chemin de ue 

F ureaux, quasi-Monopole des act Lyon. Les obstacles et oppositions » Jean-Paul de 


PETITE RUE D 


Reconcentrations quantitatives Mais la volonté politique 8 fini par  Marseïlle-fi et président du’ 
et qualitatives paraissent, ici, des triompher, celle visant une décen- comité scientifique de la DATAR. 


L'ANGLAIS 
POUR TOUS 


ἔ Pour moins de 250 F 
te 
Ou vous perfse sonner BVSC 


LA RUBRIQUE DES ÉTUDIANTS 


l'actualité sociale, 
culturelle et pratique 


TOUS LES JOURS DANS LE MONDE 


LES COURS DE LA BBC 


Deux cassettes δὲ un Eure 
avec exphestions δὴ français 


enseigne 
secons 


3rueCortambert” 
5046 Paris. : 
€ (4) 45 03 01 66 


Documents5on gratuke Η 
ÉDITIONS 88C OMNIVOX {M} 
8, rue de Bem, 75008 Paris 
Tél. (1) 43-58-80-05 
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CAMPUS 


σου R RI E R 
Les excès du bizutage 


IEN des étudiants fran- 
δι δ θα ως: 


gas Σ 
tre l'ambiance des 
Campus américains. 


dégradants Nos futurs 
spectacle dans la rue (..). D'où | rêvent d'inscrire un MBA sur 
ᾧ Lee ις Mood ter τν ΩΣ Fe donnée où ee Εἰπὲ ἧς 
‘Des pratiques : Finsoutenable ? (.. ne voit | visa d'entrée est 
- dévlorsbles gnère d'espois que dans la préven- | TOEFL. Prononcez Tofeul. Le 
tion : parents et esseignanis seuls “Test of enelish os a foreign Lan 
ἂς convaincre leurs | 22e est réclamé par toutes les uni- 


| 
; 


Il ue saurait être question enfants, lents élèves, qu'on 
. awenscignant à l'Ecole nationale Σ ohne mm 
vupériouré d'arts δὲ. métiers dt pas d'accepter τ 


ἶ 
| 
| 


ἽἪ 
fi 
fl 
᾿ 


᾿ 
ἢ 
Ἢ 


Γ 
Ἱ 


1 
Ë 
il 
Τῇ 

; 


F 

Ὶ 

ΐ 

ὌΝ 
ΣΤ 


criptions se prennent 

commission franco-eméricai: 

d'échanges universitaires, 
3. 


: ᾿ 2. Τί ταὶ Mens que es Ein 
quence de retarder lo. débat ἴα sr Cgf ; bintours 6 es γε 


AFS VIVRE SANS FRONTIERE | 


ONTREMAINRQURLRUROE - 


fn citoyens européens. Mettez leur en main les 


Vos enfants seront 
atouts de leur réussite, 


Hs Anse τ AFS-VSF penset à des jeunes de 15 à 18 ἀπο de visre pendant 


Si Robert Maxwell a choisi entre 


forme de QCM ciassique. Une mation, véritables 
dernière enfis, le plus difficile, éva- professeurs 
préhension 3 


puisse suivre les cours Zieurs Nous a 


ment et en utilisant les 
Re A die ρεῖτὸ de vérifier la compréhemion de 


Passeport linguistique pour l’ Amérique 


L'accès dans les campus américains est soumis à un bon score 
au test de langue — le TOEFFI. Il est maintenant possible de s'y préparer 


d'entraf. formations aux MBA (sauf Har- 


autre permet de vérifier le ocabu. nement au TOËFL. « Nousfaisons vard) exigent le GMAT, un test 
Iaire à travers des textes écrits. La des simulations d'examen avec des difficile qui combine des évalus 
américains 


pprenons aux candi- l'anglais, mais aussi la capacité ἃ le 


sans difficuké et en ürer tout le dats à passer imelligemment le parer. En France, il y a six sossions 
L' Hamori, d'attente. 


men, c'est qu'on n'échone ni ne 

réussit : on obtient un niveau, qui en |] P 

530 traduit par un nombre de points. américaine de 

En dessous d'un certain seuil 
vous n'aurez guère de tions, l'ETS 


fais que vous voudrez. Pas plus que fé 
votre niveau d'anglais, le TOEFL 


de cet exa- 1421», explique Virginia 
e pédagogique di 


tement langues pour l’U 
Paris 


ma, «ἃ fait plus 
, il peut y avoir une déduction qu'à τ 
per mor ane A temps très limité (trente minutes 


b dépare 


mil renouvelle ses ques- Terement inutile, surtout en math£- 
Less ΤΟΣ comple de τις matiques pOUr ceux 


n'est figé. Même si vous avez réussi pourquoi les universités les plus ἐλίβε des nerfs solides, C'est pour- 
de pong hear courues se servent du TOEFL pour quoi l'essentiel de la formation pro- 
puis 


doux to. faire une première posée par les organismes 
φ- τ entretiens avec les tion consiste à déjouer les pièges de 
Sur un maxioum de 700 points,  cendidars L'an dermier à Whartou.  l’examen. Un véritable chat 
ke score par sur 6 000 candidats, 2 500 ont subi et de La souris avec 1" 
les universités est de 550 points. unentretien ble. Pour la pro- service. Dès que les crdina- 
Mais il peut varier. « Nous chaine ren: ces Ἶ teurs de Princeton 


sommes plus exi, , chez nous views seront di 
640 pol , déclare les Européens, à 


Ni réprésentan! 
Europe de la Wharton School. scandardisé, i 
montrer la 


se montrent 
sur la valeur Un test de 


lement le niveau de langue du cau- din, 76016 Paris. Tél, : (1) 
SAT très peu nom 0 . ὃ 
pour ceux, 75016 Paris. Ti 


didat σὰ sa ité ἃ passer l'exz- breux, qui veuleut accéder au 
men? Le peut en effet se cursus américain dès 

préparer. Τὶ existe des réat C'est ie GRE, 

préparation dont le plus célèbre est universitaires 

le Barron's fi 

proposent aussi des sessions de for- 


Certains vont avoir la chance de connaître la Bretagne 
en dehors des vacances. 


k citwe. toutes les écoles supérieures de com 
merce de parrainer Sup de Co Bre- 
“8 tagpe Rennes cœ n’est pas uniquement ERSSMERNEREERRESS 
ot MER par amour dela Bretagne. Maispärce attendent. Capable de passer de. 
qu’il a compris que là serait formé le J’école au business, de la théorie à la 
pre ne nouveau manager que lesentreprises pratique, de la France à l’Europe. 


année καλές does τῷ ane pa, ἂν prete a me εἰ den 


Τὰ Ὁ SAILR 
διατε des inscriptions le 36.11.89 ἡ 


Sup de Co. Bretagne - Rennes. 4, avenue des Français-Libres. 35000 Rennes. Tél. 99.31.00.31 


Le TOEFL n'est l'anique 
sésame pour ἐπῖτος à l'univershé, # Renssignements : Cormmis- 
contrôle des connais- 


contre 
le baccalau-  mentation est ouvert de 9 ἢ 30 à 


pour les études 17 heures du lundi au 

post: de niveau bac Université américaine de Paris. 
+ 3, à l'exception des études de 34, avenue de New-York, 75016 
gestion. Les Business schools et les Paris. Tél : (1} 47-20-44-89. 


Un manager communicant, interna- 
tional. Qui, au-delà d'un savoir, aura 
acquis ane culture, au-delà des tech- 
niques, une personnalité. 

Sup de Co Bretagne Rennes ouvreen 
octobre 1990: Vous pouvez y entrer. 
Pour les mêmes raisons. 
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« Le Monde Campus » publie 
chaque semaine des offres de 
stages en entreprise pour les étu- 
diants. Les personnes intéressées 
doivent contacter directement le 
CDTE, association responsable de 
ce service, lancé en collaboration 
avec la MNEF, en téléphonant au 
{1} 47-35-43-43 ou en s'inscrivant 
sur minitel 3615 JOBSTAGE. Les 
frais annuels d'inscription sont de 
95F. 


Les entreprises désireuses de 
passer les offres sont priées de 
consulter directement cette asso- 
ciarion au : (1) 47-35-4343. 


GESTION 
Lieu : Les Ulis. Date : juin 90. 
Durée : 1 mois. End. : à définir, Pro- 
fil : bac + 2. Gestion Information 
Comptabilité. Mission : s'occuper 
des mouvements de stocks. 
Connaissance de tabieurs souhai- 
tée. 11 561. 
Lieu : Paris, Date : janvier 90. 
Durée : 1 mois. Ind. : 
5 000 F. Profil : bac + 4 DESS Fis- 
calité. Mission : intervention sur 
l'assiette de soumission des biens 
immobiliers à la taxe profession- 
nelle. 11 562. 
Lieu : Ollainville (91). Date : 
immédiat. Durée : 6 mois. Ind. : à 
négocier. Profil : bac + 1. Mission : 
deux études à réaliser : une sur le 
parc véhicules, une sur le trans- 
por: Matrise de gesion.où DESS- 
11 557. 


Lieu : Paris. Date : immédiat. 
Durée : 2 à 3 mois. Ind. : à négo- 
cier. Profil : bac. Mission : travaux 
de comptabilité, suivi comptabilité 
et secrétariat. 12 556. 

Lieu: Armentières (36). Date: 
mars 90. Durée: 2 mois. Jad.: 


Lieu : Levallois. Date : immédiat. 
Durée: 4 mois. nd. : 
3000 F/mois. Profil: bac + 5. 
Mission: participation à diffé- 
rentes tâches formation-emploi, 
définitions de postes et ‘recrute- 
ment. 13 555. 


ANTERMARCO Der 


Les stages de la semaine 


Lieu : Levallois. Date: immédiat. 
Durée: 1 mois. Profil : bac + 2. 
End. : 3 000 F à 4 000 F. Mission : 
mise ἃ jour d'un fichier du person- 
nel de l'entreprise. 13 553. 


MARKETING 


Lieu : Paris. Date : immédiat. 
Durée : jusqu'au 30.6.90. Profil : 
bac + 4. Mission : conférencier à la 
Bourse de Paris. Bonne élocution et 
excellente tenue. Maîtrise d'écono- 
mie. 14612. | 

Lieu : Puteaux. Date ,: immédiat. 
Durée : 2 mois. Ind. : 180 F à 
200 F/jour. 14611. 


Lieu : Paris. Date : immédiat. 
Durée : 3 à 6 mois. Lad. : à négo- 
cier. Profil : bac + 4. Mission : 
marketing et promotion des ventes. 
14610. 

Lieu : Paris. Date : immédiat. 
Durée : 12 mois. Ind. : % sur 
contrats. Profil : bac + 2. Mission : 
marketing, développement et diffu- 
sion du produit et communications 
RP. 14609. : 


Lieu : Paris. Date : immédiat. 
Durée : 2 mois. {nd. : À négocier. 
Profil : bac + 3. Mission : étude de 
faisabilité auprès d'entreprises. 
14 606. 

Lieu : Paris. Date : janvier 90. 
Durée : 4 à 6 mois. Ind. : 1 500 F 
et +. Mission : assistant chef de 
produit. Assister au développement 
d'un produit, de sa conception à sa 
réalisation. 14 605. 

Lieu : Les Ulis. Date : décembre. 
Durée : indéterminée. Profil : bac 
+ 3. Ind : à négocier. Mission : 
mener à bien des portefeuilles de 
vente. Faturs ingénieurs commer- 
ciaux. 15 603. 

Lieu : Meudon. Date : janvier 90. 
Durée : 2 à 3 mois. Mission : vente 
à nel are de produits en ali- 
mentaire. Suivi de clientèle. Parti- 
ee à une équipe de vente. 
16592. 


Lieu : Beauvais. Date : immédiat. 
Durée : 3 mois. Ind. : à négocier. 
Profil : bac + 2. Mission : recher- 
che de fournisseurs pour une caté- 
gorie de produits dans une grande 
entreprise. 15 601. 


Lieu : Paris. Date : immédiat. 
Durée : 2 mois +. Profil : bac + 2. 
Mission : vente de badges promo- 
tionnels auprès d'associations, 
BDE, écoles. 16 596. ἡ 
Lieu : Rueil Date : immédiat 
Durée : à définir. ind. : % + fixe. 
Mission : société de services en 
informatique pour marketing 
direct, suivi d'opérations, phoni 
auprès de grands comptes. 
Connaissance INFO, 16 597. 


PUBLICITÉ 


Lieu : Paris. Date : immédiat. 


Durée : mdéterminée. Profil : bac. 
Mission : publicité. Connaissances 
photographie pour conception 
d'emballages. 19 581. ᾿ 
Lieu : Sèvres. Date : immédiat. 
Durée : indéterminée. Mission : 
graphiste pour création de logos, 
maquettes, en page. Profi : 
bac publicité. 19 580. 

Lien : Boulogne. Date : immédiat. 
Durée : 6 mois. Profit : bac + 2 
Ind. : 1 400 F/mois. Mission : mar- 
keting des médias en France et 
Europe. 19 544, 


ÉLECTRONIQUE 
Lieu : Barentin (76). Date : immé- 


diat. Durée : à définir. Profil : bac 
+ 2, école d'ingénieurs. Mission : 


informatique électronique (cons- . 


tructions de logiciels). Traitements 
de texte. 23 598. 
Lien : B 
Durée : 6 mois. Ind : à . 
Mission : maintenance SAV. 
20 597. 


Date : janvier. 


INFORMATIQUE 

Lien : Paris. Date : immédiat. 
Durée : 6 mois. Ind. : à à 
Profil : bac + 4. Mission : ἃ 
pement sous environnement Unix 
ou C. SGBD relationnel 17 642. 

Lieu : Paris. Date : immédiat. 
Durée : 6 mois. Profil : bac + 2. 
Ind. : à négocier. Müssion : pro- 


grammeur digital Vax, VMS en 
Basic et Pascal, 17 641, 


Lieu : Ruogis. Date : immédiat. 


Durée : 12 mois. Ind. : à négocier. 


-Mission : développement d'applica- 


op 


tions CAO, FAO sous ADA. 
17640. 


matiques. Mission : préparation du 
matéiiel, MS DOS comnv. 17643. 
Lièu : Gargilesse (36). Date : 
immédiat. Dre à (ἀπ). Profil: 
bac + 2. Mission : 

de logiciel 


sion : développement de 
sous matériel Digital, Basic, 
Cobol... 17 638. 


COMMUNICATION: 


Durée : 


| JUSQU’ AU 30 NOVEMBRE Χῃᾳῃ{ῃ{ῃ,ῃ 
REÇOIT CINQ SUR CINQ ἢ 


τ Sous réserve d'acceptation par la 


8 portes. Prix. TTC clés e 


Sement initial de 18800 F. 
+ dépôt de garantie é 


LIVRES 


Ὁ Travanx dirigés.  ‘ 


de 


ireile de Moura 


sr et : 
d, image des autres ; méthodes de 
ner che ; méthodes de -tests ; 

phénomènes d'interaction ; 


le mohde et son évolution 


donne 
FAsie, les incertitudes de l’a) 
Reagan aux Etats-Unis, l’éch 


curopécane de 1993... Ce guide rai- 
de l'actualité prie en 


outre deux thèmes : la 
des armements’ dans pays du 


tiers-monde et l'affirmation de 


r sur la scène 
D Dunod, 431 ρ', 165F. 


lutôt 

ἴ Peel rl nt de l'électricité 
ἐὰ Francé À la fin des années 
1880? Comment expliquer le 
retard pris par le pays, notammen 


F7: Quel - 


Reprise Argus +5000F de votre véhicule si vous le. ἡ 
possédez depuis au mbins 6 mois pour tout: achat: 
d'une Renaült Süpercinq: Conditions-générales 


Argus. Diminuée des charges et frais professionnels. ᾿ 
et des éventuels frais de remise à l'état staridard. ‘.. 


.… LOAsur25mois* "|. 
Par exemple pour: une Renault. Supercina Five. -. |. 
n main 47000 F. Location 7’ 
avec opüon d'achat sur 26 mois moyennant un ver. 
one 11750F.. |: 
0e garanue égal à l'option d'achat finale [- 
7050 Fj.et-24 lôyers:de 1295 F. Coût tobil'en cas. 1” 
d'acquisition 49880 F. + =". | 
Goût total du financement : 2880 F Tire. so 
Ces deux offres, valables jusqu'au 30/11 789, sontré-: 5} 
Servées aux particuliers et concementies VP rieufs. 


8 DIAC- SA. au capital de Ε΄ 321 
27-33 quai Le Galo-92512 Boulogne Cedex-RCS Nanterre B 702002 
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COMMUNICATION 


Ancien PDG des Presses de la Cité et du groupe Express A Bruxelles 
Accord entre la direction 


M. Bruno Rohmer crée le groupe Oros À Les jortalires 


Un nouveau groupe de com M: Albrecht Graf Matuschka, de sées par la création de réseaux du « Soir ᾿ 
me Phagtiaé Oros ἐλαία far duree 1e ques. Qui nn annonceur 
CPE A “. a) er tri- e mel εἰ ἢ ἢ ΠῚ ΓΞ, 
Communication — a été cree le  mestre 1990. indique M. Rohmer. οἵ moyens de formation, et de déve- 
21 novembre, à l'initiative de d'autres sociétés européennes lopper ensemble des produits. Mais 
M. Bruno Rohmer, qui fur eureront dans Oros Communice- OQros Communication à aussi 
notamment PDG des Presses fon É la faveur d'une augmenige l'intention de créer de βοῦνοσιν 
ὩΣ ion de capital εἰ roraliseront 20° titres de presse. articulièrement 
de la Cité et du Groupe Express des paris. » dans le ἐπ εἶδος δὶ presse spéciali- 


en 1987-1988. Parrainé par 565 actionnaires. 556: 
Le pe affirme des ambitions l'ancien ΡῚ de l'Express compte Fon de son expérience au sein 
et dispose Pour 500 maintenant passer à la constituuion  d'Havas Communication. à la 

dé d'un capital de 200 mit proprement dite de son groupe de direction générale de Larousse et à 
dE francs. « somme qui pourra communication. Destiné à aider de [5 uête des Presses de la Cité et du 
doubler ou tripler selon Les opéra- pie εἰ moyennes entreprises Groupe l'Express. M. Rohmer envi- 
ions à 5 ise M. l'avenir de son groupe avec 
: . Ma mobilité est un 


CULTURE 


Noureey quitte la direction 
de la danse au palais Garnier 


« Une séparation de corps, mais pas de cœur » 


«D'un commun accord», vient nouvelle. Cette saison voit la 

d'annoncer l'Opéra de Paris, reprise de ἴα Belle au bois dormant 

Rodolf Nourcev ét ke président de ei du Lac des cygnes, ainsi que la 
de Paris, Pierre Bergé, créationdela » 


rticipation de 40 ὃς du capital de 
Rossel par le groupe Hersant. Yvon 
Toussaint — directeur-rédactieur en 
chef du Soir avait pour 5à part 
démissionné le 14 novembre 
(le Monde du 16 novembre). 
L'accord intervenu entre les jour- 
nalistes et la direction entérine les 
principes d'une - cogestion de 
l'indépendance et de l'image » du 
jourmal. Des mécanismes de consul- 
tation εἰ de conciliation seront mis 
en place, notamment en Cas de 
décisions fondamentales en matière 
industrielle, commerciale ou finan- 
cière. Les journalistes auront aussi 
un droit de regard sur la nomina- 
tion du rédacteur en chef. 


Fons à réaliser », précise M. Roh- rançaises du secteur de la commu- 5282 
capi Bros a Été Sous. Mication, (presse. audiovisuel et sérénité 
cril, à bauteur d'environ 10 communication d'entreprise) ἃ se afouf Jace aux grands groupes de 
chacun, par des investisseurs renforcer sur le marché français ou communication. - Les actionnaires 
fessionnels comme Per à s'implanter en Europe, Oros d'Oros Communication lui ont 
filiale des banques Louis Dreyfus, Communication veut leur racheter  confiéun mandat de gestion de cinq 
BGP et BIMP, Astorg (Suez εἰ Une part majoritaire de leur capital ans. D'ici 18. M. Robmer compile 
lyonnais), Banexi εἰ leur offrir un appui stratégique, inverser 
holdin: Saint-Honoré (groupe financier et humain. nombreuses entreprises de commu- 
Fdmord de Rothschild), Axa-Midi « 11 s'agit de créer des têtes de nication françaises sont passces 
(filiale des assurances de por françaises sur le marché euro- sous le contrôle de groupes étran 
M, Claude Bébéar), le GAN. Euris péen de la communication », ECTS. comme ce fut le cas des Echos 
(fonds d'investissement présidé par déclare M. Rohmer. Sa propre rachetés par le britannique Pear- 
. Jean-Charles i société, Oros Développement, qui 50m εἴ fournir aux sociétés fran- 
directeur du cabinet de M. Pierre participé au capital d'Oros çaises de communication les 
D j unication, s'est chargée depuis six moyens de leurs ambitions euro- 
la société Telespace, de mois de prendre contact avec une péennes. : 
tres YVES-MARIE LABE 


Les résultats du CESP 


expiré le 31 août et le contrat sui- ballets classiques 
Ἧ en d zu bois dorment ct le Lac des 
t, signé par lui en juin, ve l'était cygnes, il est aussi j'auteur 


ee Pa ve soobet Guéria, Elisabeth Meuris, Mammel 
en ‘toute Es ego) cras ont Kader ὃ pee Le im Ebranlé par PU 
’admini ion l'Opé n'avoir pas su arder tric quesne manquée a ali Î 
fans ee me ἀρ Rav, Ps Es Pa | Le ns dé Le se ter L'Alsace » réalise le meilleur taux 
Ésormais ustrali n , » 
un nouveau PDG Qintex est ᾿ vo τ Ιλ αὐ régionale 
ἢ titres ὌΠ πεν τα τ μθην 


Μ' " NS . 12.2.5 
Nommé PDG edge, en règlement judiciaire l'Alsace, détient le record 
᾿ presse quotidienne nomment par leur distribution, 


Μ᾿ sos Die au nat μη La cour suprême de Victoria | régionale. selon les résultats 1988. réalisée en grande partie par por- 
mois de ἀπο les action- (Australie) a nommé, le 21 novem- | 198 tage à domicile. 
res de l'hebdomadaire. Pour- ἫΝ es ce: srovi- | ports de publicité (CESP) portant Le Provençal-Var Matin {Mar 
tant, le PDG da Point ne fait pas es Pa A raies. Cet mes | sur les zones restreimes de diffu- seille). Sud-Ouest (Bordeuux}) et 
Mystère de sa volonté d'être | sion a og Me à la de A Son. c'est à dire les départements ἰα Foix du Nord (Lille) réalisent 
hargé de cette fonction afin de groupe de Enmunication ui doit dans lesquels les journaux sont for- aussi des scores de pénétration 
se consacrer davantage au journa- Brès de deux milliards Fa Mars tement implantés. 278000 per- importants dans leur zone de diFfu- 
lisme et à l'écriture de livres et de | Éustraliens (environ Ὁ milliards de sonnes, soit 55 % des plus de quinze sion (respectivement 37.9 %, 
scénarios de téléfilms (l'adaptation | francs) ἃ une dizaine de banques ans habitant dans le Haut-Rhin le 408%et 42,6 @). 
d'un de ses romans, Maria Van- | susiraliennes et américaines lisent. Après l'Alsace, figurent la Le CESP a également étudié 
damme. ἃ réalisé des scores τ : - | Nouvelle République du Οἱ audi ἢ 
# publique du Ceniré- l'audience des groupes de quoti- 


es lors de sa diffusion Sur | dai 58 % du capital garde le prési- | Quest (Tours), qui est lue par  diens régionaux ayant réalisé entre 
ñ 819000 personnes. soit 47,1% des eux des couplages publicitaires. Le 


Sa dence du conseil d'administration Fe ones de J'ndre, ἀ 

success ῃ ΐ itants du Cher, de l'Indre, de score de pénétration le plus im 
Lars l'affux de candidatures, le tant que la situation n'est pas δρι- TR du Bret tant (06 Soit 5615 000 Fee. 
cabinet de = Pa Pere - : Deux-Sèvres et de la Vienne. teurs) est obtenu par les titres du 
Daniel Jouve a été Ca ἐξ βέλος: nommés la justice, M. David | puis Ouest-France (Rennes), lu «Grand Ouest» POuesr-France, 
Fonralités ont été retenues, qui Crawford, a assuré, lors, d'une Par 2 153 000 personnes de plus de Presse-Océan, Sud-Ouest, la Mon 
devront être avalisées par le princi il n'y | quinze ans (45.8 40) résidant dans ταξπέ, la Nouvelle République du 
(51 % du capital. le 
édaction, 


«premier οἱ », 
de lui le seul chorégraphe Le successeur ? Il sers nommé 
monde avec lequel nous ayons des avant le fin de l’année, assure 


‘des conségnences ὐ de la régionalisation 


, qu 
aurait « Pas de Tiguidations le Calvados, les Côtes-du-Nord, le 
actifs précipitées ». Qintex pos | Finistère, l'Ille-et-Vilaine, οἱ. 
notamment Ausralian 


sède 
sion Network, le deuxième réseau 


Après presse, Aussi bon nombre d' | directeur de la τ 
jundi 20 novembre, de. Jack Lang, conservateurs sèchent re M rues. nee Tétre et | de télévision du pays. _ τε: 
Aa attendant un poste. Bien βῦς, à exie| Les autres Les Fr. Les ennuis de Qintex, on, com cérité et 
coms. | France, Sud-Oues, Éditions mon- | PT avec sa tentative sur à d'émotion excepti ner 
Fe le Midi libre εἰ les ronds | la compagnie dl rwoodienne une puissance 4 ὁπιοίίοη exceptionne les... 
Metro oldwyn ayer pour | DR CRT 46 νότι τς 


teurs). 
5 ilars. L'opération 
M. Jean Miot. directeur délégué | avait échoué quand MGM avait 


dé ep à M ἀμὸν τοὶ κὸν conservateurs, les nationaux du Fi, instant sur | 
, « » | du Figaro, un instant sur les ran 
diés aux médias, La contestation de comme les « contrôlés ». des possibles successeurs de τείας une lee ὡς EL par 
ce corps répuié paisible prend sa C'est une école d'application | M. mesne, semble ne pas avoir | Qintex comme δὴ Huit jours 
source dans l'ammonce que, dans un l'on étudie la gestion, l'informatique, recueilli l'adhésion de _tous les | plus tard. la fihale Américaine de . 
avenir très bref, la responsabilité des la muséographie, bref toutes choses | actionnaires. Selon M. Duquesne. intox était placée sous la oi amé- ᾿ 
mnsées chassés scrs ce dr à a Rom D mari le nou du og, ἀν Ροίπι, rcaine de Sion des faillites. ἔξ Superman à la cour des Miracle 
Sas auront un effet ve L niveau du reœutement tend à d'ici à juin L Pc onu on | Peu de ter après, l'effondrement | ΜῈ la magie des Mystères de Paris 
ble de A τ A7 devient. la fin de l' des cours Qintex sur le marché ; y ane 
G ep at ntm ᾿ que le concours. er in de l'année. ES australien eptrainait une suspen-  d'Eugène SUE : 
Nr. sion COta . À ᾿ ᾿ 
rmnsée dé Roven οἱ Fun des τῆτες ἘΞ ps tu de δ ---ἶ----------- ERP RE STOUVENOT. 
Lys Vince : « Les mesures envisagées ne ne Journal LP 
om qu'acerore le g| BIBLIOGRAPHIE EN BREF VUE 
Un vade-mecum αι Les chiffres du minitel r05e. — - Remarquable SEUL) de Lambert WILSON... 
un message d'espoir. : 


Répondant à M. Paul Quilès, 
ministre des postes, des télécom- 
La maltiplicité des supports de | munications et de l'espace, qui 
diffusion, l'obsolescence rapide des | indiquait aux parlementaires que 
textes nn de réglementaires. | jes messageries roses πὸ représen- 
la œulupli es financements | tajent plus que 7 % du total des τ - 
de P un | appels sur le réseau télématique Un film tonique; vivant. l'émotion va crescendo.….. 
Sérruble abyrinube. Droit εἰ finan | CE Monde du 17 novembre). à Lambert WILSON habité.et plein de feu 
cemeni uctions audiovi- Fédération des familles de France | RTE ἀν᾽ 
Selles, d'Alain et Jacqueline Robert HIRSCH irrésistible’. 
Duvochel, simplifiera grandement ἘΜ δι 
la tâche des professionnels où des 
étudiants en leur offrant, en 


d'appels correspondent, selon les | Ξ ΜΕ Ὁ. 
pres chiffres du ministère, à ; Bérnard CENIN 
ke Télérama 


conservateurs du Corps national, leurs consentis, C'est Parce 
dépêchés et rémunérés per l'Est être sûr de leur omoétence. ἢ ὃ 
δ ὁ, de ni à τ que». La FFF fait remarquer αν ον Se + 
je ξ Un HIVER qui fait chaud au cœur : 


Gilbert PERRIN 


du 3615 la somme de 1 167 mil- : É 

ions de francs, dont 504 millions LAVIE 
pour les seules messageries roses. 
Celles-ci représentent donc 43 % 
du total des recettes du 3615. » 


coproductions de film à TF !. Jac- 
queine Duvochel, juriste, est chef 

ju service culture et communica” 
tion au conseil régional Midi- 
Us avaient déjà publié, 


sion de M. Henri Tézenas du Mont- 
cel à la présidence de Radio- 
France internationale Ce Monde 


peu en friche que sont " 
du 22 novembre), M- Bernard 


le parrai- 
page d'émissions. l'audiovisuel 
d'entreprises le ΠΤ des 
réseaux et télévisions | Miyet, responsable du Progrärame 
locales ou le 1élé-achat. Eurêka audiovisuel, ἃ affirmé 


D Droit et financement des prod qu'il n'était pas candidat. M. Miyet 


sont tions d'Alain et Jac- εἴ d'admini cd 
Les quetine D: , 190 p.. 280 F, siège au conseil ministration 
unc ste d'aptitude ἱ édité par AGEMAV (BP 1142 - | de RFI en tant Que représentant du 
Vendront piocher selon leurs bestins. EMMANUEL 81038 Toulouse Cedex}. ministère des affaires étrangères. 


mers TT 
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SCIENCES 


La succession de M. Clande Fréjacques 


M. René Pellat 
nommé président du CNRS 


Le conseil des ministres de 
mercredi 22 novembre devait 
nommer M. René Pellat prési- 
dent du conseil d'administra- 
tion du Centre national de ia 
recherche scientifique {CNRS}, 
en remplacement de M, Claude 
Fréjacques, qui arrive au terme 
de son mandat de huit ans. 


Spécialiste de réputation inter- 
nationale en physique des 
M. René Pellat a aussi joué un rôle 
significatif en matière de politique 
scientifique, Conseiller auprès de 
la direction du CNRS, il a été — 
avec MM. Philippe Rouvillais et 
Henri Guilaume - l'un des trois 
« SagCSs » nt par 
les ministres de l'industrie et de la 
recherche, MM. Roger Fauroux et 
Hubert Curien, d’une mission de 
réflexion et de proposition sur 
l'avenir de la filière électronu- 
cléaire française, 
Membre du Conseil su; de 
la recherche scientifique au 
moment où M. François 
— actuel directeur général du 
ΟΝ ΕΘ - ee sir la ες 
idence, il a, ἃ ce titre, partici 
Η l'élaboration du plan triennal 
πε la recherche lancé par 
Hubert Curien en 1985. L'un 
de ses proches le décrit comme 
- un homme très ouvert et sans 2 
po mais sachant s'opposer à 
Loan quand cela est 
He rh de M. Pellat met 
fin aux rumeurs qui, depuis plu- 
sieurs semaines, Circulaient avec 
insistance dans les milieux scienti- 
fiques et politiques autour de la 


possible désignation à la idence 
de CNRS de M. Claude Allègre, 
ἔπειτα pop de ἐλ ταὶ εν Ce 
ue du géophysicien 

Fdommée Lam παι τας membre 
du comité directeur du PS, et 
conseiller scientifique auprès da 
ministre de l'éducation nationale, 
M Lionel Jospin. 

J.-P. D. 


ἵΝΕ le 24 février 1936 à Alger, 
M. René Pellat est ancien élève 
l'Ecole polyrechnique (promos 
ι οἱ ingénieur lu corps 
et chaussées. ἢ] commence sa carrière 
au Commissariat à l'énergie atomique 
(CEA), où il entre en 1962, au dépar- 
tement de la physique des plasmas et 
de la fusion contrôlée de Fontena = 
Roses (Hauts-de-Seine). Mis à Îa dis- 
position du CNRS en 1972, il y obtient 


Pons. 
L'ensemble de ses travaux sur les 
plasmas Jui ἃ valu la médaille d'argent 
du CNRS (conjointement avec 
M. Guy Laval, professeur à 
polytechnique), et son senon en 
comme correspondant à l’Acadé- 
mie des sciences. Π dirige actuellement 
l'équipe de physique des plasmas et 
d'astrophysique au centre 


ue. Parallèlement à 
ses recherches, M. René Pellat a Ëté 
membre du Conseil supérieur de la 
recherche et de Ia technologie 
(CSRT) de 1983 à 1987. Il a 616 Elu à 
la présidence de La section 

et environnement planétaire du comité 
mational et du conseil de département 


Te GT atmos hr. ὙΠ 
est ner en que Au a 
national 


directeur général di 
d'études spatiales (CNES). } 


Pour construire des satellites 
L’Aérospatiale et Alcatel Espace 


vont fusionner 


Le gouvernement français vient 
d'autoriser l'Aérospatiale et Alca- 
tel Espace à entamer prochaine- 
ment des discussions afin de rap- 
procher leurs activités dans le 
domaine des satellites, ont 

mardi 21 novembre, les 
deux sociétés. Envisagé depuis le 
printemps dernier et établi sur une 
base paritaire, ce rapprochement 
devrait permettre à la France de 
mieux affronter la concurrence, 
notamment américaine, sur le mar- 
ché mondial des satellites. 

Annoncé, comme imminente en 
juin dernier. lors du salon du Bour- 
get, cette fusion fut longternps frei- 
née par un autre dossier, celui de 
Frarmatome, le constructeur fran- 
çais de chaudières nucléaires. Dans 
les deux cas, celui du spatial et du 


« Frontières nmaines » à Strasbourg 
Lancement d’un programme international 
de recherche en biologie 


MM. Hubert Curien et Noritaka 
Nakamura, ministres de la recher- 
che français et ja ont inau- 
guré à Strasbourg, mardi 
21 novembre, le bureau du secréta- 


MÉDECINE 


Les sociétés de Croix-Rouge 
boycotteront 
le prochaïn congrès 
de San-Francisco 
sur Le sida 


La Ligue des sociétés de Croix- 

Fa et du Croissant-Rouge 4 

Cid, mercredi 22 novembre, de 
δε pas participer au prochain 
co mondial sur le sida, qui 
doit avoir lieu du 20 au 24 juin pro- 
chain à San-Francisco. 

Cette décision de boycouage, | 
indique le secrétaire général de | 
cette organisation. M. Par Sien- 1 
back, dans un communiqué, est 
motivée par l'attitude des autorités 
américaines, qui ont décide d'obli- 
ger toute personne séropositive, 
désirant se rendre au congrès de 
Cigare à demander un visa 

valable seulement pour une 

durée de Bar jours, et qui, en 

outre, ne Pas aux exigences 
de confidentialité. 

Compte tenu de cette situation, 
la Ligue estime qu'une non- 
participation au congrès de San- 
Francisco est La seule attitude qui 
soit conforme aux principes de ποῦν 
discrimination et de protection des 
droits de l'homme réaffirmés" au 
pee madame ln de he 
41- assemblée de l'Organisation 
mondiale de la santé. | 


leurs activités 


nucléaire, la Com le générale 
d'électricité (CGE) joue en effet 
un rôle clé, puisqu'elle est à La fois 
actionnaire d'Alcatel Espace et de 
Framatome. 

Une fois les activités spatiales 
des deux sociétés ka 
nouvelle entité bénéficiera des 
compétences d'Alcatel dans le sec- 
teur des télécommunications et de 
l'électronique embarquée, et de 
celle de l'Aérospatiale en matière 
de plates-formes satellitaires. Dans 
le domaine des télécommunications 
spatiales, de la télévision directe, 
de la recherche scientifique et de 
l'observation de la Terre, elle vien- 
drait ainsi au deuxième rang mon- 
dial, avec un chiffre d'affaires 
annuel de plus de trois milliards de 
francs. 


riat général permanent du Pro- 
gramme scientifique international 
Frontières humaines (HFSP). 

I] s'agit du plus ambitieux pro- i 
gramme de coopération jamais : 
| Conçu à l'échelle mondisle dans le : 
domaine de la biologie (le Monde : 
du 2 août). Proposé en 1984 par le : 
Japon, et officiellement inscrit en ; 
juin 1987 au troisième sommet des 
sept pays les plus indusurialisés, 
Frontières bumaines devrait désor- : 
mais prendre sa vitesse de croi 
sière. Π privilégiera deux axes de 
recherche, ia biologie moléculaire - 
et l'approfondissement de l'étude : 
du cerveau humain. 

Dans une première phase de : 
trois ans. le programme sera : 
financé à 90 % par le Japon : 
(120 millions de francs jusqu'en ‘ 
mars 1990, pour une participation : 
française de 5,5 millions de ' 
francs), ses partenaires fournissant ! 
pour l'essentiel des apports <en 
nature» — , Séminaires, 
échanges de chercheurs. - Après 
ces trois années probatoires, nous ἢ 
déciderons s'll fau transformer | 
celte structure en Organisation 
internationale », 2 déclaré : 
M Hubert Curien. 

M. Hiromichi Miyazaki, 
bre du Conscil japonais de La 
science et de la τ mie ἃ ἐξ 
élu mardi président du . Sir 
James Gowans, ancien président 


cale britannique, en sera le secré. | 


taire général permanent, 
MM. Pierre Chambon (université 
Louis-Pasteur de Strasbourg) et 
Jean-Pierre (Collège de 
France) représenteront La France 
parmi les treize membres du 1 
Conseil scientifique. 


᾿ 
1 
ι 
! 
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} 
| 
! 
du Conseil de le recherche médi | 
| 
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MOTS CROISÉS 


PROBLÈME Ne 5137 


HORIZONTALEMENT 


un secours. Une petite opération. 
— V. Contribua à la diffusion de ta 
philosophie platonicienne. 
VI. Sant normand, Plus dans le 
coup. — Vil. Est difficile à obtenir 
quand ἢ y a beaucoup de courants. 
- VIN. Dens la Côte-d'Or. Se tord 


été GUY BROUTY | mité . à saisine | 
PARIS EN VISITES ΜΝ 
JEUDI 23 NOVEMBRE 
des carrières ἃ «Rodin et Camille Claudel en l'hôtel 


«Hôtels et église de l'ile Saint-Louis », 
14 ἢ 30, métro Saim-Paul {Résurrection 
du passé). 

«Las Sorbonne : de Robert de Sorbon à 
la pléïede des gene maîtres », 
15 heures, 46, rue Saint-Jacques 

Hauller). 


nero timesionr ἄμ οἷ δας ον 
dins», 10 heures, métro Saint-Paut 


«L'hôtel de Lauzun en [6 Saim- 
Louis», 14 h 30, 17, quai d'Anjou 
Romann). 


je de la France : trente ans 
de ‘dicounerses, 16 h 50, entrée de 
l'exposition au Grand Palais (L'Art pour 


ou 36-15 - Tapez LM 


-- ἢ - 
Le Monde 
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105. rue Quincam 


ESTEVE 


Estampes 


16 novembre - 
ac samedi de 14hà19h 


Ouvert du fu 
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τς Véronique Bazite-Garreau - 
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Biron», 13 h 45, 77, rue de Varenne 
{Tourisme culturel}. 

« Le café Procope », 16 heuros, 
13, rue de l'Ancienne-Comédie (Tou- 
rise culturel). 


Genet de A 
réserve} », 15 heures, rue d'Haute- 
ville (D. Bouchard), 


CONFÉRENCES 


Centre Soarges-Pompidou, salle 
longs 20 heures: «Plaisir de Bre :: 
αἴ nouvelles écriures», débat 

eee sx étais de Eros landes 


10, ru ri ΡΝ, 21 heures : 
Ce Le et l'Europe davant | 
François-Georges drécteur : 


font Fab dde 


23, ne 


Association Ssinte-Agnès, 2. 5 
Oudinot, 10 h 30 : eDavid et le descinz eux de pen: Les. funérailles ont en Heu, ἴα 
larcus). ᾿ 21 novembre 1989, dans l'intimité. 
Oudinot, 15 heures : εἰ rs æ 
2: el'et 
dis ᾿ d'Aees, salle ΒΣῚ, 18h30: eVéieurs 


10, rue ds ls Procession, 14 ἢ 30 : 
«Le source de l'histoire ancienne 
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€ : Sai rcel sous la 
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AGENDA 


MÉTÉOROLOGIE 


fort sur ia Bratagna et sur les cütes atian- 
| ÿ 
Le mistral sera assez fort égalament. 
Les températures minimales Seront en 
baisse sensible. Elles varieront da 
— 4 degrés à Ὁ degré aur ls Nord, le 
Nord-Est δὲ l'Est, de 3 à 7 degrés δὴ- 
leurs, localement 10 à 12 degrés sur lo 
pourtour méditerranéen. 
: Les marimalss s'étage- 
ront-de 3 & B degrés sur la moitié nord οἱ 
de 8 à-11 degrés sur le moitié sur, 12 à 


Ἔν. 


ὩΡΘζοουσονσυ 020002 


: 


RADIO-TÉLÉVISION 


Les programmes 


de radio et de 1éfévision sont publiés chaque sempine dans uotre supplément du samedi daté dimanche-tundi. Sigaification ds 


complets 
symboles : Ὁ Sigenié dans «le Monde rafio-t£lévision » Τὶ Film à éviter πα On peut voir mR Ne pes manquer κα δι αἱ Chef-d'œuvre où 


Mercredi 22 novembre 


| 20.40 Variétés : Sacréa soirée. 


τάς : Sache Dietal, Véronique ὦ 
Variétés : Tine Tumer, Fine Young Cannibeis, 
Claude Nougero, Michèle Tor. 


0.55 TF t'auit 


A2 


20.35 Les dossiers de l'écran : 


lugement. 
L'aboutisssment du conflit et le fameux 
procès. 


Débat : Hitier, le nazisme 

et l'histoire de notre temps. 

Invités : Youri Rubiraki, diplomate, Morris Bar- 
,, diplomets, Dasiet ANCIEN R 


22.15 


TF1 


14.25 Feuilleton : La Mafia M (5- épiaodal. 
16.35 Série : Tribunal. 

16.00 Variétés : La chance aux chansons. 
16.35 Quarté à Vincennes, 

16.45 Club Dorothés. 

37.55 Série : Hawak, police d'Etat. 
18.60 Avis de recherche. 

18.55 Feuilleton : Santa-Barbera. 


18.26 Jeu: La roue de ln fortuns. _. 
19.55 Loto sportif. . ὍΣ 

20.00 Journal, Météa et Tapis vert. 

20.35 Nos années 1980. 

De 1980 ὁ 1989, ἃ chaque armée son thème. 
23.20 Documentaire : Les défis de l'océan. 
1. La conquête des grands fonds. 


0.20 Journal ot Météo. 


A2 


Feuilleton : 

Le tourbillon des jours (6° épisodel. 
: Du côté de chez Fred. 

Preses du ccour οἱ faits divers. 

Série : Les mystères de l'Ouest. 

Magazine : Graffitis 5-15. 

Série : Les voisins. 

' Jeu : Das chiffres et des lattres. 

19.00 Série : Top madeis. 

19.25 Jeu : Dossinez, c'est gagné | 

20.00 Journal et Météo. 

20.35 Cinéma : Un dimanche de flics. ΕἸ 

Fim français de Michal Vianey (1982). 

Curiss son d'un roman de séria noire 


0.00 Quand je serai grand. Roger Bembuck. 
0.05 informations : 24 heures sur la 2. 


22.45 Cinéma : Engrenages. «= 
Fm américain de David Mamert (1987). 
0.20 Cinéma : La tête du client. 5 
Film françsis da Jacques Poimrenaud (1965). 


LA 5 


20.40 Série : Sur Les feux du crime. 
22.26 Série : La loi de Los Angeles. 
23.30 Magazine : Réussites. 

0.00 Journal de minuit. 


M6 


20.30 Téléfilm : Le dernière enquête. 
pub. 


19.00 Le 19-20 de l'information. 
Da 18.10 à 19.30, le journal de la région. 


19.51 Dessin animé : Kimboo. 
20.00 Jeux : La classe. 
20.35 Giréme : FIST. κα 


23.10 Magazine : Océaniques. 

Noirs et Blancs sn 1788, de Jean Labib. 

La Révolution française dans les Antilles. 

0.05 Musiques, musique. Fugue de la sonate 
me 1, de Bach, par Henrik Szeryng, violon. 


0.10 D Magazine : Espace francophone. 
Liban : inventer l'espoir, de Mona Makki et 
Rifant Torbeÿ ; Les Francophones 91 18 Révotu- 

: Tahar Son Jotioun. 


15.80 Cinéme : Malone. # 
Film américain de Harvey Cakliss (1987). 
Magazine : Rapido. 

Ki de l'émission du 19 navernbre, 
Cabou cadin. 


En clair jusqu'à 20.30. 


Dessins animés : Ça cartoon. 
Top βίρυπι. 
Magazine : Nulle part ailleurs. 
Invité : Big audio dynemite. 
Cinéms : La lumière du lac. Ν' 


ἐπ΄ Jeck fl2th. 818 

Fam américain de Paany Morohall {1986}. 
Cinéma : 

La 


des monstres, 
Fin américain de Larry Cohen (1887). 


Audience TV du 21 novembre 1989 IBAROMÈTRE LE MONDE/SOFRES-NIELSEN) 


Aucfence hsrantande, France entière 1 pair = 202 000 foyers 


23.30 Documentaire : Viernam 1389. 
8.00 Six minutes d'informations. 


LA SEPT 


20.30 Feuilleton : 

Sainte Thérèse d'Avila {7- épesodel. 
21.25 Téléfilm : Les morts de la Seine. 
22.10 Magazine : Imagine. 
22.40 Opéra : Le voyages à Reims. 

De Rossi. 


FRANCE-CULTURE 


20.30 Antipodes. 
21.30 Correspondances. Des nouvelles da la 
Belgique, da [5 Suisse at du Canada. 
22.00 Communauté des radios publiques de 
langue française. 
22.40 Nuits magnétiques. Chers chercheurs. 
0.05 Du jour au lendemain. 


FRANCE-MUSIQUE 


20.30 Concert (donné la 18 novembre lors des 
18" Rencontres internationales de musique 
contemporaine de Metz) : Orchestrahl. 
d’Amy : Dortmunder variationen, de Halffter : 
Sinfonia n° 4, de Marco, per l'Orchestre sym- 
phonique de ia radio-téfévsion espagnole, Gr. 
Arpad Joo. 

Jazz-club. En direct du Bilboquet à Pans : le 
.trompetuste Valery Ponomarev avec Diier 
Hutman, piano, Luigi Trussardi, contrebesse, 
et Phiipps Combelle, batterie. 


23.07 


LA 5 


Sé inspecteur Derrick. 
Série : Le renare. 
Dessins animés. 
Journal images. 
Série : Happy deys. 
La br des ministères. 
Journal. 
Drôles d'histoires. 
Téléfilm : 
Le collège 50 déchaîne. 
22.20 Série : Deux flics à Miami. 
23.30 Magazine : Désir. 

0.00 Journal de minuit. 

0.05 Téléfim : 
Les femmes du monde lrediff.}. 


17.05 Séria : L'homme ds fer. 

18.08 Variétés : Multitop. 

18.35 Série : Le frelon vert. 

19.00 Série : Magnum. 

19.54 Six minutes d'informations. 

20.00 Séris : Mademe est servie. 

20.30 Cinéma : La brigade on folie, D 

Film franças de Philippe Clair (1972). Avec 
Jacques Oufilho, Sim, Patrick Topaloff. 

La brigade financière. inquiète des évasions dia 
capitaux pour is Suisse. envois deux ispec- 
teurs à Ssint-Floure {1} section frontière, où 
58 réunissent les fraudeurs. Un film de Philippe 
Clan inédre à la télévision, on n'en revient 

Les poubelles de notre cinéma comique 
décidément, inépuisables. 

Série : Brigade de nuit. 

Série : Côfins d'abord ! 

Six minutes d'informations. 
Midnight chaud. 

Rodiffusions. 


LA SEPT 


16.00 Méthode Victor : Allemand. 

16.39 Documentaire : Histoira parallèle. 
17.10 Jazz soundies collection. 

17.20 Documentaire : Travoïl ἃ domicile. 
17.25 Documentaire : Route One-USA 
{755 partiel. De Robert kramar. 

Cartes postales vidéo. 
Documentaire : Histoirele) du cinéma 
{17 partiel. De Jean-Luc Godard. 

20.27 Ja me souviens. des années 80. 
20.30 Feuilteton : 

Sainte Thérèse d'Avila (8° partie). 
Court métrage : Le panorama. 
Documentaire : οἱ bat ls vie. 
Cinéme : L'esprit de la ruche. ΜΒ 5 
Fîm espagnol de Victor Erica (1973), 


FRANCE-CULTURE 


20.30 Le théâtre de l'Europe dos Douye, 
L'Espagne. La taverne fantasmagorique, 
d’Aonso Sestrs : L'sppel de Lauren, de 
Palome Pedrero ; Kit nf connexion, de José 
Luis Alonso de Santos : Comme du bétail, de 
Geronimo Lopez Mozo. 

Profils perdus. 

Jean-Maria Serreau. 

Nuits magnétiques. 

Chers chercheurs, 


14.30 
15.30 
16.45 
18.50 
19.00 
19.30 
20,00 
29.30 
20.40 


pss! 
sont, 


22.05 
23.00 
23.30 
23.35 

1-00 


19.25 
19.30 


21.30 
23.00 
23.30 


FRANCE-MUSIQUE 


20.30 Concort (donné le 10 novembre ssl 
Pioyeil : Œuvres de Schubert, Brahms, par 
Christa Ludwig. mezro-soprano δὲ Charles 
Spencer, pis: no. 

23.07 L'invité du soir. Miche! Chion, compos 
teur. Œuvres de Debussy, Prokofiev, Bach, 
Mossisen, Brahms. Chion, Rotz, Mozart. 


23 novembre 1989 eee 


24 Le yo (Publicité) 


VENDREDI 10 NOVEMBRE 18H09 


il y ἃ des monuments 
qu’on ne restaure pas. 


RESTAURATION DE MONUMENTS HISTORIQUES 
27, RUE DES MATHURINS - 75008 PARIS - 42 65 37 84 


HM.BUISON. J.WITT/SIPAPRESS 
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CINÉMA 28 
Les films russes 
d'avant 1917 


Depuis le début ἀα τοῖς de novembre, le groupe fit alle 
ὌΝ dans chacune des villes où à se produit. Portrait 
d'ane bande de copain en passe de conquérir le BA 


Pa 28 et 29, à Nantes. Virgin sort son dernier alba dans 
dix-huit pays. Les années 90 lui appartiennent. 


EE 


ARCHITECTURE 35 
Zanine 

cine l'homme de bois 

Abidjan, 1985. 


ARANTE ANS DE L'AGENCE MAGNUM 


LES QU 


L'image reflet 


par décennie » Quelque chose comme quatre siè- 
et du peintre. Historiens Les d'opéra réduits sur disque à ses contre-ut ! 

Ritchin, dmis-le texte essentiel qui clôt et résume là ταὶ τῷ ἥν ἑ ᾿ ὃ 

rélenion — réflexion de fond qu fut ct reste pOur. Sec tue D φὰὶ ἀπε 

ἤαξπαπι Min τοῖον ἀδαν μος Laphoenre Ainsi cstelie bien plus rapprocher 

: Lier ἴδ 4 romancier : Fabrice à Waterloo, dans la Chartreuse 

Le photo exprime en direct li réalité? Sans doute. Je Parme dépassé par le sujet ; regard intéressé dont 

qu'elle sera correctement incertitude, les limites, les choix et le « cadrage » 

reflètent la complicité sentimentale avec l'horreur 


Oui, écrit Ritchin, mais des faits. {Lire pages 26 et 27.) 


nine ie ds jeu ἢ pie ; 
« le enregistre des instants Si refs que Îes 
Nes-York, ᾿ Ξ er 
qques artices de fond et un portfolio e 00 photos de ce ve, qui représentent plus fee ANNEREY | Pavailler, abondant οἱ 
ἐ εἰ etla rende années de travail, ont probablement été prises x Magmom, 50 ans de photographie, Ed Nattanimage, tant, es constructions, extrémement 
ἐ seconde 448pages, 495F. sant poère destinées aux habitants des favellas 


Ὁ Ὁ Archives au sommet de près d'une - αι 
de “Besse, et Les faites, et l'ambiguné d'une acte 
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PHOTO 


LES QUARANTE ANS 


Patrick Zachmann, trente-quatre ans, 


anniversaire qui prendre la forme d'une exposition 
et qui a déjà donné lieu à l'édition d'un album riche 


l'en prochain, à Tokyo, est en fait une SARL et plus 
précisément, comme le rappelle François Hebel, 
directeur du bureau parisien, un liau où se pratique 
< un usage passionnant de l'anarchie ». 


leurs pairs ; « chemin de croix » des impétrants pas- “IN 
sant, selon Le qualité de leurs travaux jugés collecti- 
vement, du titre de nominés à celui d’associés, 


recherches sans garantie a priori de débouchés dans 
la presse ; θὲ passant des mois, des années, sur 
sujet hors actualité, il lui arrive d’ommagasiner, 
avant tout le monde, un reportage que les journaux 
vont subitement s'arracher. 

Cette subaine, Patrick Zachmann, encore au pur- 
gatoire puisqu'il est membre associé, est en train 
d'en profiter avec son travail sur la diaspora 
Chinoise. Si nous lui avons demandé de brosser son 
autoportrait, ce n'est pas pour saluer son intuition, 
ni même parce que ses photos sont belles (ce 
qu'elles sont). C'est parce que, dans sa voix, 
s'entend, nous l'espérons, le ton de Kberté qui est la 
marque d'une institution aussi mal connue que res- 
pectée : la maison Magnum. 

AR. 


Autoportrait d’un amn 


EPUIS treize ans que je fais ce métier, 

« J'ai vu beaucoup de photographes passer 

de la photo à la vidéo, au cinéma, aux 

arts plastiques, dit Patrick Zachmann. Ils n'étaient 

pas forcément photographes au sens propre : ils utili- 

saient la photo comme une étape dans leur itinéraire 

de création. La photographie a bien des limites. C'est 

un art moyen, dit-on. Mais ce statut n'est pas réduc- 

teur si l'on s'efforce d'utiliser la photo dans sa spéciff- 
cité et pour sa force. 

“ L'une des forces de la photo, dont la peinture 
même est privée, est l’ucilisation du flou et de la pro- 
fondeur de champ. La peinture n'est jamais floue - 
floue par rapport à quoi ? Or, dans la photo, un pre- 
mier plan flou, quelque part en bas, ἃ gauche ou à 
droite, constitue un apport important ; la profondeur 
de champ force, elle, le « lecteur - à aller chercher 
quelque chose au fond, quelque chose qui d'emblée 


n'est pas évident. Un peintre, un sculpteur, crée à par- 
ür d'une vision imaginaire. Le photographe part obli- 
gatoirement de la réalité. Sa force est de pouvoir y 
projeter sa sensibilité, ses obsessions, sensibilité et 
obsessions qui vont finalement lui composer une per- 
sonnalité. 

» Comment passe-t-on de la photographie amateur, 
de la photo de famille -- en fait, le genre le plus diffi- 
cile -- ἃ un niveau plus professionnel ? On va aux 
expositions, on se cultive, on se choisit des grands 
qu'on admire, on essaie de se situer par rapport à eux. 
À force de claques, d'échecs, de photos ratées {je suis 
autodidacte, j'en αἱ raté beaucoup), on avance par à- 
coups. Ma façon personnelle de travailler est d'arrêter 
les prises de vue et de réfléchir. Pas seulement à la 
réalité que j'ai captée mais à l'image de moi-même 
que j'ai traduite dans cette réalité. Je ne montre pas 


mes images, je vis avec elles, je prends mes distances, 


Puis je les confronte aux regards extérieurs : le regard ‘ 


des photographes de Magnum. À l'agence, on se mon- 
tre beaucoup nos photos, on écoute beaucoup les criti- 
ques des autres, dont on tient compte ou non. Cette 
méthode — vérification en common des certitudes de 
chacun — me paraît excellente. ἡ 

» Je n'ai aucune mémoire. Je suis quasiment amné- 
sique, absolument pas physionomiste, C'est peut-être 
pour cela que je suis devenu photographe. Photogra- 
phe en noir et blanc. Car le travail en noir et blanc est 
linéaire : les poses, conservées sur une planche- 
contact, sont le reflet ininterrompu d'une durée. En 
revanche, on ne garde des diapositives en couleurs que 
celles qui sont très bonnes ou satisfaisantes, on jette 
les autres : on n'accumule que des images isolées de 
leur contexte, sans suivi dans le temps, Les Améri- 
cains commencent à travailler sur des négatifs cou- 


Ê La perte de mémoire, c'est ma façon de créer. 
Dès la prise de vue, j'oublie δε que j'ai photographié. 
Et je pense que j'oublie cxprès. Car j'ai un plaisir fou Ce 
à retrouver les images quand j'édite mes photos. En 
revanche, 15 me souviens parfaitement des photos que 
Je n'ai pas prises ou que je n'ai pes voulu prendre. On 
ne sait pas trop, à la prise de vue, pourquoi un visage ᾿ς 
: vous attire plus qu'un autre. On constate, après, que - 

ce sont toujours à peu près les mêmes visages qui vous 
arrétent, les mêmes lumières, les mêmes climats. les 
mêmes .atmosphères, - Salgado v'aimerait . 
peut-Cire pas autant les contre-jours dramatiques et δὰ 


ἐγεῖψμες s'il n'était brésilien οἱ de caractère passionné. Le 
ες Guy Le Querrec aime, Jui, les fumières neutres, les -...ὄ 

gris, les dégradés. Brassaï aïme la παῖς, les noirs pro 
fonds. J'aime moi-même l'obscurité, Mon angoisse, je. 
Ja traduis par la quête de tout ce qui cst relégué dans : 


€ Mon reportage sur la Mafia, je ἵ αἰ les coins sombres Ξ ἧ 

Lente μ tai à s αὐτοῦ, D y à tant de coins sombres dans 
Klotz, qui en est parti pour écrire un a È ἊΝ ᾿ ἣν δὰ 
roman policier, Sa première phrase, # Certains photographes orit'des concepts. Is s'en - 
4 À y a toujours ou trop de monde servenl pour se Composer Un style ou, plus prosaique-.--. 


ment, pour se 


uer. ne suis pas un intel. 

cette phots. ἢ y a vu deux bandits lectuel. Je me méfie des prets à πο 
armés atiaquant une fomile για Η curiosités. Après. lon 
ie it al μων poussé par mes curiosités. Après, long... 

end que 
qi chez hi, un jeune” tn sujet, c’est ma façon de l'analys: 
maficeo. J'étais entré je dans  Cerncr. dE μὰ δ 
f pièce, pour saisir La scène sur Le vif. 


» Quand jai commencé mon travail sur Les juifs de” 
Paris -- travail qui allait s'étendre ΜΝ ὦ 


D'UNE GRANDE AGENCE 


tablier liée à leur piété. Je me suis embarqué dans 
ce sujet au moment où j'étais au plus mal, où j'avais 


PE à la psychanalyse, où je me lançais dans la 
je en ἢ , contre la volonté de ma 
famille -- une faille jui où La notion de diplômes 


sait donc comme suspect. 
» À l'époque, en 1977, j'étais γία!δι gauchiste, γον 
palestinien. Je suis allé en fai 


radeon et de la religion. Mon grand-père, qui ait 
is, avait été û À 


énorme. Leur pol 
espoir : qu'il n'y ait plus d'étoile jaune. 

» ΜᾺ ju, ce sont Les autres qui me l'ont τόνδ’ 
lée, passe souvent. J'avais quinze 35, 
nn gueale plotft typée : j'ai éué pris ἃ partie QUES τὰ 

antisémite. Cela, je le garde en 
un flash indélébile. Je n'avais 


pss ἢ En fait, je P'étais prof par la sensi- 
δι οἱ l'éducation. Mais mon ne m'avait parlé 
de la guerre que par bribes. Je m'avais peutène ΒΝ 
du Encore ce qu'il avait à me dire. Ce qui et Sr, 
c'est qu'après sept ans, quand travail a été ter- 
Fe a tout raconté en ma présente de façon τὸς 
chaire et j'ai pu cette Comme. j'avais 


ra durer on travail su es jo en Er τὰ 
a continué : les gens que je photographisis étaient 
interrogenient sur ES origines, Je 


photographe associé 


intéresser aux problèmes d'identité. J'ai vécu avec 
᾿ expérience superbe, j'ai 
entrepris en Afrique une érnde sur le noir et le blane 


» Les événements de Pékin, la place Tiananmen, je 
μὲ pouvais pes Les manquer ; je n'ai compris qu 
feu issue tragique qu’ils s'intégraient à il 
antérieur sur les Chinois et sur l'émigration ciandesr 
fine en Chine : l'oppression me Concerne ; τοῦ, paSSiON 


pour les gens, pour la Psy 


chologie humsune, 
Phangée, Mon amour du noir et blanc n'a pas faïbl : 
: leur distrai 


je continue à penser que la 
noir et blanc 


l'émotion. Simplement, mes 


“indénisblement libéré d’un poids énorme. Ma 
émoire reste toujours défailante mais ça n'a plus le 
τοῖσι importance : la mémoire, d'une certaine façon, . 


itue le meilleur raccourci vers 


PHOTO 


reste 


à Magnum 


€ Le quarder de Coanloon City à Hongkong, δὴ 1887. 
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cinéma, des troubles, des coins sombres, 
Et la flou, sur lequel je travaille de plus on plus: 
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CINÉMA 


DÉCOUVERTE DE LA PRODUCTION RUSSE D'AVANT LA RÉVOLUTION 


Merveilles d’un « art bourgeois décadent: Ἵ 


La beauté, la singularité 

du cinéma russe d’avant la révolution 
de 1917, ont été occultées. 

Parce qu’elles ne répondaient pas 
aux mots d'ordre idéologiques 
des soviets. Mais aussi parce que 
les meilleurs esprits de l'époque 
n’ont pas su en ler 

les merveilles. Un cycle leur est 
consacré à l’auditorium 

du Musée d'Orsay. 

Bien des convictions 

y seront pulvérisées. 


N monde sans couleur, sans son. Une 

εἶ ] image grise, l'ombre d'une mauvaise 

gravure. Des gens condamnés à un 

perpétuel ἭΝ σὴ cruellement punis par la privation 

de toutes les couleurs de la vie. Une vie blafarde, 

une vie au rabais... C'est terrible à voir... cette créa- 
tion grotesque... Cela fait défaillir le cœur. » 

C'est le cinéma, décrit par Maxime Gorki en juillet 
1896 : il vient de voir, à la Foire de Nijni-Novgorod, le 
film des frères Lumière Arrivée du train en gare de 
La Ciotat. 

En vérité, l'article de Gorki n’est pas de bonne foi. 
Gorki a une réaction de défense. Ce n'est pas simple : 
il prend le parti à la fois de la morale simple et hon- 
nête, et de l'économie de son pays. 

Car, à la Foire de Novgorod, les films français des 
frères Lumière sont projetés dans un caf”conc’, un peu 
« maison close » aussi, propriété d’un Français, 
Charles Aumont. « Pourquoi cette invention 
commence-t-elle par accroître la fortune d'un Charles 
Aumont ? », demande Gorki, qui, devant un autre 
film du programme, La Sortie des usines Lumière, dit : 
« Une foule d'ouvrières quitte l'usine. Cela est incon- 
gru chez Aumont. Poerguoi rappeler ici une vie tra- 
vailleuse et propre ? Ces images susciteront-elles un 
pincement au cœur des femmes victimes qui vendent 
ici leurs baisers ? ». 

Gorki, comme la plupart des intellectuels russes, a 
eu d'abord un réflexe de refus devant le cinéma. Mais 
le grand public, lui, est conquis. C’est Le 28 décembre 
1895 que La première publique du Cinématographe 
Lumière a eu lieu, en France, dans le sous-sol du 
Grand Café, à Paris. Or, dès le mois de mai 1896, une 
salle française, des Lumière, est ouverte perspective 
Nevski, à Leningrad ; une salle anglaise, l'Animato- 
graphe, est en exploitation au Théâtre du Zoo ; et une 
salle américaine, le Kinetophone, au Théâtre de 
l'Ermitage, celle-à à Moscou. 

Bien sûr, parmi les spectateurs russes de ces images 
tournées par des gens d'ailleurs, naquirent très vite 
des envies, des vocations. Amateurs, pionniers, se pro- 
curèrent des appareils de prises de vues, de la pelli- 
cule : des bandes d'actualités signées Fedetski, Matu- 
sevski, ou Kobsov furent projetées tant bien que mal. 
Mais l'Alliance franco-russe allait confirmer l'emprise 
de l'industrie française : Pathé et Gaumont, à partir 
de 1904, se partagèrent La distribution et l’exploita- 
tion du cinéma en Russie. 


La naissance d'un cinéma russe date du mois de 
novembre 1907. Une annonce parut, k même jour, 
dans plusieurs quotidiens : « Pour la première fois en 
Russie - Studio cinématographique - Directeur 
Alexandre Drankov, photographe officiel de le 
Douma - Fabrication de films pour théâtres cinémato- 
graphiques - Sur commande des films peuvent être 
réalisés dans tonte ville. » 


Dès février 1908, les productions Drankov pre- 
naient le relais de Lumière, Pathé, Gaumont, en pro- 
jetant dix-sept bandes documentaires, dont Arrivée da 
président Fallières en vue de sa visite à notre empe- 
reur, Figures artistiques du célèbre patineur Panine à 
Saint-Petersbourg, ou le Marché des mendiants à 
Moscou. 

Enfin, le 15 octobre 1908, sortait le premier « long 
métrage d'art » du cinéma russe, produit par Dran- 
kov, tourné par Viadimir Romashkov : Stenkz Razine, 
histoire d'un héros légendaire, brigand du dix- 
septième siècle. 

A partir de Stenka Razine, plusieurs talents singu- 
liers vont apparaître, et même un art de l'image va 
s'affirmer avant que les cinémas français, allemand, 
américain, en aient pris conscience, mais, aussitôt né, 
cet art cinématographique russe d'avant la Révolution 
va être stoppé, va être enterré, volontairement oublié. 

C'est, d'une part, que les œuvres de ce cinéma ne 
vont aticindre leur vraie dimension que dans les 
années 1915, 1916, 1917, pendant ἂψ années de 
guerre, juste avant Octobre. Or les hommes de la 
Révolution ne voudront reconnaître que Je cinéma 


KINO CENTRE/MUS£E DU CINEMA /MOSCOU 


svibiique, Pondovkine, Eiestcin, Vertor.. T Τοῦ ce 
qui a été tonrné avant Octobre sera considéré comme 
de l'« art bourgeois, décadent », inavouable. Ces films 
seront tenus au secret, dans les réserves des archives 
d'Etat. Ils ne sortent qu'anjourd'hui. I] fant noter que 
cette attitude des autorités soviétiques sera reprise 
par Pensemble des critiques et historiens de l'Ouest, 


d'avant 1917. 

C'est, d'autre part, que trois des plus grands 
artistes du premier cinéma russe vont s’effacer d'eux- 
mêmes. Le plus fort, Evgueni Bauer, meart accidez- 
tellement en 1917. Les deux autres têtes de liste, 
Ladislas Starevitch et Jacob Protozanov, choisirent 
l'émigration (Starevitch resta en France et Protoza- 
ΠΟΥ͂ rentra à Moscou plus tard). 

Pour les cinéphiles et tous les amateurs ou profes- 
mp rem remis ro mg 


qui auront tendance à sous-estimer le cinéma russe. 


ment considérable que cette présentation, au Musée 
d'Orsay, de quarante-huit films du cinéma russe 
d'avant Vertov et Poudovkine. 


Pour ne citer que les trois as que nous venons de 
nl en du τὶ 
était, d'abord, un spécialiste de la naturalisation des 
insectes. Puis l'idée lui vint de filmer ces vrais insectes 
les animant comme des marionnettes, dans des 
films à « scénarios humains ». La maîtrise de l'anima- 
tion est parfaite, et, dans des décors ou des extérieurs 
d'aspect réel, le couple d’un gros scarabée noir, ven- 
tru, 


est sans doute plus 
<expressif » que le couple de deux acteurs habituels. 


CYCLE EVGUENY BAUER 
— 26 novembre, à 15 heures : À ἐν rochrche 


(1916). 

— 8 décembre, à 15 heures : {es Enfants du 
siècle (1915) et Après ἴω mort (1916). 

— 12 décembre, à 12 ἢ 15 : (5 Mort du cygne 
[1916] st Ney Raintseva (1916). 

— 14 décembre, à 15 heures : fes Ténèbres 
. τὰ féminine (1913) et Témoins muets 
1914). 


CYCLE YAKOV PROTAZANOV 
— 10 décembre, à 15 heures : £s Dame d 
pique (1916), ἐπ Servante Jenny (1918). 


— 16 décembre, à 15 heures : Saten triom- 
phant (19171 et la Patite Ely (1918). 


CYCLE LADISLAS STAREWITCH 


— 30 novembre, à 19 h 30 : Scènes amu- 
sames de fa vie des insectes (1912), is Ven- 
gesnce de l'opérateur (1912), la Cigale δὲ la 
Fourmi (1913) et is Nuit de Noël (1913). 


LES COMIQUES RUSSES {1 h 15) 


— 28 novembre, à 12 h 15 : Romance avec 
contrebasse, de K. Hansen {1911} : 'Opérateur 
chauve, de Reinois {1916} : Antochs trehj par on 
corst, de E. Poukhaiski (1916) et Afranrar 
contre je gouverneur, de Khanjonkcov (1917). 
L'HISTOIRE DE LA RUSSIE {2 heures) 

— 30 novembre, à 14 h 30: 300 ans de [5 
dynastis Homenov, d'A. Ouraiski et N. Larine 
(1913) : Princesse Tarakanova, de K. Hensen et 
A. Maître (1910). 


Une armée de pionniers à Orsay 


du bonheur (1917) et Une vie pour une autre 


- SA Arkatov (1973) et Nous ne sommes pes cou- ἡ 


grieur, de V. Tourjanski (1918): la Demoiséle et : 


alt occulter Bauer, enterrant ses fl: σῇ 
qu’il avait été un cinéaste maladif, La présentation de 
sou œuvre va être une révélation, ἶ 
MICHEL COURNOT : 


LES PIONNIERS DU CINEMA RUSSE (2-heures) 

: — 2 décembre, à 15 heures: Roussafks 
11910) et les Frères bandits (1912), de V. ‘Gont- : 
charov et le Conte du péchour et du poisson, de‘ 
es dan δ Ὰς παρόν ὍΝ 


σπάνια τιπτέματυηε na 


nai 


— Ἵ décembre, à 19h 30: dde di Ξ 
de E. Slavinski (1912) : ἰο Mufiour de Sarah : 


pables du sang: versé, de M. Bont h-: 
Tomachevski (1917). ᾿ ᾿ 


era ce 


— 9 décembre, ἃ heures : ἥδνασ 
GE Be HET ce αν ns 


tristesse, taig-toï. P. Tonyaes 0 
C. Sabinski {1918] : d'Hsin, -Maître- 

Κι Hansèn (1910), “TA: :Mekreret 
PREMIERS ET... = DERÔRERS FAR 4h60 


—" 18 décembre, à 12 h 15: de der de a 


% Voyou, de V: Meta (1918) δι Prje de - 
Fngénieur Prite, de L: Kouchelov (1917-1918). 


* Auditorium du Mrabe “Ὅτε. Ti, : 40-48-4948. | 
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CINÉMA 


TOUS LES FILMS 


ar «UN MONDE SANS PITIÉ » D'ERIC ROCHANT | 
Les glandeurs et la bosseuse τὰ 


Sexe, mensonges et quipro- d'Alain Tanner, 
quos entre un couple pan- rvec Marie Gaydu, 
beau-  Jeen-Ptiipe Écoffoy: 


Βακ. 2: (4286-83-99) : Ciné Raul [1 361. 
Na T1 82-86) UGC. Dar On a beaucoup paéilya 
ton, 6° (42-25-10-30) : U.G.C. quelque temps 
Montpernasse, É° tas-74 par peutes 
94-54) ; Saint-Luzere- les hommes Sans femmes 
, 8' (43-87-56-45) : des cam a 
- les beaut d'outre-mer, 
8' (4562-20-40! : désireuses de s'installer en 
Peramount Opéra. handi- Ft je. L'adai c 
Pas, 9, (4742-66-31): MAD pration 68 
U.G.C. Lyon Bastille, 12° (43- difficile. 
43-01-59) ; U.G.C. Gobelins, Gaumont Les Hsños. hondi- 
handicapés, 13" (43-38-  capés, 1" {40-28-12-12) : 
; Mistral, 14° (46-39- Gaumont Opérm, 2° (47-42- 


, ; Les Trois Luxe 
15" (45-74-93-40) : Images, bourg. 8 (48-33-97-77) : 
4 es D 


(47-20-76-23) ; Bionvenûs 
Les Enfants Montparnesse, 16° (45-44 
de Yannick Belon, 
avec Béort, Le M 
Robert Hossein, εἰ" lache 
Patrick Catalito, de Josofine 
Mona Bausson, avec Fernando Fernan Gomez, 
Pierre Berpez: J.-L: Lopez Vosquez, 
Maroux. ‘Angola Motina, 
Français !1 h 37). ‘Angel de Andres, 
Emmanuelle Béant, droguée  Concha Voissco, 
et déingmente. travaille Αὐοβο 
avec le Théâtre du Fil - Espagnol {1 h 46). 


adolescents à problèmes. La εἰ qui 2, mégarde, pro- 
sienne connaît des hauts et mn ie un ae 
redressement, est ἐς 


Rex. 25 [42-36.83-93] : Ciné le ‘ faire appliquer. 
“Quelqu'un de τὸς proche 


de Le 
20-40) ; Paramount Opéra, 8° suivanie.) 

(47-42-56-31) : 14JuiletBsr VO: Latine, 4° (42-78-47-88) : 
πο, handicapés. 11° - Publicis Saint-Germain, dolby, 
90-81) : Les Nation, 12° (43- @ {42-22-72-80) : Gaumont 
43-04-67) : U.G.C. Gobolns, Parnesse, 14" 

18 (49-36-23-44) : Mistrel 

145 (45-39-52-4$) : Pathé + 


charme, et il a raison. Hippo ï GRAND PRDE D'INTERPRÉTATION 
ai garde encore 15 πα ς΄ ΡΙΑΚΈΙΤΖ 98θ κα 
τὰ regard confiant. put exaspérer, mais il est telle A 
met repondu a ἐ ἐμὲ τὸ πΐαι : τυ τοῦ Ur. 
es D irmations avec rules, entre JULIE DELPY 


eux, 

cr Mireille Βαδος, Ses glandenrs sut 
it mais plus vivants. C'est à eux, c'est à Hippo : 

nt qu idee et demande aux species de δία, -chier », etc. 


JUAN DIEGO 


distance. 
jouer ses comédiens juste un peu à cé (c'est l'école 
Rokmer), comme des amateurs à qui on fait relire des 
phrases qu’ils ont dites eux-mêmes. Il filme ses per- 
Éomnages avec une merveilleuse tendresse, les pOur. 
uit, traque leur fragilité dans des tranches de décor, 


τ᾽ au charme. Eric Rochant fait comme 
Jui et te public comme elle. 


un romantique qui refuse Thabit | : COLETTE GODARD 
angoisses cales * Voir la liste des salles page suivante. 


χ' UX FILM DE 
‘ARLOS -SAURA 
D'ART SACRÉ CRE 
: DELA VILLE DE PARIS ᾿ : | re _ 
᾿ ν᾿ D'APRES L'ŒUVRE DE 


48 he τὰ -ῷ 
: Hi pe 
Lx 6 OCTOBRE — 24 DÉCEMBRE ᾿ 
ï 12 concerts — 3 De enditions d'orgue. Envoi gratuit ST JEAN DE LA CROIX : 
du programme détaill sur demande. * τι Σ πα. 
τὸ ES Renseignements : 42-17-19-90 fondation. τὰ 
σα 3615 MUSIK et 3615 D «ἃ EE EEE 


AS Charonne Ari 
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de 1960 à 1980. Toute une 
époque, traitée en comédie, 


VO : Forum Oriont 
handicapés, 1" 
42-26) : Epée de 


Express, 
{42-83- 
Bois, &* {43- 


37-57-47) : Goorge V, 8" (45- 
Parnessions, 


62-41-46) ; Sept 
τῳ 


La liste complète 


HBchael Βιοῖπι, Helen Mirren. avec Hakard HO, Β 

Leo VO : Forum Orient Express, Howard Haïaoder Heloman, ΘῈΣ quinze ans, Hay et 
Todd Graft, handicapés, 1" (42-33. ἔτι Tenna Kraft Fredayicsen, Sally se rencontrent à ple- 
John Bedford Lioyd. 42-26) : UGC. Normandie,  Cisren Hinds. Wioth. sieurs reprises, se - 
Américain {2 h 15). dolby, ὃ" (45-63-1616) ; Sept  Franco-briannique (2 il. Danois noiretblc(1h48] deviennent amis, puis 
Des ἧς Un inédit do ἡ amants. La comédie tradi 


AUJOURD'HUI 
KURT 


RU 


des films en exclusivité et 
it désormais dans Le 


Ἂ techniciens rationnel Parnassiens, 14 (43.20. 
perdus dans la mythologie 22-20}. 


ss 


capés, dolby. 8° {43-59- 73-79... 
BUS à Pa Le Ὁ VF : UGC, 
(47-70-8388) ; UGC, Lyon a 
Bestile, 12 


UGC. Opéra, doby, & WE- 
74.85.40] : Mistral, handi- 
capés, doïby, 14° (45-39- 
52-43) : 18- 
(45.22.47.98.. 


Fmages, 


PRISES 


| RE 


ΕἸ Le Chogrin 
sn 


Gobekes, 

13 (45: ; Mistral, 
handicapés, 14" [45.38- : 
52-43) : UGC Convention, 
18° (46-74-53-40). 
EE ϑεειδαῖ λυ σειν γυρπμπωσαιάσαι τα απο ΣΝ 
Winter Ροορίο 
de Τοῦ Kotcheft, 
avec Kurt Russel, EaseIbemeg ze rss 
practerm Tchécoslovaquis-Suisse- 58-00. Ν 
Amérisa h801. RME. VO : Gaumont Les Halles, 1e crient ae htm 
AE à Ρ d'Alice en : ou de Shohaï ὰ env æ 
Lanirée dun érenger bigarré « pays des mor (40 ΖΘΎΣ ΤΩ] Σ Goement mme Voie Tania scèse an dernier Festival de - 
familles, dems les Ἀρρᾶϊα. mn doll due GDS : 14 Juilet Oüéon, - Γιατ ντττείτῇ Cemes ἐπὶ 
ch t la Grande Led τ detby. 6° (49.28.88. 88) : Gau- Shoïchi Ὅζνα, YO: Gaumont Les Helies, han- . 
es, pendant UT Tout mont Ambessade, &* (65-58. dicmpéi, 15 (40-26-12-12) : - 
Dépression. ce qui fait ! 19-08) ; La Bautile, 11° 48- Morel ME, Pathé impériel, 2°.(47-42- 
VO : Forum Horizon, bandi- d'enfance 07-48-60) : Gaumont Mssko ms ao 
capés, 15 5.08.57.57) : CS. Parnasse, 16.43.35. 80. 40).  Ssponnis {2 h O3. des-Prée, Salé G. de Beure- 
Pat hotes. δ᾽ US VE : Forum Orieut Express, 7 Pen ον. ὡς Les paysans japonais fuient . : Pathé. 
4146); ς 


Dans le nouveau 
numéro Θ΄. Κ΄ τ---- 
! Ψψ 822 Magazine: _& 
EL June de) CT Ὃ 
Ella Fitzgerald = 
Story en ra 

16 pages | 

le Carnet de 

bord de. 
“Francis - 

L'ETIE et CR 


Sidney Bechet 


[EI Jacques Réda 


- Pour ceux 
j aiment. le jazz 
qui aiment le j 


D 
faire Rs 
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SPECTACLES 
NOUVEAUX 


Ode maritime avec la délinquance qui fut 
leur lot jus 

Cartoucheria. Théftre du 

Champ-de- 


LE THÉATRE DU RADEAU, INVITÉ DU FESTIVAL D'AUTOMNE 


François Tanguy, menuisier des planches 


Le Théâtre dn Radeau, 

installé au Mans, de Richard Demarcy, Soleil. route 

- avec Serge Maggiani , 12», À partir du 22 
et Teresa Motte. novembra. Du mardi su 
Œuvre de pure, poésie, οὖς mate à 15 h 30. Ti ns 
métaphysique, d'un maire 92408. ES hs 


redécouvert récemment de 
£ gl) européenne, RERO. 
n couple d'acteurs consi- 
dérables sous la houlette Villa Luco 
d'en honnête metteur en de Jean-Marie Basset, 


‘est l’une des com des re 
indépendantes les es créatives, .. 


Athénée-Louis Jouvet, ἃ, oc Juan-Misrie Beast. 

square de l'Opéra-Louis- Hubert Gignoux 

Jouvet. 9°. ἃ partir du 28 _etFrençois Temmerman 

du ματος ταὶ au nat & Reprise à Paris d'un specta 
δὶ. : cle créé l'an passé à Stras” 


᾿ ΕΥΣΕΙ ἐπ" .31.. fours par le directeur du 
᾿ ES bes Post-Scriptu: es a more au de de 
re colomi dans une cage, une copie d'un me Gaulle et Pétain sous la 
D tableau de Jérôme Bosch au mur, une photo- Le he plume d'un “jeune auteur 
graphie accrochée sprui Fil à côté de-vête- mise on soèns promerteur Qui JU jui 
és l'eUtour, même le rôle du temoin. Un 

avec Dominique Constantin mauvais procès de La fami 
et Jean Bois. du général n'est pas parvenu 


Entre théâtre οἱ music-hall, à faire taire cetle voix nou 
neuf tableaux de plus sous velle sur les planches. 
les pinceaux plutôt fins dun  Paris-Vilone, 211, ἂν Jen 
1 écrit le théâure Jaures, 19. À du 
novembre. Du mardi au 


coin : l'ancien garage du Mans où. s'est installé. le 


Théâtre du Radeac tient du campement forain, de 
Fatelier d'artisan. * - ou ε Τ 
SEE au présent de l'humour εἰ dé 4 
ns Ja poésie- Srranche à 16 h 30. Tél. : 42 
'aeu κῖ Πρ LL Ὁ: 
. Mancunre, . 
rs Eros _— ni but fines. Juste pour tre De mors au Wozs Albert 
parler, tout, . sien, du théâtre, de Job œ. Ἶ cs 
d'Artaud, maaitr me idée d'où jaillira peut-être la an Re ne : PTE τ Dee, 
charpente prochain spectacle. C'est un peu dur à ee ï 5 ᾿ - Mamadou 
Vivre, parfois, Mais, «à chou de savoir pourquoi il ξ La Semaine, ποτα solar gg 
est là», dit-on ici … .᾽ nn ςς . cbsies) 3 Le théâtre est une des plus 
ce compagnie installée an Mans depuis 1976, le “πες; πάτο en scie ᾿ belles sms sion. 
éatre ἀπ Radeau a adopié, au débnt des années 80, Υ ei mpagrie du Théët Pour preuve celle Œuvre 
François Tanguy. Très vite il s'est imposé comme Goblune ᾿ς ᾿ ΡΝ tou δ αἰτίοαῖα, tra 
αἵ la compagnie du Théëtre du duite par ude Car- 
Fi ltrente comé . rière εἰ mise en SCÈnE par un 
-Le Théâtre du Soleil metteur en Scène qui s'est 
d'Ariane Mnouchkine fait pris de passion pour Y'Afri- 


meneur de troupe et metteur en sèène, sans qu'il soit à 
uc il prise de pouvoir. Π pad ᾿ 5 : ΣΝ Ἶ 
russe, a étudié quelque temps à la faculté de Caen, triptyque d'Issenheim est accrochée au mur: la des chants d'oiseaux, une mélodie, un bruit de pluie, 
bricolé desci, de-bà, entre Rome. et New-York, dit-on, troupe n'en finit pas d'assembler, d'interroger le - bricolé encore par lui, et l'espace — des murs, palis- 
mais personne ici n'est très prolixe en biographies, jui Sert des fragments du manuscrit que Büchner, πιοτί sades en bois comme d'habitude, un matériau pauvre 
en 1837, laïssa inachevé, tout comme pendant long- εἰ superbe qui accroche et noie toute lumière. Peu à 
manière empirique — tout entre en ligne de 


relèche cette saison pour que. 
ver ses dettes, hélas! 1] Bouftes du Nord, 37 bis, bd de 


Den continue pas moins ! Chapelle, 
d'accueillir des spectacles 3 mens δὰ 
singuliers comme cetté ῥὶ 2580. r 


je premier. François Tehgoy 8 1 trentaine rèveuse le en. 16 h | 
visage doûx, tout comme les gestes. | emo a he roman es PRE PE abs de PA ds 
PRE sh ἢ par “' com! comme cette forme corps assemblés, aventure de trente unes 
δἰουτυτί ον sarraion, tout réalisme, ΤΕῸΝ PT diens du Radeau De se sont es ᾿ CO des mots s'est OÉ ne ὡς D à cn fisir 392450. 70F 58 100. 
ἜΝ : Asa ᾿ —: visage: parfois inquiétés du fait divers rapporté par l'auteur — un sol- Dans la pénombre de l'atelier du Mans, un ange, 
— d'un bric-ä-brac aq cœur simple tue sa ue Marie ὑπ soir, au πραρὶ de Jeu de dar ἬΝ accroupl. agi est à la 7 
chaises, — εἴα d'un étang — ni même des ifférences de langage re, avec son enfant. ne lumière filtre derrière la 
incessant, petites a entre celni des possédants et celui des exploités. 5 vitre. Quelle amnomciation, quel concert des anges SÉLECTION PARIS 
ΤΙ pratique le théâtre comme ont préféré explorer l'écriture de Büchner, se laisser entend Marie ? Que bricole l'ange ? « Un ange rectir 
apparitions et de disparitions emporter dans la tourmente du texte : «Ça tombe, le fie toujours quelque chose, dit en souriant François Le Bourgeois Dans la croisade qu'il ἃ 
er que de mettre en temps, l'espace, le monde», dit François Tanguy, Tanguy. L'ange Gabriel, quand il est venu voir Marie, gentilhomme entamée à Chaillot pour la 
le soavenir, le mythe, lesens  POU balayer aussitft d'un geste tout Commentaire. ἢὀ avait oubliésan texte. » que Les PO rl 
du langage. Dans ses deux précédents parle encore de Spinoza, qui fascinsit Büchuer ODILE QUIROT | ὑθ léréme Sevary. ne Arte nr 
Pomme le fascinait la science de s0n époque © à Fragments forains, au de Brest, les 24 et Ciotat us justement de reprendre 
j un Jevier, je lèverai le monde». Ἡ 25 , 20 à 30, 161. 9 10-10. Do 29 nn Valérie Mairesse, l'un de ses plus beaux rôles 
Gérand-Philipe de Saint Dex, Haftro, Em 


Mystère Boufle εἰ Jeu de Faust, on ne parait Que 
ἐκ une mélopée 


out au plus susurrait-on ἃ mi-Voix né noyée. “ Donnez-mo! Υ 

dons des tourmentes musicales et des langues, le Pos ésoquela lang elipique, Les néclogismes, les Que 1 ae A 

souvent, étrangères. ὶ matopées, les différences étongantes de style, du pré- ᾿ : ἢ 

+ cieux eu populaire, cette sorte de condensation des 

mots qu'élaborait Büchner en écrivant Woyzeck. «Ce 


UNE EXPLORATION - εν 
DANS LE MANUSCRIT DE BUCHNER εν “fete se lit comme üne croix-: On COMMERCE, ἡ : 
| s'enfonce, c'est une exploration étonnanié, jamais | | À . M L E T 
Su CARE 


Une boune odeur de sou s'échappe de la cuisine à bre 

ἴα anne burn, avait ς finie. Au-delà des différenciation de langage Co 
telier, tandis qu'on s'appréte ἃ répéter, dans Woyzeck, le capitaine, le médecin, la question reste la JOURNEES 
D Roi assez glacial, Fragments forairs, d'après les même pour tons : Qu'est-ce que 8 monde, l'até- MAINTIEN 

᾿ manuscrits de Woyzeck, de Blichner, le nouveau SE ré». | # ᾿ 
ele du Radeau qui sera créé à Brest le 24 novembre « Nous en sommes, écrit Büchner, à la question 
Fe à Saint-Denis, à l'invitation du Festi- impertanté du rappart du sujet à l'objet. » « DES té 
lettre, ajoute François Tanguy, Büchner dit qu'il ne 
jachère, presque un synopsis ». sait pas si ça peut parler dans Woyzeck. I a écrit, un - Réservations 
ment d'après un fac-similé du texte original de Büch- peuavant, la Mort de Danton, ὑπὸ pièce dans lequelle 43.64.7748 et 3 FNAC 
ement même de l'écriture. on meurt, précisément, de parier. » 


dué'au9 Décembre àä24h 


ee 
© 4 PROGRAMMES DIFFERENTS 


Ὁ ὼς Σὲ ner, pour retrouver le mouv l 
Rent ἀρεῖ Pas Mad Tang A Pad de Gras Het App : ᾿ 
NS en français, d'après l'édition ἢ οἷ eau, de Mystère Bouffe à feu de Faust : on en : ᾿ 
PET, j , = contrairement à la traduction fait parfois des bribes, dans une langue aller FA S'SBINDER 
iux Editi Dnde en char-obseur. Cete fois, les mots ont envahi ᾿ 5 ἢ À : ᾿ 
Année D. ἜΣ -- 
ΩΝ 4 dv 


le plateau dès le début des répétitions, tout COMME les Del 4 
imagi ἡ fs TREIZE 


junières, imaginées par François Tanguy, le 500. Lunes Me He a 
si À 24 décembre 


Grande Halle’. 
de la Villette 


- Mise en $CÈne : 


LHÉSR philippe Honoré ? . 
; « LOCATION. 
_HENS Cie du Catife riéise + 4 CHATS 

À | ee ὃ 75.00. 


Loc: 42 26 47 47 


+ ATHENEE 


= 

te 

Ξ ΠΥ ΠΕΣ AT ES 

5 DERNIERE τ" se 
. SAMED1.25 : . ! : πῶς Frénce ter. 
ἘΠ π᾿ ot 

NtetcielN Teen 

5" SHAKESPEARE Ἷ 

- rentes 

er: 

de à 
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Frie- 


2heures. 00 F et 90 F 

Lo Chomin soNtaire 

d'Arther Schnitzier, 

pyrenees 

avoc André Dussolier, 
Grévil, 

Alson Homus, 

Bullo Ogier. 

Didier Sandre, 

Edith Scob 

et Didier Fismand. 

Luc Bondy a porté un 

Sa de Mae Langhtf 

ἰαὶ 

sur le théâtre de Schnitzier. 

Hrlgersg façon, très 
servie, entre autres, 

Eee ἀποίς eme 
en grande forme. 

Etranges résonances d'une 

Vienne fin de siècle qui ne 

dépare pas à Paris ἃ la in de 

l'autre. 

Thétre ἃν. 


CELTIC 


Normeth, 
OT sen πηρολνον τς, 
: Q et Cédric Lombard. pastiche et de lirrespect, 
τὸ atSERT sanFATI Où l'on retrouve Francine Jorge Lavell, en autant de 
Bergé, la nouvelle « tableaux parodiques où 


| : du 23 au 26 décembre 1989 
l’école de danse 
du Bolchoï 


Directrice Sophia Golovkina τὰ 


ἫΡ 
le 
| 


mn 
L 
Ξ 


ἃ 18 heures. Matinée 


Débuts sur la scène du Fran- 
çais d'un jeune homme 


Red 
Faim où 


velle mise en scène de 


“ΕΛ POURQUOI N'A 


DESDEMONE ? 
de CHRISTINE BRUCKNER 


mise er scène Âlain ΚΑῚ 


Evelyne ISTRIA, Christine MURILLO, Maria VERDI 


présente 


s'ilustre particuli it 
Bernard 


Matinéo 
Ti, : 
3 heures. 100 Ft 130 F. 


+ 


PROGRAMME a oarves 


Deuxième acte du ac des Cygnes (divertissement n°1}. 


Troisième 


acte de Coppelia (divertissement n°2) 


Soir:: 20h 30 les 23 et 26 déc. - Mat. : 15 h le 24 - 16h le 25 déc. 


à PRIX DES PLACES: 
T“catégorie: 200F 35 catégorie :100F 
2" catégorie: 160F 4*catégorie: 60F 
LOUEZ DS MANTEMANT VOS PLACES FAR CORRESPONDAIME À L'ARE D BON DE RÉSERVATION C.CONTRE 

tes demandes seront servies dans en leur arrivée) 


; PLA 


+10Fparréservation 
auteur contem, 


qi 
redécouvre charmes et 
τὰς 


RENSEIGNEMENTS: 49.5 


,,_ BON DE RÉSERVATI 
THÉÂTRE DES CHAMPS-ÉLYSÉES 15, avenue 


Ν à retourner au: 
Montaigne, 75008 Paris ’ 
see 
par 
des meilleurs metieurs en 


Bernard Sobel, qui 8 beau- 
Coup travaillé sur les 


Gaïté, 14". Du mardi au 
semedt à 21 heures: lesmedt .᾿. .᾿ 


TIET4, Durée: 1 h 40 De QUE : 
πο. … . 


| au ἢ: 


- - ancienne. Avec 


© Les 28 0029, 820 
+ Garnier. Tél τ 
- “PeHOFAIOF, ὁ 


᾿ Le. Amendiers de Paris. 
10h30 (+ les 23 et 241. Tél : 


17. De 60Fà&90F. 


“de Na pce ἄς Sn 


À s'inspire ici d' 
égonde de. la Chine 
musi- 


* Le 25, ἃ 20.h 30. L'Arsennl, 


᾿ς Τᾶ,:81.14.16.16.. 


né. Le 28, ἃ 20 5.38. L'Avent ἢ 
+ «Tél :87-24-16-16. 


30. Sale 
35-50-7654 


Deux sobrs ἃ l'Oly la, 

Pecondl disque qui grimpe | 
dans les hit-parades : :- - de Ve 
18 Mano Negra franchit avec succès ᾿ 


toits les élapes ‘ 
da parcours du combattant, 


Less ἑ 
que fantomatique. Déjà deux semaines qu'il est sur la 


route, avec ceux de la Mano Negra. Le groupe est à DS 


peine au quart des quarante-cinq concerts qu'il don 


χὰ d'ici à la fin janvier et tous ont déjà l'air 200 . . 


bifié de ceux qui passent leur journée dans un cat: 
leur soirée sur scène εἰ eur courte nui à l'hôtel Santi 
Casariego, le batteur, s'est fait une entorse à a cher 
ville droite (celle de la grosse caisse), ï les oblige à 
ne pas jouer deux ou trois morceaux, mais, à part ζᾶ, 
tout roule. Comme un semi-remorque οὐ 85 COPA ἢ 
gnon ἀπ tour de France, la Mano Negra est faite pour 


membres à part entière. τ 
LE PLAISIR En 
"DELA SCENE  ΄. 


Le groupe s'est consiué per. agrégations suce 
sives autour d'un noyau de copains, agitateurs cultu- 


MUSIQUES 


LA MANO NEGRA A L'OLYMPIA ET EN TOURNÉE 


Le parfum du rock 


en noir 
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DÉCOUVERTES 


DELA SEMAINE 
Rossini Boch 


Le Barbler de Sévile, ouver- Concerto italien pour clsvecih 
ture, transcription pour piano Bwv 971 


d'qustre mains 

Mozart 
: ches pes os : Rando pour piana KV 511 

Pièces op. 16, 

transcriprion pour quatre Chopin 
mains de Wabern ἡ 2 Mezurkss op, 58 
Schubert Sergei Eceimann lpianol. 
Rosamonds, ouverture. Sergei Edelmaon se produit 
entracts, ballet, trenscription ἢ τ le lei d 
pour plano à quatre mais concen. dans la même 


rare transcriplion de rigueur de sa 
l'Opus 16 de Schœnberg 
pour quatre mains : une 


Mozart sont peut-être mots 
justes s1y istiquement 
deux. Enfin, trois extraits de (Edelmann est incontesté 
Rosamende, blement un grand romanti- 
que}, encore qu'il ne faille 

irées de Schubert, dont pas Lrop s'avancer sur Ce ler 
rein, car qui pouvait Imsgi 

ner que Vladimir Horowitz 
: nous quitterait Sur une 
longiemps après que 865 der- sonate de Mozart si 
nières vibrations 56 sont moderne de conception, 

À j infaillible de réalisation 
musicale? (Horowitz at 
un écrivain à l'imaginaire Home, ua disque compact 
il est aussi un pia- Deutsche Grammophon 


niste bors norme, is Gesellschaft). Sergei Edel- 
ra deux ob, 


incompris, mais ergei 

l'ayart entendu le même jour : premier 
jouer les Bagatelles de Bec- tal, à 12 h 30 (Bach, 
thoven à New-York, affir- Mozant, Chopin) : second 
mait qu'aucun musicien ne récital, à 20 30 (Bectho- 


rels dans la ville de Sèvres (92) au début des 
pourraît Les oublier. ven, Schumann, Chopin). 
A Lo A. Lo. 


Le 22 novembre. Auditorium Le 23 novembre. Auditorium 
du Louvre, 20 h 30. Tél. : 40- du Louvre, 12 h 30. Τόν. : 40- 
29-52-29. De 70F à 110. 20-62-29. 40F, πὴ 


‘A L'OCCASION DE LA SORTIE DE LEUR NOUVEL ALBUM 
“FIRST LOVE LAST RITES” 


OCR ROBIN 


EN CONCERT EXCLUSIF POUR RIL 


compense en cohésion et en sou] se ce 
Ἢ ΡΝ rate La Mano est capable de réussir de grands consent αν 


. qui peu 
capable e tout ju, BP eu us de 
parce qu'il sai ἴσαι sentir VAE Et pod Mes à chaque étape de leur tournée, deux mille à 


rock français) 


A moe D orne EE ET ue 
FRANCIS ZEGUT 
NE de ἜΝ DIRECT 
k DE L'ÉLYSÉE-MONTMARTRE 


rock, même sous la belle coupale fin de décennie, on se laisse facilement persuader que 
du cirque d'Amiens, an n'a pas εὐνῆς de repart Les années 90 leur appartiennent is 


κὰν D scène est l'habitat saturel de 18 Mano, ἦς en tes 
surLoire. 


connaissent les pièges et 


enr? 


Cr 


CormoABLE 


LA REVUE DU 


. 20h: πεῖ dansant, 
champagne et revue : 530 Ε΄ 
2h Oh: champagne εἰ revue : 365 F 
PRIX NETS TOUT COMPRIS 
MONTMARTRE - PLACE BLANCHE 
ταὶ. τ 46 08 00 19 ET AXERCES 
€ - Τοιδοορία : (1) 42.23.0200 ὅ6ὁΘ ὁ ΘἝἝ ἢ τελβὲξ 
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dans ce aias Elle a tourné avec le 


promesse qui leur fut faite. dans They Were Al Garde- 
de Bios hideux, à 


SÉLECTION 


tas 


nes . lacoustique δι dy. Carmen Landy, 
᾿ têtre 
Acditorium des 
22 novembre gt musiciens, ἢ Υ ἃ un garage 19 houres et 21h 80. Τάϊ. : 
. ri bi εν A τ δ de deu 
Schubert sente er μος ἀκα L ion Ape Georges Ἀενατώναν 
raptor ὯΔ ἢ reprend Das Juan ἀς de ᾿ Ge ᾿ 
A soir, ἢ uan ù £ a 
ἍΝ με Strauss qu'il avait dirigé cienne. Mais pour Krivine, Er pm μειοῦν 
Rachel Yaker {soprano}, l'automne dernier au TCE. : 4 l'orchogre, poar la’ “que. Le pianiste préfëré 
et Orchestre ἃ Une œuvre virtuose, char- quels Dome. te Ses 
Jacques Grimbert {direction}, meuse, δα are dans La d'avoir nitas, et son bassiste 
Ζ, ΜΝ quelle ait des mer- 
Fêtéc depuis par 


s allemands, Rachel 
est l'une de ces rares 

chanteuses Me qui l'art et 

Fini 

en un équilibre rare. Du 

répertoire baroque à μ 

musique du XXe 

chante tout avec une Pen 


Ὡς Par che as à 
dia cette soprano se 

te par la forte caracté- 
sation dramatique qu'elle 
imprime à ses rôles. 
Arsphithéâtre de ls Sorbonne, 
20h46. TéL : 


Location Fnac, De 90 F à 
230F. 


Jarreil 


pe une formation aussi par- 
te et sérieuse que 
l'Ensemble tempo- 
rain, par un chef aussi bien- 
veillant Peter 


un pianiste aussi subtil 


qu'Alain Neveux (encore 
un élève de Perlemuter...). 


Centre Gsorges-Pompidou, : 
20h30 (+ le 23). Tél : 42- 


‘74-42-19, De 60 F à 75 F. 


veilles. Pelléas et Méli. 
sande, de berg, qui 
fut l'une des rares rÉnsites 


incontestables de Daniel 


convaincante en concert que 
sur disques (ses Scènes 
d'enfants de Schumann 
débordent de séntimentalité 
et de manières gracieuses ; 
son Bach-Busoni cogne 
dur). 5 
Salle Ρίογοὶ, 20 h 30 [+ le 23). 
Tél : 46-63-88-73, De 48F à 
190F. 


D er Lyrique de 


ment pa la Rare 
n'en esl go pie 
d'assaut. 

reste plus de pr mais 


tentez tout de même votre 
* Chance. 


. Maison de la culture, 


Aldo δικοί, cultive 
depuis Un amour 
secret pour ne De qu'i 
joue mieux que beaucoup de 


᾿ Frankfurt 


5 6, 7, 8, 9 et 16 décembre 20h30 « 


| 17 décembre 15h00 


ES 


ΕΣ 


Impressing the Czar 


Potemkins Unterschrift = 
Σ In the Middle Somewhat Elevated : 

La Maison de Mezzo-Prezzo 
Bongo Bongo Nageela 
Mr Pnut Goes to the Big Top 


À 14 et 15 décernbre 20h30 = 


le Befragung des Robert scott : 
nemy in the Figure 
Pretty Ugly (Amanda Miller) 


τὸ Cie Denon 
à l'intégrale des Harmonies 


Quele joic, de retrouver 
bristian Zacharias pren 


à Paris. Cet élève de Viado Vlado 
Perlemuter (le grand maître 
du piano en France, depuis 
Alfred Cortot et Yvonne 


re (hors Wilhelm 
Kempff, de sûr) n'était en 


mann ont cette évidence 


À William Forsythe 


fondée sur ne ue 
rigoureuse et 
au crible de Ps raison. du Du 


faudrait pas en déduire, 


autant, Zacharias 
Li machine bien huilée, 
toujours prévisible, La fan- 
taisie qu'il met à Scarlatti, 
les accidents de parcours de 
ue 


pie mdr 
le 25, ἃ 17 h 30, à Radio” 


France ; second, an Théâtre 
de la Ville, le 23, à 18 h 30, 
sr mème lien, même 


) 


Théëtre de la Vite, 18 ἢ 30. 


Tél, : 42-74-22-77. 60 F, 
Vendredi 24 
Weber 


Paul Minck est cor solo à 
l'Orchestre pl ique. 
Et il n'usurpe pas 
Virtuose, délicat, ΓΕ tre τὸ de 
l'instrument le plus terri. 
fiant de l'orchestre. celui 
qui fiche le plus la 
« trouille » ἃ celui qui en 
joue, des sons si harmo- 
mieux, des phrasés si élé- 
gams que Minck peut sans 
prétention prétendre être 
l'héritier de Dennis Brain, le 
plus parfait corniste de ῷ 
Au 
Quatrième symphonie ὦ 
Chostakovitch, l'une des 
œuvres symphoniques les 
plus chargées et [es plos 
complexes de « Chosta » 


Dans ses Mémoires, le come 
positeur révèle que les der- 
nières pages sont lc reflet de 
son étät devant la trahison 
de ses amis lors de la cam- 
peste d'attaques dont ἢ fut 

ctime, après le mani. 
feste de Jdanov. Incontesta 
blement, [ἀπο des pages 
majeures de la musique 


Spophonique du vingième 


Maison de Radio France, 
20h30. Tél : 42-20-1516. 
Sr. 

Samedi 25 
Dohnanyi 
QLintette pour piano 


Châtelet. Théâtre musical 
+ Paris, 20h30. Τόϊ, : 40-25 


Un programme assez 
curieux (et bien copieux), 
servi par des artistes’ 
classe. A noter, la 
venue à Paris de Ja pianiste . 
suisse, Brigitte Meyer. Une 
artiste trop modeste, 
Selle Gaveeu, 15 heures. Tél : 
49-68-05-07. De 70 ΕΔ 100F. 


D 26 
Pend ki “" 
Adagio pour orchestre 
Mendelssohn 

5° Symphonie 

Orchestre national de France, 
Lorin Monzal {direction}. 


Est-ce la sou de Lorna 


᾿᾿ Orchestre national En 
France ‘Helio de Bee- 
thoven, au Théâtre du Cha- 
telet est si décevante ? Ou 
est-ce di à l'état de ἔσο 
tre après 
années, d'une gestion artisti- 
que (dont les musiciens ne 
sont pas totalement respon- 
sables) basardense ἢ Noug 
penchons pour la seconde 
hypothèse qui associée à la 
légendaire ipline des 
musiciens français, À leur 
manque de concentration et 
de travail en profondeur, πὸ 
peut laisser espérer des τέῃϑ- 
sites aussi régulières que les 
meilleures formations étran- 
£gères. Alors la qualité de ce 
concert sera tellement 
des_ conditions 
dans se dérou- 
lera que nous n’épiloguerons 
Pas... 
de 


28-40, De 60 ΕΔ 168. 
Mardi 28 
Haendel 


Jouer la musique baroque 
sur instruments d'époque est 
une bonne chose {les moins 
convaincus finissent par 
dire, un mal nécessaire), 

mais pourquoï les musiciens 
à l'ancienne nc vont-ils pas 

au bout de leur démarche ? 
ΤΙ faudrait qu'ils ne jouent 


| que dans le de he salles, 


où at moins 

à l'acoustique un 
un peu mate {la ‘salle 
Gaveau. l'ancien causerva- 
toire, la salle Favart, le 
Théâtre des ,Champs-Ely- 
sées scrajent idéaux), qu'ils 
fassent disques dans 
des lieux adaptés, An lieu de 


de la 


ra 9 


de la 
que, qu'il a 


gnée aux conser- 
res de Moscou 


20 b 30, 


. Schubert, 


par Liszt. 


tion excessive, et Miakowski 


dirige ce Hacndel dans : 


Sigiswald Kuïkeo est aux 
violonistes baroques: ce 


ga Nathan Milstein est à . 


ses jeunes confrères, ἡ 
dire si son à 
Sans Pr δὲ τὰς, 
est maîtrisée intellec- 


S'il y ἃ des grèves de msi. 
giens qui πὸ sont pas tou 
Jours légitimes, qui en vou.” 


drait aux musitiens de 


FOrchestre de de Lyon, à leur 


chef, s'ils décidaient un jour 
de s'arrêter de avaler 
Jusqu'à ce qu'on tience la 


Dmitri Bachkirov : 
ere 
ue dé la’ 

istique 

le Gaveau 
à Paris. Ft pas seu- 
lement parce que 
sa physionomie 
de très 
τοι e de 

Lénine. présen- 
tant grande 
tradition soviéti- 


Ἧ des 
mpromptus de 
. Troi- 


sième sonate de 
Brahms ot dix lie- 
der de Schubert 


᾿ Ph À fans tout 


de même se rendre dans le si- 


Maurice-Ravel vel de Lyon. : 
Le 25. Auditorium Meurice- 


37-13. Da90 Fà 130F. . 


des sentiments bien mis, 


on ne peut ἱβπόγεγ. celte ᾿ἢ 


Nockhe- triste, montée: avec : 
Fin par 'Opéra de Nancy. 
Vin rer 
14 et 
-Lorrains. Tél : τυ αν 
De65Fà162F. ᾿ 

: Le 8 décembre à 20h δὰ 


Radio-France}. Tél. 


Scelsi écrivait-l-lui r même sa 
musique Ou se servait-il d'un 
nègre à qui il ne fournissait, ἡ 
que le, schéma de ses 
œuvres ? Les 


une a défra 
la “9 La début ἫΣ 
l'année. ‘Les: proches Pa 
grand iteur sont 
mels LS écrivait sa 
mvbique. Une musique: 


Lo 27. Théâtre Garonne, 
ΜΙ pare Tél Tél. : 61-42-33-99. 


li marche, dirait 
SAR 


mal nommé Andhotiom ns 


Ravel, a tomes TL TER. 5.80: 


ΞΕ ΟΣ è 


Même si m δε 
᾿ pes 


Las 27 οι δεῖ Dé ἀἱ ponger 
-22 heures Τὰ 3 40-26-50-56. 


| David Byrne 

ἘΜ, lé chéf ‘des ΜΝ 
᾿, Heads-revient:ên solo pré- 

| enter le résultats de se er. 


ne nière-excursion sous:Îes tro- 


.Piques. L'albnn ‘s'appelle 
one EN “du fan- 
mauuel de cha-cha- 

δὰ, mamba, merengue 
gode.ct autres pat 
Riboaméenines. Soirée 


beaucoup. tropicale que 
M Line ΠΣ 
‘en perspective. - 
Les 22 ot 23. La Cigais, 
AO τῶι τ SEA 
Raoul Petite - 
“RevoicF la 
. dansante 
ses 


rock ἢ 
Français, 
cuivres, ses choristes, ses 
irmes trépidants, un 
renouvelé ct son 
“hnmour bon efant. ᾿ 


Le 24. Otympia, 20 h 30. Tél. : 
42.51.52. ‘De 120Ε à' 
150 


° Audio 


Ê “Après Strmmer, voici 
Clssb, Mick 


Tantre ancien 
Jones 


Elle fut a chanteuse de 
. Lone Justice. Elle vient de 
‘réussir nn bel album élégia- 
que (Maria McKec, WEA), 
Un peu: country, un peu 
viste, Sur propose 


Le 23, Now ! 20.596, 
Ται.: Mi 


A entendre She’s Got th 
Look, lear tube Top 50, on 
-pourrait ces Sué- 


CHANSON 


. Attitré de Gil 


Fe ire 
Le 
LEA 


cam n ù 


ARTS 
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Inconpu.en France, l'architecte : 
Zanine prône dans son pays, le 
Brésil, le retour de la construction en 
bois, un matériau à la fois noble et: 
bon marché. Mais cet homme, révolté 


. contre la spéculation immobilière et 
le béton, construit des maisons qui ne. | 
τ sont pas particulièrement destinées 
aux laissés-pour-compte des favelas. . 


E que le Festival d'Amtomme doit à Michel 
Guy n'est pas à rappeler, Ce. que j'architec- 
ture lui doit, vie le même festival, est certai- 


compo 
site créée dans l'ancienne corderie de Venise à l'occa- 
sion de la Bienriale et qui est devenue à Paris, dans ja 
, le craisernent de toutes les 


s Pésoiredor avait Fi es rpeaux. 


Les expositions du festival peuvent être “aussi 
d'authentiques créations. Ce fut le cas du Ma, 
concept japonais mis en forme et en espace au Musée 
des arts. décoratifs par l'architecte-Atata Isozaki, Plus 
aléatoire fut l'exposition-bricolage de Renzo Piano, à 
la chapelle de la Sorbonne, en 1987, mais les imper- 
La elles-mêmes sont la marque du talent et de 

originalité, deux éléments constants de l'architecture 


| τα ae défend le Festival d'Antanue. . 


Le talent et l'originalité sont done à nouveau au 
rendez-vous avec l'exposition Zanine, qui ouvre ce 
22 novembre au Musée des arts décoratifs, Zanine est 
le nom d’an architecte brésilien, José Ζαπίπο Caldas, 


lopiques, 

l'œuvre de Zanine. À cet égard, ἢ rappelle us pes 
Hassan Fathy, architecte égyptien qui fut le premier à 
*. prôner le retour à l'utilisation de la terre comme maté- 


(Fermé samedi et dimanche) 


* son instrument, son outil, son 


Galerie Charles et André BAILLY . 
25, quai voltaire, 75007 Paris - 42 60 36 47 


 ANDRÉ MAIRE 


8 novembre - 22 décembre 


Simone de Monbrison 
22. rue Bonaparte, 75006 Paris, Tél.: [1} 46 33 13 7 


Phéniciennes et Tanagréennes 
du.}5 novembre ou 24 décembre 1989 


eu α de noble € bo mar, ταῖς εὐκατα παῖε. 


ment destinées aux habitants des faveias. 


! C'est, selon les organisateurs, la pretière exposi- 
tion sur Zanine en Europe. En France, c'est par le 
biais des revues (1) ou d'émissions télévisées (2) que 
l'architecte brésilien ἃ commencé à se faire connaître. 
Inutile donc de chercher un bâtiment dans l’Hexa- 
gone. Quelques repères seront, en revanche, utiles, Né 
en 1919, présenté comme autodidacte, il commence 
comme dessinateur, mais prend son envol comme 
maquettiste des plus grands architectes brésiliens 
dans les années 40-50. Dès ces années, le bois devient 
plaisir, Sous toutes ses 
formes, y campris sa fabrication depuis les processus 
d'extraction jusqu'à sa récupération La sculpture 
{sur bois), la réalisation de meubles (en bois), vont le 
conduire à la construction privée, puis à la construc- 
tion publique, enfin à l'urbanisme. 


-NIDÉFORMER 


NI VIOLENTER 


. Une.carière d'archütecte qui se marie naturelle- 
ment avec l'enseignement, ethnologie — il étudie le 
travail et l'utilisation du bois dans tous les pays du 
monde, de Norvège au Népal, d'Afrique noire au 


.Mexique --ἰ οἱ même l'artisanat, C'est ainsi qu'il crée 


dans le Nordiste désolé une fabrique qui utilise les 
compétences de la main-d'œuvre locale, et fonde enfin 
l'entreprise de construction qui lui permet ainsi de sui- 
vre de bout en bout l'élaboration des maisons qu'il 
imagine, ; . 

Le vocabulaire formel de Zanine est souvent à la 
limite du kitsch, à la limite seulement. Aux frontières 
d'une prétention nouveau-riche, mais aux frontières 
seulement. C'est ce qui le rapproche de Franck Lloyd 
Wright et de tous les architectes qui frôlent simults- 
nément ou successivement ane clientèle de luxe et les 
jcies vivifiantes de la nature. < Au tout début, expli- 
que Zanine, c'est ἰδ paysage qui compte. Le reste ex 
découle. La maison doit être liée à tout ce qui se 


KIMURA- 
inédits il - 1956-1987 


10 octobre 
16 SR 1989 
ART VON RANCE 


de Conti, Paris 
43 26 45 2e 


-Boulakia Contemporain 


prolongation de l'exposition 
jusqu'au 30 novembre 1989 
20, rue Bonaparte 75006 Paris 
43.26.56.79 


ZANINE AU MUSÉE DES ARTS DÉCORATIFS 


__ L'architecte au bois 


‘Houve autor d'elle ; elle ne doit ni délormer ni vio- 
Jenter. D faut qu'elle apparaisse comme si elle existait 
depuis toujours. » Des paroles que n'aurait pas déss- 


“vouées Wright, mais qui, dans un Brésil à la nature 


passablement sauvage, prennent une dimension lyri- 
que. Comme l'est aussi l'œuvre de José Zanine, 
FRÉDÉRIC EDELMANN 


(1) Architecture d'aujourd'hui. αὐ 251, 
cial pr D VENTNE iiérieur 
novembre 19! 

(2) nd de Claude Galloi, coproduit 
Antenne 2 et Ὁ Globa. FF 

X Zantoe, ὁ L'architecte ot k forie ». Méiée des ans 
décoratifs, du 22 novembre an 28 janvier 1990. 


in 1987 7 (sé 


NOUVELLES 
EXPOSITIONS 


Le calendrier des 


dans le Monde du jeudi {daté veodredi}, βοῖέ Le 
lendeurais de notre Supplément Arts-spectacles. 


Olivier Debré 


Ofivier -Debré ou une cer. 
taine abstraction lyrique, 
qu'inspire les grands 
espaces, la mouvance de 
Foau et de Ja lumière. Sci les 
esquisses pour " grand 
rideau de scène du théâtre 
de Hong-Kong. 


ts Danisi Templon, 
Posis, 3". 


τὰς ΑΙ ΜΕΊΩ. as ls 
jours sauf dimenche et lundi 

Δ 10h à 39h, Du 25 over 

bre au 30 


Donations 

Danioi Cordier 

Voir notre photo légendée 
page suivante. 

Centra Goorges Pompidou, 
sala d'arz graphique, 4” étage, 
place pos Pompidou, 
Paris, 4. Tél : 42-77-12-33. 
Fous les jours saut mardi de 
12h à 22 h, sænadi, dimanche 
et jours fériés da 10 h à 22h. 
Ou 22 novembre au 21 janvier 
1990. 


Histoire de voir 


Du calotype à l'avènement 
du Lo rl qenere des 


ment les articulations histo- 
riques, sociales et esthéti- 
ques de 1x photographie, 
mais aussi ses implications 
individuelles, En:180 
images. . 
Cents notional de ls photo- 
graphie, Palais de Tokyo, 
Président-Wiüson, 


Tous les jours 

10h à 17h. Du 23 novembre 
au 42 février 1990. 25F 
(entrée du msi). 
ea EN 
François Kollar, 
rétrospective 
Photographe illustrateur et 
publicitaire, cet émigré 


tchèque bâtivement catalo- 
gué Comme le chantre de la 
Érance laboricuse, s'est 
évertug, tout au long de sa 
carrière, à à dévelapper une 
œuvre polyvalente échap- 


αἱ ax Classifications. 


L. Paris, 1. 
ous 


li pont de la démar- 

che du peintre, ἔδει Lei 
pionniers 

traction. C'est d'ailleurs sur 

le de Ku 

peinture de 

D rural que l'accent 


Hat 
Ville de Peris, 12, av. de New 
York, Paris, 16°. Tél : 47-23- 

saut 


RIVE DROITE 
Au [5 δἰ, le premier restaur, trlantinis chers, ἊΝ δὲ ma nés μοῦσα 
NA Ar ας Ti. nie ma ἐάσει à 9 Fam An ποάνει, EITIY vral pub irlandais», 
40-15-00-30/40-1 5-08-08 ambiance Ὁ les sr αν. miens. Le plus gr. choix de minkeys du mode, fosg. 2 à du mat 
RICHE ΜΈΝ GOURMAND 180 F VIN COMPRIS 
47-70-68-68/47-70-86-50 FORFAIT TRE 290 F à 420 F. QE ΒΒ 
Le Peletier, 9» F. dim. Décor 1688. Salons particnhiers-Banc d'haîtres & fruits de mer. Parkiag Dirount 
D'EGUISHEIM ie alsacienne ΤῊΣ jusqu'à 1 ἃ de πα. Huètres et frais l'année. 
6, place de le Réplique, 11" 470-4-10 1: To 
ven-soretsum Vieille Cuisine de Traditie Spéc. de POISSONS, Hoñtres ες Gibiers en saison. Foie 
13, rue de Bassano, 16° 47-20-98-15 Frais, conf de canard. Carte 250/300 F. Diplômé Cab P. Mon OUVERT DIM — 
LE CANDIDE 4390-01-41 


GOURMAND 
6, pL Maréchal-Juin, 17 {l Perdre) 


traditionnelle française 
) De SV Je 


195 F. Salon 
midi et dimanche. 
castis. Cossomlet, Οὐκ Mises. 


LATABLEDRLANE F/san midi et dim. Diner ἢ 
14, rue F.-Flocon, 18 46-06-72-01 + ΠῚ Τὰ ENS CARE 


RIVE GAUCHE 


RESTAURANT THOUMIEUX 41.05.29.15 Spécialité de couts de capard τ ἐς ctoules δὰ cout de cnard Service ἢ à 
Saïnt-Doninique, 7 TOUS LES JOURS, Y COMPRIS LE DIMANCHE. ρα 


19, τος 


LA FERME DU 


ue den us or Mt (9) ἄκου} Ῥιὰς ἀ Jandin des Platca, 


30. OUVERT 


Cadre rustique. Déeuners d'affsires, 


SOUPERS APRÈS MINUIT 


LA TOUR D'ARGENT 


HUITRES TOUTE L'ANNÉR 
POISSONS DU MARCHÉ 
traditionnels - Vins 


Décor : « 
JARDIN d'HIVER au 
ie de li 5.36 ἃ 
Lace de la Bastille, 


DES RESTAURANTS OUVERTS 
241 sur 24 


à découvrir 


Bd de Op Bit 
beures du matin 


43-4290-32. 


CONGRÈS MAILLOT 


ATEN 80, av. de La 
uU 


Grande-Arméc 
ES toute l'année 


ES à l'os grillées 
ΚΣ γε Ν Το τ, 


Spécialités dn Périgord, 
Æners, salon, means 130 F et 190 F + carte (mimitel 13). ns 
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Vüle de Paris, 12. av. de New- 
York. Paris, 16°. Tél : 47-23- 
61-27. Tous les jours sauf 
tndi de 10h30 à 17h40, 
mercredi jusqu'à 20 h 30, Du 
22 novembre au 18 février 
1990.15 F. : 

ΞΘ σι... 


Magnum 
Lire nos articles pages 26 et 
21. 


Contre nationel de ls photo 
graphie, Palais de Tokyo, 
13, av. du Président-Wison, 


Jours 
10h à 17h. Du 23 novembre 
au 12 février 1990. 25F 
{entrés du muséal. 
CREER 


James Turrell 
L'artiste californien a conçu 
tout spécialement une ins- 
tallation, _ « Hat 
ice », pour l'espace 
ΩΣ κοτε galerie amé- 
magée dans une ancienne 
fonderie par Andrée Put- 
man. 


ξδεξαε sous Je signe du 
tenaire, Utopies 89 se 
veut une ouverture sur l'ave- 
nir en balayant tout le 
champ de la création de 


* 45-25-99-01. Tous les 


de 11h à 19h. Nocturnes les 
novembre 


Andy Warhol 


Warhol est Le us 
temps-ci. Là, avec 

en noir et blanc de 1974, et 
des fruits aux couleurs exu- 


dmsnche 
à 13h et de 14h à 19h. Du 


22 novembre au 23 décembre. 


William Wegman 
Une é 


avait réuni des dessins et 


sur la vie 
caine, Cette fois ce sont des 
tableaux composés d'images 
mn LS qui sont πὸ 
posés. Wepman, entre 
rêve et La réalité. 

Galerie Dursnd-Dessert, 


3. rue 

3». Tél: 42-77-63-60. Tous les 
jours sauf dimanche et lundi 
de 14h à 19h, semodi de 
11h à 19h Du 25 novembre 
au 6 janvier 1990. 


SÉLECTION 


garde », elle leur a 
demandé d'aller plus avant 
dans l'imaginaire. Cela 
done un curieux catalogue 
des modes et snobismes 
contemporains. Mais 
comme les acteurs de ce jeu 
mondain ont souvent du 


En 1889 Monet et Rodin 
exposaient ensemble, à 
Pan : ë 


tures et tures qui 
avaient figuré, le Musée 

ἣν οτος cc qui 
fut l'un des grands événe- 
ments de l'époque. Voir 
Mirbeau 


Muséo Rodin, hôtel Biron, 
77, rue de Veronne, Paris, 7°, 


Lucien FONTANAROSA et l'Enfance 


Exposition Salle PLEYEL - 252 Faubourg Saint-Honoré Paris & 


Tél : 47-06-01-34, Tous les 
Jours souf lundi de 10h à 


20 ἢ. Jusqu'au 20 janvier À 


1880, 20F. 
Honoré Daumier 
« Ce gaillard-là a du 


Musée Marmottan, 2, rue 
Louis-Boily. Peris, 10". Τά! : 
42-24-07-02. Tous les jours 
sauf lundi de 10h à 17 h 30. 
Jusqu'au 4 février 1990. 25 F. 


David 
(1748-1825) 


de la Révolution et siéges à 
fa Convention avant de 


poraie le pétatre officiel de 


seul lien. Les amateurs 
devront donc faire le voyage 
du Louvre à Versailles. 


fermeture des 
caisses à 17 ἢ 16). Nocturnes 


JUSQL'AU 29 DÉCEMBRE 1989 


du lundi au vendredi de 19h ἃ 21h30 - somedi, dimanche de 14h à 21h30 ᾿ 


Elles ont ouvert ἐπ vois act créetions des plus 
CHEMETOV ἰβατγ). CARLOS OTT (Opéra Bastiiel, Quic SPRECKELSEN 
Le ut nouveau var, STARCK, au a μα 


Le Modider du La CORBUSIER σα le main de Chandgartt devlenent Ont de Conti des πειήρακθ 
œends d'aujour'hul : GAE AULENTI (Oroast, Poul 
Grands Arche. 


EXPOSITION, fous les jours, sauf ΟἹ de 13h à 18h 
. JUSQU'AU 31 DÉCEMBRE 
MONNAIE ΓΕ PARS, 11. quai de Conti, 75006 PARIS 


le mercredi et un lundi sur 
deux. Jusqu'au 12 février 
1990. 368 (prix d'entrée du 
musée). 


Châteeu de Versailles, salle du 
sacre - appartement de 
M” de Maintenon, Versailles, 


Sh45 à 17h30. Jusqu'au . 


12 février 1890. 23 F. 


De l'instabilité 

Vidéos, installations et 
images informatiques 
d'artistes d'aujourd'hni 
ayant renoncé au médinm 


tant de la réalité ἃ travers 
des images fixes. Ces 
artistes, ce sont notamment 
eanierre Hercrands 
Joc in Jacquet, 
Thierry Kunizel, Peter 
Greenaway. 

Centre national des arts ples- 
ques, 11, rue Berryer, Paris, 
8. Tél: 45-63-90-55. Tous les 
Jours sauf mardi de 11h ἃ 
18 h. Jusqu'au 10 décembre, 


Eros grec, 
amour des dieux 
et des hommes 


Les dieux de la Grèce anti- 
que n'étaient pas des petits 
Saints, en ἸΟΌΪ Cas pas tels 
Qu'on se les imagine, cer- 
taiss actes sexuels commis 


Eisenhower, ñ ù 
42-85-5410. Tous les jours 
ssuf mardi de 10h à 20h. 
Nocturne mercredi jusqu'à 
22 h. Jusqu'au Ὁ février 1990. 
BF. 


Les carnets de Picasso for- 
ment le journal de bord de 
l'artiste, qui raconte au 
crayon et à l'encre ses 


Musée des arts décoratifs, 
107, rue de Rivoë, Paris, 1°. 
Tél : 42-60-22-14. Tous les 


pour lui-même, 
théatre. Le d 


COCTEAU 


Dernier jour 
9 décembre == 


uestion, entre 
autres, de la relation de la 
photographie avec les 
beaux-arts. C'est l'exposi 
tion centrale du cent- 
cnquantenaire de la photo- 
graphie, et c’est ja première 
fois que le cinquième étage 
du centre Pompidou est 
consacré à l'image fixe. 

Centre 
Musée 


nationai d'art 


seur en 160 plaques 
anciennes & des 
vaes de Paris. Fragiles et 


Sévigné, 
21-13. Tous les jours sauf 
lux de 10 h à 17 h 40, jeudi 
jusqu'à 22h. Jusqu'au 
28 février 1550. 20 F. 
Bram Van Volde 
En organisant cette rétro" 
dr le Musée national 
art moderne fait plus que 
réparer un oubli et une 
injustice : ἢ met Bram Van 
elde à son vrai rang, celui 
de peintre majeur de l'his. 
toire de l': k 
Centre G idou, 
Musée d'art moderne, grande 
galerie, place Georges- 
Ἂς is, 4, Tél : 42- 
77-12-33. Tous les jours sauf 
rardi ds 12h ὦ 22h, samedi, 
dmsnche at jours fériés de 


de 
. don, 


Fi 


Ce « Pisseër en 
face » de Jean 


de 1961 n'ich pars Fe 
tie de ia co re 
ble donation 


Cor- 
dier, aujourd'hui 
ex] Contre 


au 
Pompidou. Cet 
ancien marchand 


a 
. 1973, 
de* plus de 
500 œuvres au 


Musée national 
moderne. | 


d'art 


10hà 22h Jusqu'eu 1° jan- 
ver 1990, - . ᾿ 


d'< Hommages au carré » 
Galerie Hadrien Thomas, 


; Καί 
10h30 à 19H. Iusqu'au 
20 décembre. ne 


Lacosse 
Une petite exposition pré- 


cieuse de choses peu - Porn 


comes : les 


spontanés. Elle 2 alors 
en force et en expres- 


‘ temps. En y réunissant ὁ κ“᾽ 


δ et troisième partis 
. du 9 Janvier su 4 ioers ὃς du -: 
-1Smesaémei.. : ΄. 


. BeuysétHrdtidice μια τὸ 


« Terrseux, 69001. TéL : 
“28-07-66. De‘ 10 h 30 à 
κενά 


| Qu'est-ce ul-est |“heurse: Farné le μὴν 
dk πον οεᾶδ si “mardi Jusqu'au 11 février. 


Une exposition. ea formé de ..à 
ji ation, ct en: ” 
ΗΝ ᾿ 


ἐς 
| ce à 
. Musée 


des œuvres d'artistes | 


côn, Koons, . Schütte, - 
Solano, Stembach, Ver-.: 


partie 


17 heures. Le dimanche 
ὲ 3 mark. Da 28 novembre ᾿ 
et aquarelles ἄς “12 
1945 et : 13jemier. . 
1973, où les thèmes majeurs ‘Nantes Ἔ 
de l'artiste PERS 


de l'homme, blessures, . Sarkis 
ie es, Ki 


La réunion de ces deux 


ὃ Fermé le mardi, 
qu ble à pneu He "π΄ 


8" Rencontres ᾿ ᾿Ξ 
ques de 2 
expositions à Lorient, " | 
ter. Queven, 

397 


21-15-02.  Juequ'au 
30 Re 


Fondation Septentripn. 
-B9700. Τὰ. : 20-48-26-97. De 


ensembles fourgif donc 
Fonen τὰ 


DIE κα αν οἱ mn nu LT NTM me στο τ τὴ 


κει TETE CR 


Ἵ 


ἀξ 8 


ve 
"ἢ 


ἀ17ῖεν ΗΒ: 


BILLET 
Bilancont 
entre le pouvoir 
tleRPR -. 


RE 


Pen TE pute 


L'avant-projet de loi pour 
limiter le développement du 
travail précaire est désormais 
connu. Les partenaires sociaux 
se sont :consuités les 22 bt 
23 novembre sur le contenu 
d'un texte que M. Soisson pré- 
senters au conseil des minis- 
tres du 6 décembre. Mois lo 


ει Améloration de la situeti 
des personnes de plus de 


propriété et tout spécialement 
baisse du pouvoir d'achat des 


À 267 pages décrit en effet de 


façon aussi minutieuse que 
documentée les transforma- 
tions ‘qu'a subies ls société 


gression des 

vité (salaires, revenus des travail 
indépendanats..….)}, 
nette pour les 


pre αῖτ υδος 


Jors de l'absence où de la snspen- 
sian d'in contrat de travail, quand 
il y a accroissement temporaire de 
l'activité et pour les emplois saison- 
niers. Les deux formules rivales de 
‘travail temporaire 6e rapprochent : 
Je contrat-ne peut être renouvelé 
qu'une fois, dans nn cas comme 
dans l'autre, et la durée maximale 
ne peut pas dépasser les douze 
mois. Des sanctions pénales, 


blissement qui a procédé à un 
licenciement économique d’emban- 
cher un salarié à titre précaire en 
τ utilisant le motif de l'accroisse- 
ment d'activité. Dans 
. les autres Cas, la loi sur les Hicencie- 


ÉCONOMIE 
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47 Bourse de Paris 


On rapport du CERC eur les revenus des ménages 


Les inégalités ont recommencé à augmenter 


τ Les revomms immobiliers, c'est-à- 


dire ea fait les à parti 
de 1985, dans μουμμμίοἢ ηϑρεᾷ 
laires pour les revenus mobiliers : 
tions, SICAV... en francs constants 
L ès déductions des effets de 
ceux-ci ont 

doublé entre 1982 ΠΕ ΤΙ 
(11 4). , 

x. Troisième phénomène : Les 
impôts sur Le revenu et le patri- 
moine payés par les ménages (ÎF, 


“mencé à κ᾽ 


d'abord sur fond de crise, d'ansté- 
rité, de suppression d'emploi. A 
partir de 1986-1987, Ja situation 
s'est nettement améliorée avec la 
reprise de la croissance économi- 
que et des créations d'emploi. Mais 
les augmentations de revenus qui 
ont accompagné ce redémarrage 
ont été si différentes entre types de 
reveaus, cûtre revenus de même 
type, selon les âges et même les 
régions que les inégalités de toute 
sorte qui avaient eu tendance à se 
réduire en France depuis 1968 ant 
recommencé à augmenter. 
L'éventail des salaires a recom- 
élargir à partir de 1985 
dans le secteur privé. après s'être 
régulièrement resserré depuis viget 


Les revenus d'acthiité représentent uns part de plus on plus 


faible du revenu total des 


Le rapport du CERC indique 


qu'entre 1985 et Load er cn 


augmenté 
. de 2,3 %, mais que los salaires ot los revenus d'activité n'ont 


représenté que 0,7 %, soit le quart seulement de co gain, 


commencer à dimi- 
wuer (8,4% en 1988). En revan- 
che, les cotisations sociales à la 

des salariés se sont accrucs 


1974 et 1302 ὦ ἴα 

et ont par la suite 
deux foix moins ra 

ment (+ 2,8% entre 1982 et 

1988), du fait de la non- 

revalorisation du pouvoir: d'achat 


fixée au même niveau. 


‘alomndies 


saine franc perd CEDT 
en particilier, le δὴν τοὶ de 
la farure li précise les moyens de 
lutte contre la fausse sons- 


ans. Le CERC a fait le rapport 
entre Le montant au-dessus duquel 
sont rémunérées les 10 % de sala- 
riés Les mieux payés (décile 9) et le 


montant en 

situés les 10 % les moins payés 

(décile 1). On voit que ce ra; 

— dit de dis (4) qui était 
de 4,1 en 1967 à 3,6 en 1973, 
enJ980, 3,17 en 1982 et avait 

atteint son point le plus bas en 

1984 (3,09) n'a cessé de remonter 

sue ; 3,12 en 1985, 3,16 en 

1 3,20 on 1987. Cette remon- 

tée s'est effectuée malgré les nom 


en 
dire en dessous au en dessus duquel 
se trouvent la moitié des effectifs 
salariés. Si le décile inférieur (D1) 

te de façon stable quelque 
62% du salaire médian, le décile 


ut, 
1,93 eu 1984 à 1,95 en 1985, 1 
en 1986, 1,97 en 1987. ν 
Reste à savoir si cet Élargisse- 
ment des inégalités s'explique par 


traitance, les inspecteurs du travail 
étant souvent démunis pour inter- 
«sans avoir à justifier d'un man- 
dat de l'intéressé », pourront 
«ester en justice ». Les sanctions 
pénales sont alourdies. Enfin, et de 
façon générale, le projet permet 
aux comités d'eatreprise de connai 
tre périodiquement la situation de 
l'emploi au mois le mois. L'« évolu- 
tion des effectifs » en intérim, en 
contrats à durée déterminée, « ou 
de salariés appartenant à une 
entreprise extérieure » sers. analy- 


Tandis que le gouvernement 
répète son iutention d'aller 
jusqu'au bout d'un processus légis- 
latif engagé il y a un an, le CNPF 
se déclare eujourd'hui décidé ἃ 
négocier avec les syndicats. 
M. Jean-Louis Giral, président de 
la commission sociale du CNPF, a, 


duguel sont ἡ 


la seule évofution des salaires on 
également par des modifications 
dans ἴα composition de La main. 
d'œnvre. A certe question, l'étude 
du CERC apporte deux éléments 


de réponse. D'une part, le SMIC et 


les bas salaires ont cessé de pro 
gresser plus vite que Île salsire 
moyen. En 1988, le fait cst assez 
notable pour être souligné, les 
ouvriers les plus qualifiés ont δέπϑ- 
ficié d'augmentations plus impor- 
tantes que les ouvriers les moins 
qualifiés, D'autre part, les cadres 
ont touché des augmentations de 
salaires supérieures à celles de 
l'ensemble des selariés : + 12,1% 
contre + 10,7% de janvier 1986 à 
janvier 1989. Encore l'étude au 
CERC insiste-t-elle sur Je fait qu'à 
l'intérieur même de la catégorie 
des cadres masculins, la dispersion 
des salaires Ὡς cesse de s'accroître, 
traduisant vraisemblablement nne 
individualisation de plus en plus 
grande des rémunérations. 


L ὅς À 
entre hommes et femmes 


L'étude met en évidence un 
autre retournement inégalitaire : 
l'écart moyen des salaires entre 
hommes et ferames qui ne cessaït 
de se réduire depuis Le début des 
années 70 s'est stabilisé à partir de 
1984. Ainsi le salaire moyen mas- 
calin qui représentait 1,49 fois le 
salaire moyen féminin en 1973, 
4,40 fois en 1978, 1,37 fois en 1982 
s'est depuis stabilisé à 1,35 fois. 
Cet écart tend même ἃ s'accroître 


phiques n'ont pas diminué entre 
Paris et la À comme elles 
l'avaient fait au cours des 
années 60 et 70, avant que se Do 
vement n£ s'interrompe Au 13 
des années 80, 

Les revenus des professions indé- 
pradantes ont eux aussi supporté 

conséquences de la crise. Mais 
de façon tellement inégale que là 
encore les inégalités se sont creu- 


5665... 
AV. 
1) Les Français et leurs revenus : 
le us des,années 80. Editions La 


tion 
29, quai Volaire à Paris. Prix 
(2) Les effectifs salariés avaient 
augmenté de 10,2 % entre 1970 et 
1982 mais de seulement 0,4 ® entre 
1982 οἱ 1988, 
(3) Corte croissance rapide avait 
tion 


d'activité après Soixante ans. 

(4) Dans cetie approche par 

déciles, 80 % de salariés pergoivem des 

ΔΜ EN 
et le Ὰ 

sitnation des Tonctiponsires n'a prati- 

quement pas 616 abordée dans l'Etude. 


au passage, élargi sa proposition. ἢ 
préconise une négociation qui por- 
icrait autant sur les mesures régle- 
mentaires que sur les dispositifs 
pouvant améliorer le statut des tra- 
vailleurs temporaires. 


Mais Le patronat met une condi- 
tion à cette procédure tardive qui 
margue l'entrée dans une phase de 
manœuvres tactiques. Le CNPF 
aunonce que l'amélioration de 
l'indemnisation des travailleurs 
précaires par l'assurance-chômage 
dépend de l'issue de la négociation 
offerte, Une façon d'intervenir 
dens la négociation pour le renou- 
vellement de la convention UNE- 
DIC, cile-même imbriquée dans la 
négociation sur les régimes de 
ratraite complémentaire, À son tour 


dépendante de l'avenir de la struc- |: 


ture financière chargée de financer 
le surcoût de la reraite à soixante 
ans. 


ALAIN LEBAUBE. 


48 Marchés financiers ἡ 


SECTION D 


Le modèle français 
en question 


Suite de ἔα première page 


tirés du travail alors que, dans le 
même temps, les propriétaires 
d'immeubles perçoivent des 
revenus croissants de leurs loyers 
tandis que la Bourse enrichit les 
plus riches, accélérant un peu 
plus la concentration des revenus 
et des patrimoines. 

La France est sûrement sortie 
de la crise puisque les entreprises 
ont recommencé ἃ beaucoup 
investir et à embaucher. Mais au 
gs de queiles jmnsornanoes 1 

i les retraités sont 
jeunes paient un fourd mibut ἃ ἴα 
période de modernisation que 
nous vivons à travers des emploi 
Rires dépréchés par rapport à 
res dépi par rapport 

ceux de leurs aînés. La pauvreté 
s’est étendue en même temps 
qu'elle s'est transformée. Le rap- 
part du CERC montre que, en 
cette fin de siècle, on ne naît pas 
pauvre, mais on le devient. 

L'Europe en train de se faire 
sur le modèle libéral rend brû- 
lantes ces questions. La société 
française acceptera-t-elle de 
s'aligner sur les pratiques alle- 
mandes ou anglaises, en matière 
de fiscalité de Εἰ notam- 
ment? Ou bien imposera-t-elle 
sa vision redistributrice ? Il eut 
sûrement mieux valu poser ces 
questions en 1985 lorsque fut 
conclu l'accord de Luxembourg 
sur le marché unique. Mais 
avait-on conscience, à [ἢ que 
de ce qui était en train de se pas- 
ser en France ? C'est à partir de 
cette date que les inégalités ont 
de s’accroître dans 


réconimni 
notre pays. - 

Les pressions vont. se multi 
plier d e sera connu le rap- 
port du CERC pour que des 
mesures soient prises afin : de 
réduire les inégalités. Le pire 
serait que le βουνετηδισοοὶ y 
cède pour se faire 
TE à quelques mois d’un 

socialiste auquel il fau- 
dra bien rendre quelques 
compies. 

La société n'est pas 
menacée de tels périls que 
MM. je ; ᾿" 
puissent prendre le temps 
réfléchir à ce qu'il couvient 
d'abord de ne pas faire : donner 
l'impression d’impraviser comme 
c'est trap souvent le cas en 
France pour tout ce qui touche à 
la fiscalité ; décourager les entre- 
reneurs, es 15 εἴ fina- 
lement les ‘investisseurs étran- 
gers. Les inégalités les plus 
graves naissent du marasme éco- 
nomique... 

Les cadeaux faits aux revenus 
de l'épargne ont été nombreux 
ces dernières années. Reste 
maintenant à convaincre nos par- 
tenaires européens qu'ils ont été 


τ gai de 
exploitation ἃ 
8,5 % {en francs constants) en 
1989, salon les comptes prévi- 
sionnels de l'Agricuhture de la 
nation publiés mardi 21 novem- 
bre par l'INSEE. 

Cette 
agricole, la plus 
1982. tient compte d'une dimi- 
nution de 2,8 % du nombre des 
exploitations et d'une hypo- 
thèse de croissance du produit 
intérieur brut marchant de 


fourrage), les récoltes de 
pommes de terre, de maïs, de 
betteraves et d'oléagineux et a 
favorisé une récolte précoce 
des cérésles et une bonne pro- 
ducrion de fruits et de vins de 
συδῆιά. 
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: AVIS FIN 


ÉLECTHICITÉ DE FRANCE 
, Obligations 8,50 96 mars 1987 
Les intéréts courus du 14 décembre 1988 au 13 décembre 1989 seront paya- 
bles, à partir du 14 décembre 1989, à 425 F par titre de SOODF. 
En cas d'option pour le prélèvement forfaitaire, l'impôt libératoire de 25 
de 106,25 F auquel 5'ak de 
brut au titre des contributions 
310,25 F. Ces retenues ne concernent 
cle 125 A du Code général des impôts. 
Ces titres ne sont pas créés (article 94-2 de la loi du 30 décembre 1981} le 
montant des intérêts Sera porté au trédi du compte du bénéficiaire chez l'inter- 
médiaire habilité choisi par fus. | 
ÉLECTRICITÉ DE FRANCE te 
tions à taux réviseble trimestriel mai 1989/juin 1998 


ir un net de 
visées au ΠῚ de l'arti- 


ÉLECTRICITÉ DE FRANCE ἊΝ 

Obligations à taux révisable trimestriel mai 1989/juin 1599 
Les intérêts courus da 114 septembre 1989 au 13 décembre 1989 seront pays- 
bles, à partir du 14 décembre 1 189, à 457,57 F par titre de 20 000 F. 


ÉLECTRICITÉ DE FRANCE 
Obligations à taux révisable trimestriel octobre 1988 {tranche C) 


Les intérêts courus du 14 septembre 1949 au 13 décembre 1989 seront paya- 
bre 1989, à 462,63 F par titre de 20 000 F. 


tions sociales, soit 9,24 F, faisant ressortir un net de 
337,74 F. Ces retenues ne concernent pas les personnes visées au II de l'article 
125 A du Code général des impôts. 

Ces titres ne sont pas créés (article 94-2 de la loi du 30 décembre 1981) ; le 
montant des intérêts sera porté au crédit du compte du bénéficiaire chez l'inter- 
médiaire habilité choisi par jui. 


CAISSE NATIONALE DE L'ÉNERGIE 


ÉLECTRICITÉ DE FRANCE 
Obligations à taux variable trimestriel juillet 1989/septembre 1999 


% calculées 
brut, au titre des cont sociales, soit 9,14 F, faisant ressortir un net de 
334,04 F. Ces retenues ne concernent pas les personnes visées au IH de l'article 
125 A du Code général des 


ÉLECTRICITÉ DE FRANCE 
Obligations a toux variable trimestriel juillet 1989 /juin 1998 
Les intéréts courus du jé pendre 1989 au 13 décembre 1989 seront payn- 
bles, ἃ partir du 14 décembre 1989, à 231,32 F par titre de 10 000 F. 


En cas d'opti le forfaitaire, l'impôt libératoire de 25 “Ὁ sera 
de 57,83 FEU τ αἰοοΐκιους Fe Les deu retenues sur l'intéret 
brut au titre des contributions sociales, soit 4,62 F, faisant ressortir un net de 
168,87 F. Ces retenues ne pas les de l'article 
125 A ἀπ Code général des imp 

ÉLECTRICITÉ DE FRANCE 
Obfigations à taux γόν 589 trimestriel février, mars et juin 1988 


En cas d'option pour le l'impôt de 
de 118,81 F auquel s'ajouteront les deux de 1 % calculées sur l'intérêt 
brut an titre des contributions sociales, soit 9,50 F faisant ressortir un de 
346,96 F. Ces retenues ne concernent pas les personnes visées au ΠῚ de l'arti- 
εἰς 125 A du Code général des impôts. 
Ces titres ne sont pas créés (article 94-2 de La loï du 30 décembre 1981) le 
montant des intérêts Sera porté au crédit du compte du bénéficiaire chez l'inter- 
médiaire habilité choisi par lui. 

CAISSE NATIONALE DE L'ENERGIE 

ANONYME DE GESTION 


Obligations à taux variable novembre 1588 


Les intérêts courus du 22 novembre 1988 au 21 novembre 1989 seront payables 
à parür du 22 novembre 1989, à 454,65 F par titre de 5 000 F. 


À quatre mille jours de l'an 2000, des banquiers 
françois réalisent l'importance de l'environnement et de 
la santé, Phénomène de génération ? Probablement. 
Innovation 8 Sürement. Telles sont les raisons qui ont 
poussé (γῆ Finance Gestion, jeune maison de titres du 
groupe Muluelles du Mons, fondée en 1987, à 
créer BIOSPHERE. 

Depuis deux ans, Cyril Finance Gestion, forte de son 
expertise sur les marchés américains, asiatiques et 
européens, avait acquis la conviction que ses clients 
cttendaient qu'elle sorte des sentiers boïtus de la finance 
et que le renouvellement du méfier de banquier passait 
par la découverte de domaines mal explorés, tels que la 
santé εἰ l'environnement. 

C'est donc tout naturellement, mais avec plusieurs 
longueurs d'avance sur ses concurrents, que Cyril 
Finance Gestion, sur une idée d'O' Finance, a 
décidé de pre BIOSPHERE, qui investit ae les 
entreprises les plus performantes et prometeuses ces 
deux vesies secieurs. 


Dès l'ouveriure au public, le 26 octobre 1989, des inves- 
tisseurs presfigieux ont marqué leur intérêt pour 
SICAV à thème, Ils ont souhaïté foire portie du Conseil 
d'Administration et ont été nommés lors de l'Assemblée 
Générale du 13 novembre 1989 : | 
Administrateurs : Banque de la Cité, Banque 


ἐπ EMA ARMES LATE CRE té 


ANCIERS_ 


CAISSE NATIONALE DE L'ÉNERGIE 


RE PL RRERRP 0 PR DR 


"  médiaire habilité choisi 


BIOSPHIERE 


LA PREMIERE SICAV EN EUROPE LIEE A LA SANTE ET A L'ENVIRONNEMENT 


MOTEURS NAS 


4 EP AL AS 


ES SOCIÉTÉS .-- 


ti 
PU SEA 


ce 


SOCIÉTÉ ANONYME DE GESTION ï 

ET DE CONTROLE DE PARTICIPATION Ξ 

Obligations à taux révisable annuel novembre 1983 ‘7. 
bre 1988. au 11 décembre 1989 à 


Les intérêts courus du 12 décemi seront paye- CAR Lee en λήιον Co ἢ 
bles, à partir du 12 décembre 1989, à 391,95 F par bite de 5 000 F, sprès une Les conseils d'adménisation des SICAV SAINT-HONORE PACIET- 
ἃ la source donnant droi SAINT: n ᾿ 


droit ἃ un avoir fiscal de 43,55 Ε (moatant bre : 


évement forfaitaire, le libératoire sèrs 
nel squier es ὅρα rennes 46 1 calcalées sur Tintaut 
contributions sociales, soit 8, L net de 


‘ communs de placement, a décidé 
ter de Porn 1989, pour le ὁ 


créés (article 94-2 de Ια ki du 30 décémbre 1981) le 
au crédit du compte de bénéfcinire chez l'inter 


᾿ 


SOCIÉTÉ ANONYME DE GESTION 
ET DE CONTROLE DE PARTICIPATION 


Obligations à taux révisable trimestriel décembre 1988 {tranche A} 
Les intérêts courus du 14 décembre 1989 au 13 décembre 1989 seront paya- 
bies, à partir du 14 décembre 1989, à 228,79 F par titre de 10 000 F. ne 
PTE: re ᾷ ἐσ EE rar 
brut au titre contributions s0ciales, F fax ressortir ‘de 
167,04 F. Ces retemues ne concernent pas les visées au ΠῚ de l'arti- ΟἹ 3 ΠΟΥΘΙΙΣ , LP ae 
cle 125 À du Code Général des Impôts. présidé par M. Claude Lamotte. . : 
so ANONYME DE GESTION σι τα ὦ 4089 : ξ ἥ 
ET DE CONTROLE DE PARTICIPATION ; Actif net au 29.09.1989 : F 258.577.804.. 
La cle pren mea ago ace Dividende proposé : F 3,96 +F041 d'avoir fiscal : 
bte parer du 11 décembre 109,8 11440 par due de S000R ΡΣ | || Qui sera mis en palement le 16 janvier 1990 ΕΗ 
En cas d'opti ire, l'impôt Hbératoire de 25 % sera Performance entre le 30.12.1988 et le 10.11.1989 : 
de 28,60 F ai πε δ᾽ ωἸσαϊειστὶ deux retenues de 1 % calculées sur l'intérêt + 22,39 90, ce qui classe la Sicav θη tête Ἂ ὌΝ É 
brat au 2,28 F ressortir un net de εἶ à | ἢ Mig] ce 
3.52 F, Ces rotenues ne concernent Persounes visées au ΠῚ de Parti | | | des immobilières au classement. : 
Sos pt des pie à Valeur Hquidative au 10.11.1989 :F 117,88: 
ET DE CONTROLE DE PARTICIPATION sue et 9 
Obligations à janvier 1989 [ar | 


Les nées care do 14 νορισερῦτο 1989 nu 13 décembre 1989 seront paya- 
bles, à partir du 14 décembre 1989, à 227,52 F par titre de 10 000 F. 


En cas d'option pour le prélèvement forfaitaire, l 
56.88 F auquel s'ajonteront les deux retepues de 1 τ caloulées ur 
butions sociales, soit 4,54 F faisant 


GROUPE CIC 


inteiligen 


- calberson - 


avec vous. 


au © hammisge à M. οἱ 
f un net de 28,47 F. Ces |. berson, Lambert n'a pas la 6. pour son action ct les. 
les personnes visées au ΠῚ de l'article 125 À du Code { 90lticité le renouvell deson man- .. résultats obtenus pendant les . 
dat d'administrateur venant à cinq de sa prési 
Je 16 janvier 1990. à ἦν 


Ces titres ne sont pas créés (article 94-2 de ἴα loi du 30 décembre 
bénéficiaire 


montent des int jai 


1981) Le. 
érêts sera porté au crédit du compte do linter. 
per lui : 


CAISSE NATIONALE DE L'ÉNERGIE 


CAISSE NATIONALE DE L'ÉNERGIE 
Obligations 9,90 % décembre 1987 


Les intérêts courus du 21 décembre 1988 au 20 décembre 1989 seront pays- 
bies, à partir du 21 décembre 1989, à 495 F par ütre de 5 600 F. 


δέρῃ 


Française d'investissement, Société de Bourse Boscher 
S.A., Caisse de Retraite des Anciens Combaïtants, 


Comptoir des Ent preneurs, Electricité de France, Ἵ ἄν, . ΩΝ 
tonne ads, ||) PUBLICITÉ FINANCIÈRE 


Censeurs : Cyril Finance Gestion, Bonque Popu- 
laire Brlogne Alanique Crédit Martiniquais, Institut 
Mérieux Internationcl, Monsieur Jacques Chauvin, 
Monsieur Erie Molinié, Monsieur Anthony . 
Monsieur Marcel Boiteux, Président de l'Institut Pasieur 
et Président d'Honneur de l'E.D.F. a accepté la 
présidence de BIOSPHERE. 
Cyril Finance Gestion a mis en place une trentaine de 
SICAV et Fonds Commun de Placement dont dix fonds 
en actions, et s'est illustrée par le montage et le place 
ment d'emprunts cbligotaires. 

suivants : 
Cyril Finance Gestion {1} 42.66.68.88, Bonque de la 
Cité (1) 42.25.42.93, Banque Française d'investis- 
sement {1} 47.27.24.00, Banque Populaire B 


. 45-55-01-82, paste 4250 


FŸ, 


ΞΘ 
#. 


Images 
économiques 
umonde 1569 


Atlantique 40.46.08.08, Industrielle et Mcbifière ΝΥΝ 
Privée 1) 40.06.60 00, Société de Bourse Boscher SA. 
{7} 40.22.15.00, (1) 42.66.5143, Compioir 
des reneurs (1) 40.20.30.40, Crédir Marfiniquois 


{1} 42.66.41.99. 
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= Billancourt, un centre industriel déjà vidé de ses habitants 
La décision de fermeture prise par la direction de Renault sañctionne un long dépérissement 


Au fond à sexe, 1x grands 


ΤΠ 
bas 
fans 
Hi 


Une visite du centre. industriel 


suffit ἃ démystifier d'un coup ce 
rebattue de 


qui restait de l'image 


Bilanoourt 
le m-1992. Mercredi 22 noveñnr- 
bre à 6 h 30, lorsque l'équipe du 


gens en arrivaisnt ἃ ne plis parier 
que de pa: s. « Malgré tout, 
poursuit-elle, -ça {he cn coup. 
Mon mari travaile éjslament ici 


ἜΠΩΙ 


ne ες 


directement’ été 


conirontés à sur reconversion. 
«Si vous n'avez ri DUT ni BTS, 


TRANSPORT 


Démission 
du président 
. de Calberson 


Après cinq ans passés à la tête 
du transporteur Calberson, 
M. Rudolphe Lambert, ancien, 
directeur de Renault-Eta: is, ἃ 
démissionné de san poste de Σ 
dent. 

Ἡ savait, depuis le 20 novembre, 
qu'it ne serait pas reconduit ἃ son 
poste en janvier 1990. M. Lambert 
avait su dégager des bénéfices, soit 
193 rillions de francs pour un chif- 
fre d'affaires de 8,15 milliards de 
francs. . 

Itsemble que 


2 Nouveaux 


750 licenciements de la Lainière de 
te à indus 

il, le uilicz, devrait 
snnéncer lors des réunions des 
comités d'entreprise extraordi- 
aires convoqués pour Le 28 novem- 
bre 172 suppressions d'emplois 
chez Phildar ἃ Roubaix et 150 chez 
Cauliez Delaoutre à νέοις αὲ 
140 postes avaient su 
acüvités de peigrage de la laine 
Prignage Amédée Prouvost env 
sage ὑπὸ trentaine de suppressions 
‘de postes à Roubaix et les Etsblis- 
sements Dupont, à ‘Tourcoing, 
autant. 


\ Bcenciements dans Je 
: ‘textile da Nord. — Après les 


Au hasard de la visite on décou- 
ui qui vsinait disques pour 
Sandosville. Ptus loin, sous une 
voilte, on trouve l'accès de La salle 
où vers 1985-1986 sc réunissait le 


ἘΠ 


par endroits une nouvelle organisa- 
tion du travail qui rédoit la pénibi- 
lté et la monotonie: ainsi on 
assemble à part — à hauteur 
d'homme — les éléments des 
tableaux de bord avant de les mon- 


s'entrelacent sur six par des 
virages en épingle à Au 
rez-de-chaussée on essaie les voi 


centre (siège social inclus Î est 
vrai) comptait oncore Lrente- 
quatre le és comme en 
1939 et à peine moins qu’en 
1962 (1). Mais dès 1981 on était 
redescendu à vingt-cinq mille puis 
en 1986 à dix-sept mille (dont 
douze mille six cents pour le CIB). 
Le mouvement n'a pas cessé depuis 
ition mes autres de 


avec le 
Resault-| 


zaine d'hectares de terrain par la 
Régie en 1986 : outre celle du 
Point-du-Jour près du siège social 
PA mets TF1 nue 
grosses es se situent 

trapèze, de l'autre côté de la place 
Nationale; elles étaient naguère 
occupées par une usine de moteurs 


Les principales réactions | 


progressiventent, Ε 
1992, la décroissance d'activité de 
d'usine de Billancourt », autrement 
dit sa fermeture (Je Monde du 


dépi Pro- 
grès de productivité réalisés et des 
L'usine présente aujourd hui des 
e usine sente Au. es 
handicaps structurels qui interdi- 
sent ioute évolution : accès très 
difficile, extension impossible, 
ete. (….]. Dans Peprés-cuidi, Mati- 
gnon confirmait que ὦ 
Éinivere, M. Michel Rocari, avait 
donné son aval à cette décision en 
tant « qu'Erat a L en 
insistant <qu je ur plan 
Rocial digne de δ᾽ ROrS CR 


plus vives sont venues du Parti 
communiste et de la CGT, qui 
avaient fait de Renault-Billancourt 
fun de leurs symboles. La une du 
uotidien {Humanité titre : « Bit 
nr Sens M. André 
Lajoinie, président du groupe com- 
muniste À l'Assemblée nationale, a 
déclaré qu'il fallait « sauver Bil- 


dancourt », en ajoutant : « Nous 
dutterons jusqu'au bout. » 
européen et économiste du PCF, 
» ΠΗ Herzog a estimé ae 
< le gouvernement n'aurait pas di 
céder » aux pressions de Bruxelles, 
Le bureau confédéral de La CGT 
a qualifié de « déliquescence orga- 
nisée » le choix de la fermeture. 
Dans un communiqué commun 
avec la fédérarion die la métallurgie 
CGT, la direction syndicale 
dénonce «ja gra de it 
ment » et parle de « a gestion déli- 
bérée volontairement catastrophi- 


‘considère le CGT, qui y voit la 


confirmation de la stratégie du 
déclin qu’elle ne cesse de critiquer. 
Plus mesurée, la CFDT estime 
que l'avenir des salariés de Renault 
ane doit pas être lié au sort de 
d'usine de Billancourt » et exige 
que « {es licenciements secs (sans 
plan social satisfaisant). mis en 
œuvre en 1986 et 1987, ne doivent 
pas se renouveler ». La CFDT sou- 
ligne que la réduction constante 
des et la mise en place 
d'une tôlerie à l'usine de Mau- 
« laissaient clairement ima- 
r les intentions de la régit 
nault ». 


et un de mécanique. 
nr opérations vont désormais 
pouvoir suivre. 


tantes étant dans l'ordr 


pour 
nelle» de ἴα Régis, Ice plus μῶρος. 
{ 


ne se sont que 
partiellement traduits dans la 
représentation ἵ La CGT 
reste majoritaire aux élections du 
CIB, elle atteint méme 75 % des 
voix dans le coliège ouvrier. Mais 
sa base militante demeure surtout 
chez les ouvriers professionnels. 
Elle s'époumone à faire croire à la 
mobilisation en faveur de ses dix 
militants licenciés mais _n'arrive 


5e3 Une aliance CFDT- 
FO COÉ où prie dem le 
deuxième collège, celui des 
employés, des techniciens et de ja 
maîtrise, celui qui monte. Mais la 
principal élément, n'est 


Seguin. Partagée entre 
ces deux attaches, elle ἃ du mal à 
agir face au poids électoral de la 
CGT: GUY HERZLICH 


(1) La volonté de réussir, δά. Jean- 
Claude Simoën, 


l'affaire des « dix» de Renault le 
19 décembre prochain. En 
audience, le 21 novembre, l'avocat 
général s'est prononcé en faveur de 
la cassation du ju t de cour 


Te pour hit des dix militants 
de la CGT licenciés en 1986 et qui 
réclament leur réintégration dans 
l'usine de Billancourt. 


ne inst de 90 milirds de ane 
Le TGV Nord-Européen 
ne circulera pas avant 1998 


La créstion d'un réseau de 
baïisons ferroviaires entre la 
France,-la Grande-Bretagne, le 
Belgique. les Pays-Bas et la 
RFA a reçu l'approbation de 
principe des ministres des 
transports des pays concernés 


“réunis à La Haye le mardi 


21 novembre. 
AMSTERDAM 


May-Weggeu à l'issue de la ré 


bre 1988 et ociobre 1989, La hausse. 
prix de détail américains a 


À réalisse », 


es Celle-ci ee selon 
les participants, « ἐξ nt à partir 
duquel la phase d'application du 
projet peut commencer ». : 
Mais au-delà de ce volontarisme 
je le voie n'en 


construction des lignes à grande 
vitesse. L'axe Paris-Lille-Calais 
doit être Ï en 1993, et 
l'axe en 1995. Les 
lieisons Anvers-Rotterdam- 
Bruxelles-Aix-la-Chapelle et 
Cologne-Francfort sont, quant à 
elles, prévues à l'échéance 1998, 
tout comme la ligne entre la sortie 
rs tannel sous la Manche et Lon- 


«Le seul calendrier 
réaliste » 


Dans l'intervalle, plusieurs 
points du réseau existant auront été. 
adeptés en vae d'augmenter la 
vitesse des trains à 200 kilomètres 
à l'heure. Ji s'agit des jonctions 
Bruelles-Anvers-Rotterdam- 
Amsterdam et Aix-la-Chapelle- 
Cologne. 


La SNCF est relativement satis- 
faite: < Cest Le seul calendrier 
nous 2 affirmé 
M Michel Walrave, directeur 


belges, néerlandais et britanniques 
les recettes d'exploitation du TGV 
Nord-E selon une clé qui 
tiendra compte des suppléments de 
rentabilité enregistrés sur les par- 
cours français ei allemand grâce à 
l'accroissement du trafic consécu- 
tif à la réalisation des tronçons en 
Belgique, aux Pays-Bas et on 
Grande-Bretagne. 


Contrairement aux recettes, les 
investissements restent à la charge 
de chacun des pays, qui ont com- 
muniqué les budgets suivants : 
24 milliards de francs pour [ἃ 
RFA, 16 milliards pour la 
12,5 milliards pour la Belgique et 
4,6 milliards pour les Pays-Bas, Si 
f'on ajoute à ces sommes ls coût de 
la ligne entre la sortie du tuanel 
sous la Manche et Londres, La fac- 
Erroche, dans Le paré ram, 
2] 3 mat: 
les 90 milliards de francs. 

UN Le POGIS PAYS one simple- 
ments, petits pays ont 
ment obtenu des grands qu'ils 
démarchent ensemble les autorités 
de Bruxelles, faisant appel au bud- 
get du Fonds d'infrastructures de 
la CEE. Π ne pourraït agir en tout 
état de cause que d’un financement 
complémentaire. Maïs la Belgique 
y attache une grande importance : 
elle fait dépendre de l'obtention 
d'une aide communautaire {a réali- 
sation des axes Anvers-frontière 
néerlandaise et Liège-frontière 
allemande. 


Ce n'est donc pas hasard si 
M. Deluene a ra la position 
géographique charnière de son 
ps ui a les moyens d'envoyer le 

V Nord-Européen « sur une 
vole de garage ». La ique et les 
Pays-Bas doivent encore s'entendre 
sur le tracé de la ligne Anvers 
Rotterdam. : 


AFFAIRES 


. La future Banque européenne 
divise les Douze 


Interrogé mercredi 22 novembre 
sur RTL, le ministre de l'économie 
et des finances, M. Picrre Bérégo- 
voy, a donné quelques précisions 


sur la future Banque européenne 
pour le développement de l'écono- 
mie des pays de l'Est, institution 


dont la création avait fait l'objet 
d'un accord de pod samedi 
18 novembre lors du sommet infor- 
mel des Douze. M. Bérégovoy a 
expliqué que le capital de cette 
banque (de l'ordre de 10 milliards 
d'écus, soit 70 milliards de francs} 
serait alimenté par des fonds 
publics. La banque, 2-t-il indiqué, 
pourra préter à des {aux nerte- 
ment inférieurs à ceux du marché, 
avec une bonification qui devra 


être couverte par des subventions 
publiques ». 


La physionomie exacte à donner 
à cette banque n'en divise pas 
moins les Douze. Les Néerlandais, 
les Britanniques et les Belges sem- 
blent préférer ἃ la création d’une 
nouvelle institution l'utilisation de 


went pour canaliser J'aide commu- 
nautaire vers les pays de l'Est. 
Mardi, la presse néerlandaise fai- 
sait état de sérieuses critiques de 
ces trois pays sur le projet français, 
critiques d£menties dans le soirée 
par le porte-parole du ministère des 
affaires étrangères de Belgique. 


Rhône-Poulenc rachète Miranol 
et lance une émission 
de 260 millions de dollars 


Evcore une isition eméri- 
caine Rbône-Poulenc. Après 
l'agro-chimie d'Union Carbide, la 
chimie minérale de Stauffer et les 
spécialités de GAF, entre autres, Le 
numéro un français de la chimie a 
Des mardi 21 novembre 
l'achat, pour un montant non pré- 
cisé, de Miranoi, une PME appar- 
tenant au groupe Canadien Diltar. 


Miranol (22 millions de dollars 
de chiffres d'affaires, soit environ 
136 millions de francs} est un des 
leaders pour la fabrication Perd 
tensio-actifs amphotériques, 
cialités chimiques ἃ haute valeur 
destinées principalement au mar- 
(δέ cosmétique. 

Parallèlement à cette opérati 
Rhône-Poulenc a once 1 
21 novembre sur les marchés inier- 


nationaux une émission de titres 

participatifs d'un montant de . 
260.4 millions de dollars, et non de 

300 millions de dollars comme 

prévu initialement. Chez Rhône- 

Poulenc on précise que la révision 

de ce montant est li£e ἃ La morosité 

boursière qui prévaut depuis le 

mini-krach d'octobre dernier. 


ο ᾿ , soulignet-0n 
au siège du groupe, s notamment 
fait reculer les cours des certificats 
d'investissements privilégiés avec 
lequel le groupe souhaitait harmo- 
niser le prix de ses nouveaux titres 
participatifs. Sept millions de titres 
à 18,6 doilars pièce seront placés 
aux Etats-Unis et 1,75 million de 
titres à 465 F Le seront en Europe 
et au Japon. 
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De la banque à la direction . 
d’un Centre de Profit au Luxembourg. 


Société française en fort développement, nous sommes depuis 5 ans Spécialisés dans la 
recherche et la mise ἃ disposition de personnel très qualifié en milieu bancaire (cambistes, 
titrards, caissiers_) Nos clients apprécient notre savoir- TR ER DUR ΟΝ γ05 me 
tions, qui se déroulent dans un climat de confiance. 


Nous venons de créer une agence spécialisée au Luxembourg eten cherchons son Direc- 
teur. Le marché est en effet très demandeur et le démarrage de cette implantation très 
prometteur. II faut toutefois mener un travail en profondeur de développement commercial 
auprès des banques et sociétés de financement de le place. 


Vous connaissez les métiers de la banque pour les avoir vécus de l'intérieur. Dynamique, 

entreprenantetautonome, vous ôtes motivé par cette création dont le succès dépendra de ἢ 
votre efficacité et de votre implication. Θ᾽ vous voulez vivre avec nous cette aventure, alors ἃ 
écrivez-nous sous la référence JFDH/264.01/Maux Conseils en Recrutement Associés -— "ἃ 
58, avenue Kléber - 75116 PARIS. È 


THE DOW CHEMICAL COMPANY, Éeshroiwaler-ayrolemegnt chemical concems, 

belongs 10 the ten largest chemical work. In Europe, more than L2.500 people are 
emploved in different companies - βμαὶν ειροφηή γλενηουταῖςνν. roland paie ant 
DOW produces and selis more than 2.000 products that range from base chemicais and plastics (0 
specialties, agricultural and pharmaceuticol chemicals. 


At one of DOW'S European Research and Development Centres based in Rheinmäïnster, neor Baden- 
Baden, W-Germay, at the foothills of the black forest, DOW has career opportunities ἐπ the 
growing Epoxy Products Group for: 


Technical Services and Development Engineers 


There are positions available in the application areas of electrical laminates, fibre reinforced 

thermoset materials, civil engineering and ambient cure coatings, 

Ie this position you will be responsible for product development and customer service in the 

relevant application area. 

To meet the requirements, you should have 

— à degree in chemistry of ἃ related subject 
— experience in reactive polyrner development or solid basic education in this field 

- good communication skills 

- good working knowledge of the English language 

We offer: 

— attractive employment conditions and career opportunities based on your performance 

- a stimulating international working environment and opportunities to travel and to use 
Your interpersonal skills. 

you are imterested in this challenging job, please do mot hesitate 10 call or write to 

Mr. Hans Apel (19-49-7227-512063) for an application form. 


DOW RHEINMÜNSTER GMBH 
IndustriestraBe 1, PO Box 20, D-7587 Rheïinmünster 2, tel. 19-49-7227-512063 
A member of DOW Deutschland Inc. 


ENVIRONNEMENT INFORMATIQUE : 
Contral : MVS - DB2 - CICS - LU 6.2 


| | ns | 
10 000 postes on 1991 | . “Wposte de ns : 
PROFESSEUR EN ENVIRONNEMENT 


CONSULTANTS POUR L'INFORMATIQUE INTERNATIONALE 


BELGIQUE - CANADA - ESPAGNE - GRANDE BRETAGNE - MALE... 


Après une solide formation sur le GROUPE et sur son 
systèmeinformatique AXANET, votremission consisteà 
CONSEILLER, FORMER et ASSISTER les informatiques 
des filiales INTERNATIONALES dans l'implantation 
et le suivi du système AXANET qui permettra d'assurer 
une cohérence du système d'information du GROUPE. 
Vous ferez bénéficier ces filiales INTERNATIONALES 
de la puissance des MOYENS INFORMATIQUES 
FRANÇAIS. 


Merci de nous adresser CV + photo + prétentions s0uS réf, XWM 11 


Ingénieur GRANDE ECOLE 


Une première expérience de 3 à 4 ans dans les métiers 
de TORGANISATION et de l'INFORMATIQUE. 


Vous maitrisez parfaitement langhis, vous êtes 
CONVAINCANT, COMMUNICATIF, FORMATEUR, 
PRAGMATIQUE et DISPONIBLE pour des 
déplacements fréquents à l'étranger. 


LD CARRIERES (SA) - 38, rue de Lisbonne - 75008 PARIS 


Le lér ouvrage de référence dans le domaine des Ressources Humaines Européennes. 


LE ὮΝ GUIDE EUROPEN 


DU RECRUTEMENT ET DES 
FORMATIONS D'ERCELLENCE 


Renseignements et souscriptions HCE 6, Rue Monsiguy 73002 PARIS. Tél: 42 86 08 22 


LA BANQUE EUROPEENNE D'INVESTISSEMENT 


dure du tre - is 
nancement de Θ. ete 
RE re le] a a ere so ca au 
ainsi que les pays signataires de la Convention de Lomé. - _. Ἂς 
Hi ΒΑΕ ΘΟ θο τα Ραμ ΒΟΛΜΜΟΣ ΕἸ ve 
Luxembourg un: 


Juriste He 


(âge maximum 32 ans) Ne RO ᾿ 
‘Dans le cadre d'une équipe international, sera chargé essentiellement de 
l'établissement d'études juridiques, de l'examen prop id 
opérations de prêt, de ee pement σα πιο ΠΙΣ δ 
Banque de docu monts cortrauel, do contain ave ln pros dep. ΜΝ 
jets au financement desquels participe la Banque. ὃ | 
Qualifications: Γ] formation juridk e française en drolt privé (niveau doctorat); 
D spécialisations: droit bancaire, droit des affaires, droit commercial; OC D 
rience professionnelle d’au moins deux ans dans le service juridique d” une iris- 
ᾧ titution financière ou équivalent ou quelques années d'expérience d ansun 
. Cebinet spécialisé en contrats commerciaux et financiers. . 
Langues: C1 maîtrise du français, bonne connaissance de l'angléïs: as 
E la connaissance de l'esbagnol serait utite: 
DENTS OS (0 ES PORTE σοπαϊθοησ CE ‘emploi, une rémiünération intéres- 
sante, de nombreux avantages sociaux et pratique une politique d'égalité de . 


ἐγ ειῤομηο intéressées, possédant la fiationalité d'un des: membre de 

la Communauté, sont priées d” envoyer leur curriculum vie Gétllé, ans | 
qu’une photographie, à la: 
BANQUE 


ENTENDRE DE LAURE 


‘orientation - POLLUTION ATMOSPHÉRIQUE ET SOL, ἢ 
‘rattaché à l'fastitut du génie de l'envirommement… " 


Le ro ot cent sur physique ta che 
atmosphériques de ae Lapin mate 


Délai d'inscription. : 31.03.1990. 
Entrée en fonctions : :01-09. 1990 ou À convenir. 


sn da er ἣν 
Secrétariat géñéral de 
ie Pot mique fédérale de Lausanne 


.CH-1015 Lausanne /Suisse, 


J : 


πφινυνσνονθτίος rte 7 


Le Bureau Eurepéen des. Unions de Conseummateurs 
(ΈΠΟ. souhaite eagager un nenyeau directeur. 


ΠΣ ΩΣ eu uen 
intérêts des eurs Γ de véilier” ἃ ce que les 


suivantes : 
.— !'asaure le geeton du siège du BEUC à Bruveles (staff de 
| personnes) ; 


: 10 
développer Jes activités du BEUC. sur une base financière 


D δὲ dune NRC DL δον να EEE 
"et de son Comité exécutif et veiller ἃ la bonne 
he τμα informetions entre le BEUC et ses 


one je Come et le Comité ακδοιδν. des décors 
politiques et réprésenter au sein des institutions [8 
Communauté ; 99 


assurer le euM systématique - des: directives et autres 
᾿ Sommunications de [8 Communauté ; 

pre! re en charge les contacts, réunions, conférnces et 
D 7 MONS des πγδεῆαθ᾽ Free, télévision et. 


Un document d'infoñnation est disponible chez Magda Van 
Gompel au BEUC, 29, rue Royals, B-1000 Bruxelles. . 


Le salaire et les conditions’ peuvent être négociés Une 


connaissance des institutions et de deux des principales 
langues de la Communauté est essentielle. Une bonne 
compréhension des intérêts «ὅς. consommateurs est 
souhaitable. 


ὑπὸ τη θιδοίμου ἀρ του doter re nai 26 der di 
BEUC, Koos Andersan,. Consumentenbond, 26 
Leeghwaterplein, NL 2521 CV DEN HAAG, ds préférence avant 
la fin du mois de novembre, 80 Ριδοίαδη! ἐ Orne ἐν Βεαν 
sur l'enveloppe. 


En vue de l'élaboration als ATOS 
ton d'un nouveau produit pharmaceutique 
important sur te marché français et pour assu- 
mer un soutien à notre distributeur français, 
“nous recherchons dans le plus bref délai. Ἶ 


: Un Junior Product 
Manager (H/F) 
[Le candidat don le profil correspondra à cette 
fonction, devra posséder une solide expérience : 
. de quelques années àu moins. dans la vente 


ou le marketing des produits HRTPRRRRRE 
“Age limite: 35 ans. 


Le Junior Product Manäger sera rattaché au. 
bureau de notre filiale française située en région 
Parisienne. 
Une connaissance partaite de l'anglais est indis- 
pensable, ἢ | 

f Addressez votre candidature ainsi quevotre CM, 
en angfais, à l'adresse suivante: 


ICN PHARMACEUTICALS HOLLAND BV 
* Ati. General Manager 

‘Postbus 328 

2700 AH ZOETERMEER 


Pays-Bas : 


La Cour des comptes des Communautés Européennes 
corse es eoncouss pèraun COLA 1289 ex CILAIIS BD sur épreuves pour le rennes 
TRADUCTEURS (grade LA 7) 


et TRADUCTEURS ADJOINTS tan 
ἕ radar : 


ae : er us Agde RARE 
Sem qu 
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NATIONAL Le système télématique expert de l'emploi des cadres 3515 TA 


NTER 


TELECOMMUNICATIONS/RESEAUX 
AMADEUS - Munich 


AMADEUS est un organisme de réservation aérienne, couvrant le monde entier, fondé conjointement par Air 
France, Iberia, Lufthansa et SAS. 


Dans le cadre de la mise en place de son réseau numérique européen à grande vitesse, AMADEUS recherche des 
spécialistes réseaux et télécommunications pour son centre informatique d'Erding près de Munich. Ces postes 
s'adressent à des professionnels de haut niveau qui souhaitent s'intégrer à un environnement international en 
pleine évolution. Les candidats devront être disponibles pour effectuer des déplacements. 


INGENIEURS ET TECHNICIENS SURYEILLANCE DE RESEAUX 


Les candidats travailleront dans le centre de gestion des réseaux, où sont mises en œuvre les technologies les plus 
récentes de surveillance graphique et de détection d'incidents. {5 devront posséder au minimum trois ans d’expé- 
rience dans un environnement de grands réseaux. Connaissances requises: VTAM; SNA; Netview: X25; mainte- 
nance matériel et logiciels de télétraitement; méthodes de détection d'incidents. La disponibilité pour le travail en 
équipé de nuit est nécessaire. Réf. B/5975M 


‘INGENIEURS TELECOMMUNICATIONS 


Les candidats φεῖσαι intégrés soit à l’équipe “support” soit à l’équipe ‘‘conseil/ingénierie”. L'équipe “support” 
assure l'assistance de second niveau sur le matériel et sur les logiciels (SNA, X25, 3745, TDM). L'équipe 
““conseil/ingénierie” développe les solutions réseaux actuelles et futures. Elle dirige également leur installation : 
démarrage du réseau interne AMADEUS 2Mb, câblage du centre informatique, choix du réseau local, courrier 
électronique. 

Motivation et créativité dans la recherche de solutions sont nécessaires. Certains des postes proposés sont des pos- 
tes d'encadrement. 

Une expérience de Plusieurs années est requise dans les domaines suivants (selon affectation à l'une ou J'autre 
équipe): 

- Télécommunications : analyse des incidents; installation des circuits; réseaux numériques à grande vitesse; 


SNA ou X25. 


« Matériel : multiplexeurs; modems: câblage LAN: commutateurs; équipements de ‘‘patching"": datascopes; 


ns Lu de circuits. Réf. B/5976M 


Anglais courant indispensable. Adresser candidature en anglais, en précisant ta référence choisie, à 1. PERRIN - 
PA Consulting Group - 3, rue des Graviers - 92521 NEUILLY Cedex - Tél. 47.47.11.04. (PA Minitel 36.14 code PA) 


Consulting 
Group 


INTERNATIONAL 
HUMAN RESOURCES DIRECTOR 


Milan Excellent Le ἢ 
Οἷς client 15 a highly successful international food group, employing 2.700 people in Europe. On the threshold οἵ an exciting phase of 
She over nr on μαριδλ τοι 
i's Milan-based European Management Team with the above appoiniment 

The successful candidate will be responsible for the organisational planning and development οἵ senior management throughont the Group. This 
will involve management development snd iraining, 1he creation of succession planning, a compensation and benefiis system plus a 
management by objectives» programme. 

He/she will be responsible for recruiting certain key members of semiormanagement and ensuring efficient human resocrce planning throughout 
1he Group. As part of the Management Team, he/she will ensure the development and adaptation of an appropriate organisaional sisuaure which 
mects the present and future needs of ἴῃς Group. 

Appbcants, aged 35-40, will bave gaived exensive imtemational experience in tbe above areas within ἃ mulinational organisation, ideally a 
consumer goods environment. The ability 10 adspt quickly 10 changing environments, plus the drive and motivation 10 relme 10 the company"s 


“ambitions plans are essential Flaency in English is essential, a knowiedge of French or Jralian would be advantageous. He/she must be prepared 


10 avel wihin Europe. 

An airractive package will be offered - this will inchsde ἃ substantial salary, annual bonus, company car, pension plan and appropriate relocation 
assistance. foternutional schooling is available in the arca. 

To apply, entrer pas rmrtre ΜΕ ΘΑΣΜΩΘΙΝ τον Parker SiLondon WC2B SLH. 
Telcphoue : 01-831 -2000. Interviews will be condacted throughout 


MP Michael Page I International 


Management Selection Consultants 
Amsterdam - Eindhoven - Antwerp - Brussels - London - Lyon - Paris 


Ingénieur, diplômé d'une école pe AGRO. 


IMPORTANT GROUPE AGRO- ALIMENTAIRE FRANCAIS ESSERSS 


Vous avez acquis une expérience d'au 


recherche pour sa filiale industrielle moins 5 ans dans un contexte industriel, 


alimentaire et international de préférence. 
Directemeut rattaché au directeur de 
l'établissement, vous serez 


LE NUMERO 2 DE L'USINE 
Votre nrission permanente : 


La production dans le respect des normes 
de quantité, de qualité et de coût. 

Vas responsabilités : 

e La logistique des matières premières et 
des produits finis, 

- La fabrication et le conditionnement ds 
produits. 

- Les investissements et les trat'aiex neufs. 

° La maintenance de l'outil de praduction. 


située ΕἾΕΝ MAROC 


Merci d'adresser lettre de candidunure, CV. 
are et préteritions sous réf. OSSI1 À - 

SE Publicité, 38 rue de Villiers - 

55300 LEVALLOIS PERRET qui transmettre. 
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LES RSS Se à: 


Te 


KR HD AR A A A A À A À À HR 


In 1988, the 44,000 ne Per deep rE NE EE tEd 


dose on 3 billion £. 


Bull rankes today among the top ten computer companies μὴ the word, 


TEGHMIGAL AUTHOR/ 
DOCUMENT ΠΗ 


COMBIMEPRODUET 

ΠΡ ΠΝ | 
WITH GAREER DPVELSPRENT 
IR AN {ΠῚ ΜΠ ΠΗ] 
{ΠΠΠΠῚΜΗΠ ! 


Please send your CV to Michel PINEAU - 
quoting ref. TAD M - BULL SA - 7 rue Ampère - 
91343 Massy Cedex France. 


the installation ond use of Telecommunico- 
software 
ln tha forefront of technological progress, documenta- 
tion is today being enriched by new approaches such as 
on-line documentation and hely messages. 


Y “ 
rence, wi a background τε τὰ beginner or 


Join BULL as a Technical Author/Document Designer. 
We will provide the means to match your ombitions. 
Situoted right at the interface between the Devalop- 


ment ond Marketing teams of all product lines, you will 
design and write user documentation for a whole range of 


Your principol aim will be to satisfy fhe customer. 


# you combine wostesy of Engfoh ondnagatiofing sl 
wäh your aptitude for leoding and manoging projects, fhis 
post con be a springboard to career success in the BULL 
Group. | 


LA COMMISSION DES COMMUNAUTES EUROPÉENNES 


DEUX AGENTS TEMPORAIRES HAUTEMENT QUALIFIES 
m/f) (catégorie A-niveau A/5-A/4) 
1. Sens ΕἸ | 2 2. réf.: 28/89 fé ᾿ ἊΝ 


domans 
ionneïte en inturmatique d' ‘Au momns ΕἸΠΩ͂ ans mphquant une Con1assance 
des Pour ‘archieciure des synèmes οἵ une expé- 
nence pratique en matérs de contrôle de proet: avoir pendant au mons 2 
ans un rèle de cirechon technique dans Ια déhniuon of le dévelorpament ἢ un 


δ πίστι iniomause des OR ane des ὅραμα, 
séparent et birnane d'une des langues o'fcelles des 
185 Européennes et une Connaissance d'une autra de Ces 
pole ri onu souhastabte; 


langues τῶν 
9) être àgé de 50 ans maximum, 


ration, Communication et 
QUALIFICATIONS 
A) ètre ressortissant d'un des ΕἸρῖς membres dos Communautés 


ppm re mas 
Communautés 


connaissance 
Lnques La mare des Langues Mrangaine et 
ἢ être δρό de 90 ans maximun. 


La Commiss:on met en Œuvre une poltque d'égahté es chances entre les femimes ef les hommes. 
Les candidaiures des foncuoñnares 0es nsuruuons des Communautés Européennes ne Serom pas Drises En considération. 
Le contrat Sera proposé nour une durée minérale de brins ans et aura une Curée maxmals kutée ἃ CariQ Ans, 
Cane uphs ns mur qua pour is Em caro δοσυραυδϑὰ μη Enr, À cal neceson des pris rai au amont a ταξιῳ de encor pour 


Les 
RH nes 


Cumeulum vitae Sétauiié, dactyioGrapteé. 4 pAQSS RAXMAIM(aLCOMpOENÉ des pièces justihcaisven), mp 


miéressées son priées d'envoyes lour 
1989 (le cachet de La poste faisant foi). à l'adresse survare 


Panne ge trou Tue cela Les 200, 5- 1049 BAUXELLES, 
en précisant, sur l'enveloppe également. Le référence adéquate. 


Vous êtes flexible, actif et persuasif ! 


Vous êtes certain de pouvoir traiter avec les spécialistes 
de la publicité ainsi qu'avec les « chefs d'entreprise ». 
Vous recherchez un travail indépendant, 
orienté sur les ventes et le succès. 

Dans ce cas, vous êtes notre « homme de terrain ». 
Nous sommes une maison d'édition, dynamique, 
d'importance moyenne et spécialisée dans la publication 
de revues commerciales internationales. 

Nous Vous attendons le plus tôt possible en tant qu' 


AGENT COMMERCIAL 


de préférence entre 30 et 50 ans environ et ayant déjà travaillé avec 
succès dans notre branche d'activités ou dans une branchée similaire. 
Vous représentez dans votre région plusieurs publications de 
différents secteurs d'activités, sans concurrence directe en France, 
Pour cela, vous bénéficierez de joue souüen publicitaire et 


Nous 


a 
heureux de recevoir votre candidature et ΟὟ. à : 


serons 
MADE IN EUROPE -- Postfach 710661 — 6000 Franciort 71 — RFA. 


WESTAFRICAZONEMANAGE 
INTERNATIONAL AGROCEEMICALS GROUP 
The job 


Our choice 


Thc candidate should be 30-40 years old and have ἃ 


agrocheraicals. partly in West Africa. 
He should be fluent in both English and French. 


reruneretion package. 


ὰ ae EUROPE ‘ 
+. Lioyd George 6 - Box 
BELGIUM 


B-1050 Brussels - 


FMC 


μα a na en ae ne Σοῦ 


ResponsabiEty for tbe development and promaticn of our hi 
lormance agrochemicals in West Africa, based in Abidjen. ne | 
agriceltare with at less fire sur ἐπρύπεσος in the malelng οἱ ; 


We offer excellent career prospects together with an attractive 
Submit a CV and letter of application in English to Mrs Colis Dalaya 


KKKHKHKKHKHKXX| 


—vne bonne 


— une bonne 


3 060 m1 ‘ind 
em. a 


1e HAUTEVILLE 


2 000 εἰ imm.‘indép. 
, rénové 


PTE BAGNOLET- 


2 000 m° divisibles 320 πὸ. 


MONTREUIL 


1.700 m* scdivinés + bune 


LES ΠΣ -. 


3 immeubles de 1 500 m* 
dlvisibie 500 m° 


CIDES 


DES ADRESSES DE PRESTIGE 
POUR VOTRE SIÈGE. OÙ 
vo A PARIS 


XPASSY-TROCABÉRO 


Fiüale d'un groupe international 


UN N DRSCTEUR GÉNÉRAL 


: pour sa filiale marocaine . 


= : ane ὁ formation era 
de.gestionnaires de préférence 


bonne connaissance 
- une ne au travail en 
commaissance 


TOURPLEVEL ᾿ - 
1800 πῦ, 34 et 355 étage |. 


REPRODUCTION INTERDITE 


recherche 


des circuits administratifs marocains, 
de l'anglais. - 


25 PROX. : ᾿ nGURSE 
- 140 m°, refaite à naut, 
réception + “Δ Duras. 
MADELEINE: GPÈRA 
88 τιν, très οὐ 


RER ARCUEIL-CACHAN . |. 
kan 1 Ν 
ir EL παρ} 


EU 
τ λχοχοτινἢ 


DOMIÉLUTIONS 


15 22-100 Ἐξ: τε CS 


Burn 1/25. secrét.. 


vétéph., 


DOMICLIATION : 
180 ἔϑρ Εἴας. 


GIDES 47-23-82-10. | 


τυσπεξεξεξοξαῖ τ" 
“BOMICILIATIONS 
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-SÉLECTION IMMOBILIÈRE 


ko, Éd Ets Cul CTEUQL ation 
᾿ - -R-D.-DES-CHAMPS < us 
" θαι ὡς ie ς res | | ας : | GROUPE 6.2] 
F F. 


ge Ἡ > Ἑ 5 ris Es 48664345 ΡΝ οτος JOMVALE-LE-PONT bourgeois ou γα 
: POS rues — [ee bat" sin 2}. 11} “STANDING UNION FONCIÈRE | nee 
l +" terasse, | ax - pe. me) EUROPÉENNE Endares nominés 

227, BD RASPAIL. 


LU L + ee (ee PSTILE | Re TE er RTE TT 
“Ἢ ᾿ à Eire me NS | Me de à FRE no | memes (UE THOMISSUN 
CPL EU LOYERS GARANTIS |  ACHÈTE 

PAL VEND | 361 CODE KIOSK |" pee 


| TERRANS 

À RE | mt in | See en τς Ξ) ὯΝ sms με 42180518. 

MG " Ἐπ᾿ | TN IMMEUBLES 
ἀξ ER É : d ᾿ δ᾽ 000, sud SECTEUR SAUVEGARDE ἊΣ 5 carre 

NTREPRIS] seras nmbenes eme Ξ ἘΞΈΞΕΣΕΙ πέσει. je ΞΈ “sie 

en à Famebere | GDS MIGDSTINS ΠΝ μέκ, τ 2 τ μδ eee | 3616 QUE ES (Ὁ 43368242 


+ δικό . TEANES, 17° 
(tes Je 2 Ve .- τὸ αν 80 m1, 1 cr. À 100 Ὁ 
3 ! ΐ ΠΞΕΤΞΞ Ἔγυχ τ DIPLOMATES FE 
Ladéide rome | One mere ACHÈTE IMMEUBLE 


LME. 3615 CODE DSK | ESS SERVICE FE À DORESSAY 


Ὁ5 aire 
Be ΓΝ APPELEZ M. JAIME 3 PIÉCES, PARIS-16". 
DR το ὁ A ae. 


Éd, ϑιρίοδα, 


‘individuelles: 


BOULOGNE 


3615 CODE KIOSK 


de taille, ἷ 
STUDIO, tout confort, 
: 880 cré- 


L ou 47-86-02-76. 
x . ee ὴ --Ξ ΞΞ------::,:- À 100 rm DU MÉTRO 
: MÉTRO TEMPLE : - τ DAUMESNL pes part γα appt à Le :. 16cations 
αἰ μὲν 53m, BIO 180} 1 τος ἀπὸ; À 14 - Are: ‘cave, ἐπ Pl : meublées 300 m DU BOIS 
14 : ΓΞ: see | ru ST χάους. se : τς τ δι sé Tél : 48-97-09-74 - demandes Lu PR STRURS 
Ce) ; | | Cage parie) LA SEULE MAISON 
Rs Re νὰ NEUFS, VINCENNES 140 πὸ AVEC PATIO 


DUPLEX 
22 πὸ TERRASSE 
JARDIN PRIVATIF 
4 900 000 F 


LIVRAISON JUIN 1981. 


= ἢ LES NOUVEAUX 
re | ES CONSTRUCTEURS 
MS jet PyLraS este 7 |Sérbree daiing à ᾿ ἥ tour οὐκί PSE δὲ FAUCIGNY 
ere : tqs mer alert | Ibéraies. Sos Fra) 2001-27-58 | Cale: sous/sol. "5 cbr , | Cure de vente mr piece 
les 


Ouvert tous de 
115} 12h30 σὲ de 14h68 18h 


4604-80-76 
15 km DE GENÈVE 


700 
AUBERVILLERS porte, Ta: (el 509708 
sn 3. πὸ, living, 8) 50-03-03-78. 


Ν ἘΝ ne res. (LS ner À RATUITE | Ériers d'eau, 18° ét. balcon, 
sin ΒΕ ΝΕ. ᾿ΟϑῚ 2 960 F. RE, Pen CLERC “IMMOBILIER 


πὸ Ἐν - ᾿ . : À Tél : 42-46-44-71 
»* ---------ς----..ὕ. ἡ 


ἐν ᾿ 1 IN imm. TT NEULLY-SUR-SEINE 
| ἢ - . παν τ 1 Le Ὰ BANLIEUE. M. DESBOIS. DUPLEX 280 26 000 F PETIT-BORNAND 
Grenier 


᾿ δ | ODÉON À nn ἐπὶ verdure 660 000 F rm Net très Ra par Les 
PEN . Ἢ 3 ; μ pos ΓᾺ ΟΣ ΧΑ REX EL ds 
τ FRANÇOIS FAURE 48-48-22 70. 3 a 2 . Prix : 
anse, ei [5ῈΞ SE — (AE RE Fes FRS | MNGBER 
Eu , - x τ r de ee à SANT COUR ΠΡΌΣ 1 “IMMOBILIER RTS ES Te. 
ἘΣ RE STE 


fonds 
gril de commerce 


Ὁ ΤΡ ΤΙΣ ἐδ 
eublées. 
offres : 


28 000 F 1 mr. [TL : 
16-40 ou tex : 12692184 


τ Η Eee at "395 di But. sud 
τῇ QLERC IMMOBILIER ( 
—————————— | GITE entbrement 


en. FLEURUS- 


. FERRER ouues ŒU ST στὸ Gr Lime. Créait possible. - ε Ts δ ER ARE 
δυβκῖνος ns D 000. | Erpmcrabi 2 P, cuis Sue Ms | pus. τὰν εἰον, Deice “RÉNON Cr Es e |» ; 
ποις ΑΝ TARDE ὁ ( 15" arrdt_) οἷ . "ΠΕ τα εἰ =. dépendances, δας 
᾿ : Υ . Le t ΓΙ 
eu LL ACHÈTE COMPTANT | See er sets : a |CLERC IMMOBOOR Ge τ τὰ 
PTS DE one. | . IMMEUBLES at το 88 LE 22 SE 24h/24, 
Lara, 4 Ἢ ᾿ ÿ “x Des se 
ΚΕΙΜΈΝΟΙΣ, RES | SE | R FEPOISSONMÈRE τα Me CARDINET-PEREIRE 
2/8 p. conf. sur rue, très | XVII ει À -| 
APPTS TTES SURFACES Fi eee Po ὅσα, 10m. ΓΜ τον st ere τς Murs bout, en bur, Ubra, rot. τή: 


35 mn PARIS 


1 km FERTÉ S/JOUARRE, zone carte 
orange, 802, moulln du ΧΝῊΡ ayant 
éré habité par Louis Jouve: Σ ΟΣ 34 


ξ DE LA BRETAGNE 


gée et équipée, 2 LE 
À 5 chbree. bur. bibliothèque, 2 bains. s. 
d'eau, besucoup de charme, 
5.300 000. 


Fe Es . ΝΗΡ ᾿ - ᾿ 5 à ἥ Θ ἴθ ; A) AVISFERTÉ 
Tél. : (18) 96-28-00-38. 26, bd Turenne 


60-22-28-18 


[F7 scouts 
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LES LOCATIONS 


DES INSTITUTIONNELS . 


19° ARRONDISSEMENT (suite) : 
4 pièces, neuf με τ ἢ Manin/Goubert 7.520 


PARIS 


2° ARRONDISSEMENT Rare su He 
4 pièces 8, rue d'Urès - 8.390 ; ͵ 
986 m°, 45 étage CiGIMO - 48:24. 50 00 + 1.060 Sc asso erce | + ‘6e 
2pièces 5, rue Voiney 5.871 
81 πν, δ" étage 801- 40.16.28.71 + 1.060 6 plèces. neuf mes 12220 . 
9e ARRONDISSEMENT SEFIMEG - 48-05-37: Ἢ 
pièces 74, d'Amsterdam ω ; 
ad B* étage SAGGEL 4740 4 47-42-4444 | + 78-YVELINES : | 
| 11° ARRONDISSEMENT. Dm age | 5 me du Dr-Aochotort + 1081 ὁ 
Studio, meublé 74, rue Amelot 2915 SAGGEL -47-78-15-85 
28 m, r.-de-ch. HOME PLAZZA -40-21-20-00 | cc/SEM. Maison, 5 pièces | Guyancourt | 5.186 
Studio, meublé 74, rue Amelot 3.510 112 nv. garage 15, aflée des Genêts + 2158 
36 πὸ, r.-de-ch. HOME PLAZZA -40-21-20-00 | cc/SEM. SAGGEL - 46-08-90-36 | 
2pièces, meublé | 74, rue Amelot 5.296 Maison, 6 pièces | 6.500 
A8 nr. δὲ étage 6 | AOMeP RSA -40-21-20.00 cc/SEM. 135m, garage RL de Cars ἘΠ + 360 
12° ARRONDISSEMENT ae un lt Eu 
3 pièces, parking Rue de Picpus 5.968 93 πεῖ, 1“ étage 50, av. du Gai-Lacierc : + 1.240 
ἢ 72m, étage SOLVEG - 40-67-06-99 + 1.074 SAGGEL -47-78-15-85 ὑεῖς 
B pièces, parki 7-35, rue Sidi-Brahim 7.305 Maison, 5 pièces | Montesson τ 4 
87m, 3" mt LOCINTER -47-46-19-97 | + 888 100m Rus Louise-Michel .} + 295 
2 pièces, parking 106, rue da Charenton 3.950 SOLVEG -40-67-06-99 . 
53 mt, 8 étage SAGGEL - 47-42-4444 + 481 3 Ρίδοσα, parking Poissy , 22 
14° ARRONDISSEMENT us: SGI/CNP - 30-74-32-14 À 
3 pièces, ἧι 102, av. du Maine 6.078 4pi Rocquencourt ; 5.124 . 
ΧΩ Βα ΟΝΡ. 45:2}. 2981 | + 808 Fée | Srudepanes + 1258 
3 pièces, parking 13. av. du M 6.554 balcon, 1“ étage SGI/CNP - 39-55-87-21 
68 m°,r-de-ch. . ere n-47-48-1957 + 500 Maison, 5 pièces Saint-Nom-la-Bretèche , 722 
2 pièces, pa 132 ποῦ, garage Nr EE : | 
56 m°, 15» étage SOLVEG - 2067-06-89 + 788 SAGGEL 5-85 


Versailles 5.810 


15° ARRONDISSEMENT amas | M ermteeiue | +.1310 


qe ξ Er 


4 pièces, parking |. Ave Fondary ; 11.600 AGF - 39-60-91-04 
114 m, 1éuge SOLVEG- 40-67-08-99 + 1.000 Maison, 4 pièces Villepreux 5.480 

6 168, rue de Juvel 8.350 101 αὖ, parking 57, av. de la Crob-eux-Moynes | + 327 3 pièces, 

1 portes Ἢ LOCARE - 45-79-20-22 + 1.548 ; SGI/CNP - 30-44-01-13 | ru EE «8 

3 , parkin 48, rue d'A 4.900 SSON ds τῇ Eve, 

Porte | Ar. 4588 22. 90 + 990 51: Ἐν fx NE δ A 4 pièces. 2 park. ἢ Nogenteur α Ὁ ΓΕ LE ς ER 

pores | normes 8.723 120 m°, garage 6, allés des Seules + dhr οὐ τα ὃ να τ 
: ΕἸ πὸ COFIMEG - 43-21-63-21 cc SAGGEL - 46-08-60-36 ‘a | Villarceaux 
4 pi Gif-sur-Yvette . 3.383 7 que Ὑ 5πῇ δὰ A ὃ . 

16° ARRONDISSEMENT ΡΟ parking Rés. « Los Grendes-Coudraies » | . + 750 αἴ} des vardins 
3 pièces 14, bd Exoimans 6.200 a - Ξ τ λυ ; 

73 πὸ, r.-de-ch. LOCARE - 45-79-20-22 + 854 - Z pièces. parking 

2 pièces, parking | 185. bd Murat 4.973 Maison, Gif-sur- see 

66 m?, r.-de-ch. LOCINTER-47-4519-97 | + 496 πὰ dpi Allée du Eole de Grayle |, . 

Studio, parking Rue Féficien-David 4.650 : 7 S pièces parking . 

36 m°, ἀν étage SOLVEG - 40-47-06-28 ὅς “8 Meïson, 4 pièces | Verriéres-le-Buisson ὦ 6.200 TRE 

3/4 piéces 80, rue Lauriston . 104 m°, garage 4. allée des Tamaris 320 Σὰ 

120mm,drétmgo | SAGGEL-47.42-44-44 1.080 SA Δ ρίδοσς, paching 

179 ARRONDISSEMENT 92 = HAUTS-DE-SEINE ‘ as 

1 48, bd des Batignolles 6.065 Studio Antony ; . 8.700 = D'OISE: 

DO me à étage GC1- 40-16-28-71 + 968 36 m', 5° étage 12, av. de la Providence + 270 85 VAL-D'OISE 

2 pièces, parki 12, rue Poncalet 4.450 SOFIAM Mason: 4 pièces 

ΡΣ 0 AGF - 42-44-00-44 + 670 2pièces, parking | Antony ᾿ 4.400 * parking 

3 pièces 5. place des Temes . . 8.100 ἢ 280F/mois 12, av. de le Providence + 350 . Ἶ 

90 m°, 5" étage AGF - 42-44-00-44 + 350 ἢ 419 τ, 1“ étage ΞΟΡΙ͂ΑΜ - 46.66.26 51 2 pièces, 

3 pièces, parking Antony 5.300 40m, 1 étage 

18° ARRONDISSEMENT 260 F/mois 12, av. de le Providence + 580 Ὡς: Σ 

2/3 pièces, parking de Seimt-Quen 4.819 mr, 1° étage SOFIAM - 46-66-26-51 ᾽ ἘΞ . 

71m, 5 étige | s SAGGEL - 42 68.81.05 | + 1.185 4 pièces Antony ᾿ © |: eo : 80 OISE 

195 ARRONDISSEMENT Bee" | S6MAM-40 0626. re ΕΙΣ “ἢ 


Ἑ 5 pièces δ : ZX 
Let gt PROVINCE 


SEFIMEG - 45-65-37-02 


4 pièces, parking 2-10, rue de Joinville 5.780 4 pièces Courbevoie Maison, 4 pièces 
80 rm, 75 étage AGF -40-34-18-48 + 880 95 πὸ, 15 étage 333, bd Saint-Denis : + . 490 . 101 m°, garage 

ἢ Studio neuf Ange rues Ma nin/Goubert 2.800 : D no 
parking, 27 n° IMEG - 45-65-37-02 + 242 3 pièces, Courbevoie 4.500 Maison, 5 piètes 
2 pièces. neuf Fier / Goubert 4.230 68 Pr Ὁ 3, av. du Parc/piace Charres + 470 120 n°, garage, 
parking, 50 m' SEFIMEG - 45-65-37-02 + 453 AGF-43349698 
3 pièces, neuF Ângle rues Manin /Goubert 5.270 3/4 pièces, parking] Garches 6.125 Maison, 4 pièces, 
parténg, 66 πὰ SEFIMEG - 45-65-37-02 + 590 Fa 1e étage 13, rue des Suisses + 660 102 πῦ, garage ἡ 

᾿ 8 pièces. neuf Angle rues Manin/Goubert 7.750 2/3 pièces Neuilty 7.150 Maison, 5 pièces . 


“132 τεῦ, garage 


65 n°. 3" étage 41, bd du Cét-Charcot ὦ + 1203 
SAGGEL 


CETTE PAGE À ÊTÉ RÉALISÉE 
AVEC LA PARTICIPATION DE . 


MAISON INDIVIDUELLE 
EN LOCATION 


Cadres supérieurs, la 
mobilité profession- 
nelle, et donc géogra- 
phique, qui doit rester 
la vôtre encore long- 
temps vous dissuade 
d'acheter votre loge- 
ment Faut-il pour autant 
renoncer à la maison 
individuelle dont vous 


révez ? 
Savez-vous que l'U AP. 
l'un des premiers inves- 
tisseurs français, peut 
vous proposer, en loca- 
tion, une maison indivi- 
duelle avec jardin, 
parmi les centaines 
qu'elle possède autour 
de Lyon et de Paris. 


Le tableau publié ci-dessus signale les maisons aciuellement disponibles. 


ΓΛ δου GROUPE ap 
vusmiôme 47.42.44.44 


 SGI-CNP 


he mind 
cartes 


“Trop de palais 
- des congrès ? 


Depuis d' 
le :phénomène colloques- 


naux 56 sont teous dans fe monde 
1988, sur des thèmes de plus en 
plus.nombreux et variés : politi- 
ques, scientifiques, médicaux, 

ustriels ‘et même 


x une place onviable — troï- 
sième rang-après la Grande- 
Bréta, ne et les Etats-Unis 
— alle doit on partie à Pari 
première ville. ᾿ 
lepais dix ans. 


On estime à 100000 places la 


capacité d'accueï en 
aujourd’hui, dix fois plus qu’il y a 
vingt ans. Ce chiffre demeure 


pourtant insuffisant, et de nom- 

mémasement te à 
Dagement _ ’équi 

neula se réalisent ἃ Paris οἱ en ban 

lieue, mais aussi en province et à 

‘étranges. ᾿ 


ἣν château du de uitième siècle. 
L’hôtellerie 
en bonne santé 


La fréquentation de l'hBtellerie 
homologuée en Île-de-France est en 
forte augmentation en 1988 avec 
14.450 000 ave ons ΠΣ 
hausse de 22 Æ par rapport A 
et 31610 000 nuitées ( 15 %). 


Qui sont les clients ? Princi 
ment des étrangers (18 280 OÙ }, 
esseniicilement américains 
(2 520 000), britanniques 
(2254 000) et . italiens 
{2159 000). La fréquentation 
ë retrouve aÏnsi SON miveau 
de 1885, ame record. Mais la 
clientèle française a fortement pro- 
gressé, 33 % de nuitées en plus 
depuis 1985. 

Les goûts et les moyens (mon- 
naïe forte) semblent peser dans le 
choix de la catégorie d'un hôtel. En 
effet, les Américains sont de plus 
en‘plus pambreux à fréquenter n08 
4 étoiles luxe (809 000 en 1988), 
suivis des Japonais (640 000). Les 

1es 2 et 3 étoiles se parta- 
gezt la clientèle européenne. 


{Sources : ministère du tourisme. } : 
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PARIS - ILE-DE-FRANCE 


Les paris de la Vidéothèque 


“Paris ἃ son miroir. Le- miroir 
vivant et vivifiant de.son unité 

le comme des moindres replis 
e son immense organisme 


bien sûr, mais aussi publi 
cités. documentaires, bandes 
Σ : dé, 


: a scopitanes et 
1 Les bas Dim "en fond, ls 
chips L | τὶ avec, en 


descen- 


«Nous avons le conce, 
dues τ Ver 


Une mémoire en images pour la capitale 


de Rochefort. Les onnages de 
obsédés par La cap 

le, mais il n'y mettent jamais 

leds. ἦν de le Vidéothè- 


iquée a 
print δὲ sentant, 
qu'elle οἱ avancer sur 
Pus tes fronts à la fois. Au rythme 
ls multiplication des titres risquait 
de devenir assez vite ingérable. Dès 
sa conception, la Vidéothèque de 
Paris a donc clarifié ses intentions : 
l'exhaustivité n'est pas de mise. On 


pourtant ses 


Jaïsse ce genre de tions à 
l'Institut national de l'audiovi: 
Le d légal des œuvres à la 


Vi e n’est obligatoire. 
Ici, c'est accessibilité qui est déb- 
bérément privilégiée. « Pour l'ins- 
tam, nous travaillons sur cas- 


Settes, mais nous pouvons 
Recueil très ve Le idépdisque αὶ 
ce support connaît le loppe- 


sera-t-il alors comblé », dit encore 
Véronique Cayla. 
Pour l'heure. en tout cas, 


Τόσα a porté sur le: coufort δ 
l'usager, Au cœur du nouveau 
4 mètres 


En giacpe. la consultation 
débute à domicile. 1] suffit en effet 
de taper sur minite) 3615, 
VDP 15, pour avoir accès au 
fichier. Chaque œuvre a fait l'objet 
d'un descriptif passé sur ordina- 


diverses. Avance σὰ retour rapide, 
arrêt sur Σ 1 
sont semblables à celles d'un 


.- PrOgTAIDMÉES 
Cette utilisation individuelle est 
compiètée par une programmation 


de nos itions. Nous sommes en 
effet une association culturelle 

ie par la loi de 1901 et subven- 
1 par la mairie de Paris. 
Comme un théâtre ou une biblio- 
thèque, Pas question donc de nous 
engager dans une course à la ren- 


tabiliré. Nous devons maintenir 
des 1arifs d'abonnement suffisam- 
met bas pour ne décourager per- 
sonne {1).» 
A οδιέ de ce public, qui reste 
uand-même, en majorité, Composé 
moins de trente ans (à 60 &), 
de nombreux professionnels de la 
communication ont déjà pris le 
chemin de la Vidéothèque. Après 
tout, même s'il ne doit visionner 
qu'une sélection d'œuvres, la 
recherche est plus simple et surtout 
moins coûteuse qu'à A. Réali- 
sateurs eu mal d' ou journa- 
listes en quête d'archives viennent 
donc open ici. Mais attention : 
pes question repartir avec une 
quelconque copie des documents. 
Vidéothèque, qui a dû La plu- 
part du temps acquérir les droits de 
diffusion des œuvres, ne peut en 
assurer que La diffusion à des fins 
non commercisles. Un service sup- 
piémentaire a donc été mis en 
place, qui prend en charge la népo- 
ciation des droits commerciaux. 
« Du coup, dit Véronique αλλ. 
nous jouons pour de petits ργοάπιε- 
teurs le rôle d'un petit service com- 
mercial. Certains d'entre eux orga- 
nisent ici des projections de leurs 
œuvres, ce qui revient moins cher 
que la location d'une salle tradi- 
tionnelte. (είτε évolution nous per- 
met égalemens d'enrichir notre 
caalogue. Ceux qui font don de 
leurs œuvres ne le font plus seule- 
ment par pure générosité de 
mécènes, mais aussi pour les 
retombées financières qui peuvent 
s'ensuivre, » 


Demais 
sur ke câble 
et le satellite 


Pourtant, ces mêmes questions 
de äroit ne vont pas sans poser 
quelques problèmes au développe- 
ment de la Vidéothèque. Jusqu'ici, 
Gaumont, l'INA ou TF1 n'ont 
cédé leurs droits que pour une dif- 
fusion dans l'enceinte de l'établis- 
sement. Or, dans un domaine qui se 
caractérise, comme l'a remarqué le 
philosophe Paul Virilio, par la 
vitesse de transmission du message, 


de telles frontières risquent vite 


ἢ feut a! k 
tion de la petite boîte miracle, cié 
de la télévision à , qui per- 
mettra de facturer les Services. On 
Après 


J'espère pour 1990. 

Mais cela ne auffira 
tont, la Vidéothèque na aucune 
raison de devenir le privilège exciu- 
giens et lycéens sont, exem; 
amenés fréquenter plus ae" 
ment, dans mt cadre scolaire, cet 
i ique d'éducation au 
regard. D'où l'idée de relier le 
réseau de Ia Vidéothèque à des 
équipements culturels de Paris et 
de sa banlieue. Mairies annexes, 
maisons de La culture, bibliothe- 
ques de quartiers et même lycées 
pourraient être reccordés δὰ sys- 
tème. Des expériences ont été ten- 
tées en ce sens. 


souhaitons susciter une démarche 
similaire dans les grandes villes de 
France plutôt que de drainer à 
nous iout Je publie », conclut Véro- 
nique Cayla, 

Telle quelle, en tout cas, la 

idéothèque bouleverse les hiérar- 
chies et contribue à renouveler 
notre point de vue ordinaire sur la 
production audiovisuelle. Films 
d'auteurs et séquences à fins uni- 


Lg aits et méfaits de l'Audimat. 
JEAN-LOUIS ANDRÉ 


(1) Entrée pour la journée : 18 F. 
Abonnemem mensuel : giein tarif, 
120 F : tarif réduit, 60 F. Abonnement 
annuel : pleis tarif, 400 F ; tarif réduit, 
200 F. A groupe : 200 F. 


Une proposition 
de Pierre Emmanuel 


La Vidéothèque de Paris est 
une association 1901 créée en 
1980 par Jacques Chirac, 
maire de Paris, sur une propo- 
sition du poëte Pierre Emma- 
nuel. Françoise de Pansfieu, 
maire adjoint chargé de la 
culture, assure le x 
du conseil d'administration sur 
délégation du maire de Paris. 

Après Pierre Emmanuel et 


délégué. 

La Vidéothèque a reçu, en 
1989, une subvention de la 
mairie de Paris de 30 millions 
de francs. Elle travaille en lai- 
son avec l'ensemble des direc- 
tions de ja Ville de Paris, at 
plus particulièrement avec la 
direction générale de l'infor- 
mation et de {a communica- 
tion, la direction des affaires 
cuhurellss et la direction des 
affaires scolaires. 


CORRESPONDANCE 


Trop de retards dans la construction des parkings 


La voiture (qui stationne) arrète 
la voiture (qui circule) : voilà un 
constat dont l'évidence à fini par 
atteindre nos édiles. Le plus remar- 
quable dans les mesures annoncées 
au sujet du statiosnement est juste- 


ment qu'elles aient 616 d'abord ins- 
pirées par le souci de la circulation. 
Certes, on promet que les piétons, 
les cyclistes et évidemment les 
transports en commun bénéficie- 
ront aussi de cette offensive contre 


Un cadeau pour Berlin 


sent acinellemem en 
ville de Paris s’honorerait en re 


Alors que la France et l'Allema- 
gne sont réconciliées depuis plus de 
quarante aus, alors qu'on ne cesse 
de louer les mérites du «couple 
franco-allemand», pas une seule 
rue de Paris ne porte Le nom d’une 
ville d'Allemagne. 

Venroge ue τὴ 
toute est 
enterrer dqo 
ce pays avec nous avons une 
histoire si chargée. 


Ce serait un très beau geste, et 
un gese tout à fait symbolique de 


Berlin, cette ville qui sort à peine 
d'un cauchemar, ne mérite-t-elle 
pas ce «cadeau- d’une autre 
grande ville qui a moins souffert 
qu'elle et lui tendrait ainsi la 
main ? 


le stationnement abusif : il n'empé- 
che, l'impression demeure que la 
voiture à elle seule obrient ce que 
la conjugaison de tous les autres 
usagers de la voirie n'avait pas 
réussi à faire : desserrer j'étreinte 
qu'y exerce l'automobile. Il est vrai 
que cette hydre n'a qu'un adver- 
saire à sa mesure : elle-même. 
Mais le retard pris depuis des 
années ne se rartrape pes en quel- 
mes déclarations d'intention 
même excellentes) : où iront les 
cent mille véhicules dont le station- 
nément illicite va être «sup- 
primé» ? Le déficit de de 
stationnement résidentiel à Paris 
est tel dans beaucoup de quartiers 
qu'il paraît illusoire d'affirmer 
qu'on contiendra efficacement la 
pression des véhicules cherchant à 
se garer dès lors que n'existe 
aucune solution de rechange. Si Les 
mesures devaient se 
révéler efficaces, la situation risque 
donc d'empirer la nuit εἰ les diman- 
ches on jours fériés lorsque 
l'absence quasi totale de contrôle 
garantit l'impunité. Dans la jour- 
née, on peut craindre que ces 
mesures n'aient un effet pervers: 
bon nombre d'automaobilistes 


seront amenés à utiliser Jeur véhi- 
cule pour se rendre au travail à 
seule fin d'éviter une infraction. et 
viendront ainsi accroître le volume 
de la circulation. 


La construction de parkings sous 
la voirie n'est probablement pas la 
panacée, d'autant qu'elle entraine 
souvent les inconvénients pour les 
voisins et des abattages d'arbres. 
Pourquoi ne pas construire des 
garages en élévation ? On répon- 
dra : le prix du terrain est trop cher 
pour ques soit rentable. } faut 
sens te songer à prendre dles 
mesures d'exonération fiscale qui 
soient incitatives pour les promo- 
teurs. En tout cas, il convient de 
cesser d'autoriser l2 démolition des 
garages existants, C'est une évi- 
dence ? Point du tout : y a six 
mois à peine, un garage de 
141 places était froidement démoli 
daus mon quartier, pourtant saturé 
d'automobiles en stationnement 
interdi, et ce avec la bénédiction 
du maire de Paris. Quelle incohé- 
rence, εἰ surtout quel gâchis! 
Hélas, il ne s’agit pas d'un exemple 
isolé : on a beaucoup démoli de 
garages dans une époque récente. 


Il est urgent de considérer les par- 
kings comme d'intérêt public (i). 

Avant que les mesures prises 
contre le stationnement gènant ne 
puissent porter leurs fruits. il fau- 
dra donc attendre que soit é 
le retard qu'ont accumulé des 
années de coupables laisser-aller et 
laisser-faire. D'ici là, les automobi- 
listes parisiens auront le sentiment 
d'être pris au piège... 

Ensuite, il devront se faire une 
raison : en même temps que l'entre- 
tien et l'assurance de leur voiture, 
il leur faudra payer le garage. 

u'on ne les avait 
guère habitués à cette idée 
Jusqu'ici 
HENRI FABRE-LUCE 
avocat à la Cour 


(1) Le tribunal administratif de 
Paris 2 _ Σ estimé qu'aucune 
disposition du code de l'urbanisme ne 
permettait de refuser le permis de 
démolir un garage : mème si l'on peut 
trouver cette interprétation contesta- 
ble. et même s la Ville dispose en tout 
cas d'un droit de préemption qu'elle 
peut faire jouer systématiquement à 
Cette occasion, il est clair qu'il y 2 ane 
lacune législative qu'il faudrait com- 
bler au plus 181. 


.--...»..... 


[RTS us 
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La hausse des taux 


d'intérêt allemands 


Le deutschemark se renforce aux dépens 
du dollar, du yen et du franc français 


Un rééquilibrage de grande 
ampleur est en train de s'effec- 
tuer sur ies marchés des 
changes, le deutschemark se 
redressant très vigoureuse- 
ment par rapport à l'ensemble 
des monnaies. Mercredi 
22 novembre, la devise alle- 
mande consolidait sa progres- 
sion amorcée la semaine der- 
nière, que ce soit à New-York, 
où le dollar en quelques jours 
est retombé de près de 
1.85 DM à 1,8050 DM, à Paris 
avec un deutschemark au 
dessus du seuil de 3,40 F, ou à 


Tokyo. 


A l'origine de cette remontée 
rapide et remarquée, on trouve une 
hausse sensible des taux d'intérêt à 
long terme en RFA, où les rende- 
ments des emprunts d'Etat sont 

en moins d'un mois de 7% à 
près de 7,50%, au plus haut depuis 
ing ans, À Ce rythme, les taux 
longs allemands ne sont plus 
séparés que par un écart d'un 
demi-point des taux longs améri- 
cains contre près de trois points au 
début de l’année. 

Ce rattrapage a des consé- 
quences très importantes, les 
détenteurs de capitaux internatio- 
naux se portant Sur une monnaie ou 
sur une autre en fonction des ren- 
dements offerts, avec une préfé- 


rence pour les à long 
terme. 
C'est pourquoi la montée des 


taux allemands ne manque pas 
d'attirer ces capitaux et de doper le 
deutschemark, pour le plus grand 
plaisir de la Banque fédérale 
d'Allemagne qui veut une monnaie 
forte pour mieux lutter contre 
l'inflation. Un tel phénomène 
engendre immanquablement des 


tensions au sein du système moné- 
taire européen. La couronne 
danoise et La lire italienne s'affai- 
blissent vis-à-vis du mark et la Ban- 
que de France commence À soute- 
air Je franc français, déprimé par 
les mauvais chiffres du commerce 
extérieur français, 


Pessini 
des opérateurs 


Par ailleurs, la montée des taux 
d'intérèt allemands ne peut 
qu'entraïner celle des 1aux fran- 
Çais, puisque La défense du franc 
exige que le loyer de l'argent offert 
à Paris soit supérieur de 1,5 à 
2 points à celui en vigueur à Franc- 
fort. En conséquence, an voit les 
rendements des emprunts d'Etat 
français poursuivre leur ascension, 
passant de 8,30 % sur dix ans en 
août dernier à près de 9,20 Ὁ 
actuellement et entraînant tous les 
autres. 

Du coup, les cours du MATIF 
(Marché financier international de 
France), qui anticipent la tendance 
À venir, ont lourdement chuté, 
retombant de plus de 110 fin août ἃ 
un peu plus de 104 actuellement, 
au plus bas depuis février dernier. 
Cette chute reflète le pessimisme 
des opérateurs, qui ont abandonné 
tout espoir d'une détente des taux. 

Quant à l'origine de la montée 
des taux allemands, on la trouve 
dans la crainte d'une inflation à 
venir, attisée par l'ouverture des 
frontières avec ja RDA, crainte 
qui, classiquement, se répercute 
sur les obligations, dont les rende- 
ments doivent monter ee com- 
penser cette inflation. C'est égale. 
ment l'inquiétude qui déprime la 
livre sterling, retombée à près de 
9,70 F à et fait monter l'or à 
pi de 400 dollars l'once, au plus 

£ depuis le début de l'année. 
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Bons résultats pour l’ensemble 
du système financier en 1988 


Les banques et les mstitu- : 
tions financières françaises ont 
globalement enregistré un 
résultat positif en 1988. Mais 
les bénéfices de la profession 
dissimulent de profondes dispa- 
rités entre les secteurs et, au 
sein des secteurs, entre les 
établissements. 


En 19886, l'ensemble des établis 
sements financiers tels que les défi- 
rit la loi bancaire (barques, ban- 
ques mutualistes ou coopératives, 
sociétés financières, iastitutions 
financières spécialisées, maisons de 
titres...) ont enregistré un résultat 
net positif de 40,23 milliards de 
francs, soit 12 % de plus qu'en 
1987. Ces chiffres globaux doivent 
cependant être nuancés. 

Ainsi les banques inscrites à 
l'Association française des banques 
(ΔΕΒ) fournissent plus du tiers de 
ces chiffres avec 15,3 milliards de 
bénéfices en }988, mais au sein de 
cette catégorie ce sont les plus 
grosses banques (BNP, Crédit 
fyonnais, Société générale.) qui 
sauvent la face des petites. Les 
sociétés financières (Cetelem...) 
résistent également bien à la 
concurrence en affichant des résul- 
tats 1988 positifs (13,7 milliards 


de francs) légèrement supérieure à 
ceux de l’année précédents 
{13.1 milliards de francs), mais 
sur plus de mille sociétés finan- 
cières beaucoup s'inscrivent résolu- 
ment dans le rouge. 

Les institutions financières spé- 
cialisées (Crédit national, 
CEPME, Crédit foncier...) affron- 
tent avec des bonheurs divers la 
banalisation de leur activité. La fin 
des prêts bonifiés les a obligées à se 
reconvertir. avec des bonheurs 
divers, qui se manifestent par un 
résultat sectoriel positif en 1988 
(1.26 milliard de francs de bêné- 
fice) mais en chute de plus de 47 Ὁ 
par rapport à l'année précédente. 

Cette amélioration des bénéfices 
du secteur financier masque cepen- 
dant deux éléments im À 
L'accroissement de la productivité 
du travail (à effectif quasi 
Constant) 8 compensé l'érosion de 
la rentabilité du capital. Si l'amé- 
lioration du produit net bancaire 
concerne La quasi-totalité des sec- 
teurs, le résultat brut d'exploitation 
est négatif pour les sociétés 
financières, et stagnant pour les 
institutions financières spécialisées. 
Cette différence s'expliquerait par 
une moindre maîtrise des frais 
généraux. 


YVES MAMOU 


Résaitats d'exploïtati établi ts financi 1988 (1 
rpg Ω ( ) 


πὴ 


Produit net bancaire 

Frais généraux 

Dont Frais de personnel 

Résultat brut d'exploitation 
Dotations nettes aux provisions . 
Résultat d'exploitation 

Résuliat ποι... 


263 221 
177 595 
106 182 
97179 
45 074 
41 068 
35 932 


283418 
190 240 


111 672 
106 220 
42 628 
51143 
40 236 


(1) Banques ΑΕΒ, banques morualistes τὶ coopératives, d'épargne αἱ 


de prévoyance, Crédit 
spécialisées, maisons de titres. 


municipal, sociétés financières, insütutions financières 


Résultats nets des établissements financiers ea 1988 


{En milliards de francs. } 


Banques AFB 
Banques murualistes ou coop. 


Caisses d'épargne et de prévoyance . 
Sociétés financières 

IFS {Institot. finnocières spécialisées) à 
Maisons de titres .........,...,.. ass 


13.00 
2385 
14182 
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gagné 2 points, à 2 185,1. La 


veux avant la publication, jeudi, 


ments courants britanniques. Les 
prévisions par le groupe de 
construction Tarmac d'une baisse 
de son bénéfice ont particulière- 


a notamment baisté, entraînant 
dans son sillage Wimpey, P and © 
et Trafalgar House. En revanche, 
la compagnie UK Paper s'est 
envolées après l'annonce du lance- 
ment d'une OPA amicale de 
263 millions de livres par le 
groupe finlandais Metsa-Serie. La 
compagnie immobilière Rose- 
haugh a profité des rumeurs sur le 
lancement d'une OPA par le 
groupe Olympie and York sur 
cette société. Les mines d'or 
étaïent encore recherchées. 


D Bernard Tapie Finance coté à 
142 F. — L'action du groupe Ber- 
nard Tapie Finance a été intro- 
duite, mardi, sur le second march£ 
de la Bourse de Paris, au prix de 
142 F. 10 % des demandes ont été 
servies ἃ ce eQurs, soit 
623 000 tres, 


bénéfice net consolidé de Sony, le 
a 


géant de l" ue japonais, 

augmenté de 68,1 Ex à 49,1 mik 
Lords de yens (2,2 milligrds de 
francs), au Cours du premier 
ne de ne fiscale 
(avril à septembre), par rapport 

la même période de l'an dernier, 
Les ventes consolidées ont aug- 
menté de 23,8 %, à 1 229 milliards 
de yens (55 milliards de francs). 


se poursaivent. — É 

compagnie financière de Paribas a 
lancé une OPA sur Li Compagair 
de navigation mixte, d'importants 
échanges ont lieu quotidiennement 
sur le marché boursier. Mardi 
21 novembre, 124 000 titres cotés 
au règlement mensuel à un cours 
de 1 851 F ont changé de mains. 
Lundi 20 novembre, Paribas avait 
acquis 133242 actions nouvelles 
plus 64000 actions convertibles. 
Aucune déclaration n'a été faite, 
en revanche, sur l'identité des 
acheteurs des 278 000 actions 
anciennes. qui ont changé de 
mains lundi, Ces titres, qui pro- 
viennent vraisemblablement des 
SICAV du Crédit agricole, sont 
traités sur le marché de Londres. 
Depuis le début de la semaine, 


NEW-YORK, 21rounèe À 


Les cours ont évolué de façon 
irrégulière, mercredi, à Wall 
Street. Après avoir ouvert en 
légère hausse, le marché s'est 


replié, puis est remonté pour 
Télecenire encore. Finalement, 
l'indice des ivdustrielles s'est éta- 
bli à 2639.29, en progrès de 
725 pri ts. Le bilan de la journée 
a ét revanche, négatif. Sur 
1 983 valeurs traitées, 627 seule- 


4 
Qi der Po πα τοῦ οἰ de 
L'acti- 


Après la mauvaise séance de 
lundi, la Bourse de Londres s'est 
quelque peu raffermie mardi, en 
raison notamment de [a bonne 
orientation de Wall Street ἃ son 
ouverture. L'indice Footsie a 


Séance avait plutôt mal commencé 
avec ane perte de 8 points, pen de 
temps après l'ouverture. Il est vrai 
que les opérateurs sont plutôt ner- 


des chiffres de la balance des paie- 


ment déprimé le secteur. Tarmac 


sir fois de l'année. 


TOKYO, 200 À 


Nouveau record 
La séance de mercredi à la 


l'indice Nikkei atteignant 
3 628.92 points, soit une 
hausse de 227,05 points 
C+ 0.63 %). Les investisseurs 
institutionnels ont opéré des 
achats pour des fon 
cement. 


Ils ont été encouragés dans 
cette voie par Île calme 
régnant sur le marché des 
changes et sur le front des 
taux d'intérêt, déclaraïent les 
professionnels. La plupart 
des titres ont été demandés, 


teurs de l'électricité, de la 
finance et de l'immobilier. 


FAITS ET RÉSULTATS 


nt: 


repousse de 
sous séquestre des OBSA. — 
Dans J'ordonnance rendue le 


21 [3 

Gone safe Dr 
VIG sa 

sous 


l'engage- 
ment de ne ces titres 
jusqu'au ὃ mars 1990 et donc de 
2e pas modifier d'ici À le rapport 
des forces à l'intérieur du numéro 
να mondial du luxe. À cette date, 
le jugement concernant la 
demande d'annulation de ces 
OBSA aura διέ prononcé, puisque 
Faudience sur cette action engs- 
gée par VIG et certains petits 
actiongaires a êté fixée au 
20 décembre ἢ 
τι Excellent: nésnitats des com 
aériennes japonaises, .- 
Fe pds ont baissé de 6,5 “Ὁ 
L leurs les wois 


εἰ 


imprévu, (actueile- 
ment de 2,97 36), ce pour la troi- 


de pla- 


mais surtout ceux des sec- 
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Marché des options négociables le 22 norenbre 1989 


Nombre de contrats : 19 311. 
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Les rebondissements de l'affaire Chalier 


M. Mauroy : « Devant la Haute Cour 
à côté de Nucci, il devrait y avoir Pasqua » 


Aucune réaction de M. Charles 
Pasqua après les déclarations de 
M. Bernard Gérard, directeur de la 
DST, mettant en cause la responsa- 
bilité de l’ancien ministre de l’inté- 
rieur dans l'affaire du «vrai-faux » 
passeport de M. Chalier (/ire 
page 14). M. Pasqua est actuelle- 
ment en voyage au Canada et ne 
devrait être de retour à Paris qu'en 
fin de semaine. Son entourage réa- 
gissait, mercredi matin 22 novem- 
bre. par un no commenr général : 
« Pas de réactions, pas de déclara- 
tions ». 

Interrogé sur la Cinq, mardi soir 
21 novembre, M. Roland Dumas, 
ministre des affaires étrangères. a 
indiqué : « C'est une affaire judi- 
ciaire, et donc je me garderai bien 
de porter un jugement, mais si le 
fait est exact, et iout laisse à pen- 
ser qu'il l'est, bien évidemment la 


Haute Cour serait compétente 
puisque ce serait un délit commis 
dans l'exercice des fonctions de 
ministre. » 

Interwievé, mercredi ἢ matin ser 
Eu 1, M. Pierre Mauroy, pre- 
mier secrétaire du PS. a déclaré : 
« Si M. Pasqua a commis ce délit 
dans ses fonctions de ministre, la 
droite, qui s'est ingéniée à faire 
une machination politique pour 
envoyer Christian Nucci devant la 
Haute Cour, doit savoir qu ‘à côté 
de Nucci il devrait y avoir Pasqua 
{..1. C'est un secret de Polichinelle 
que cette histoire de passeport. 
encore que la justice doit absolu- 
ment l'établir 1...1. Attendons que 
la justice fasse son œuvre. Qu ‘elle 
réponde à la question qui est 
posée : M. Pasqua est-il coupable ? 
Il n'y a pas de raison d'ouvrir des 
procédures parlementaires. » 


L'ESSENTIEL 


Débats 


Société : «La forteresse France2, 
par Alain Touraine ; Europe : «La 
communauté face aux révolutions 
de l'Est», par Maurice Duverger . 2 
Le compromis 

en Grèce 


M. Xénophon Zolotas forme un 
gouvernement d'union nationale - 3 
La Bulgarie 

après l'éviction 

de M. Jivkov 

Les limites de la libéralisation . .. 5 


Le discours du trône 
aux Communes 


La télévision a ravi la vedette à 
Mr Thatcher 8 


Une journée 
au Parlement européen 
Une élue très sollicitée . ....... 8 


Nouvelle polémique 
sur l'immigration 
Le projet de loi de M. Pierre Joxe 
modifiant certaines dispositions du 
texte sur l'entrée et le séjour des 
étrangers en France a été adopté 
par l'Assemblée nationale mais ce 
débat a donné lieu à une nouvella 
polémique très vive sur dons 
10 


Le Sénat retrouve 


865 marques 


Après avor approuvé la veille la 
politique étrangère de M. Mitter- 
rand, Sénat, largement dominé 
par l'opposition, a retrouvé 568 
marques en attaquant très ferme- 


ment mardi le projet de budget pour 
1890 .......,...o.oore 10 


M. Le Pen à Dreux 


Le président du Front national a 
lancé mardi, à l'occasion de la cam- 
pagne pour l'élection Kégisiative par- 
tielle de Dreux, un appel aux élec- 
teurs communistes 12 


«Le Canard enchaîné » 
réplique à M. Médecin 
Le maire de Nice avait accusé le 
Canard enchaîné d'émerger aux 
fonds secrets du gouvemement. 
L'hebdomadaire réplique vivement à 
ce qu'il considère comme rune 
bouffoni 


Ski : fin d'un monopoie 
Pour la première fois, le pool des 
fabricants français de matériel de 
ski perd son monopole. Cette sai- 
son, quelques champions seront 
équipés par des i 
étrangères 


Plaidoyer pour [8 culture 
scientifique 

Par une série de conférences au Cok 
lège de France, la Fondation pour la 


science souhaîte contribuer à la dif- 
fusion de {a pensée scientifique . 17 


Les universités entre 
Etat et régions 


M. Rossinot, maire da Nancy. 
demande à l'Etat de préciser les 
compétences des régions pour 
l'énseignement supérieur . ,. 18 


Passeport linguistique 
pour l'Amérique 

Les candidats à des études aux 
Etats-Unis doivent obligatoirement 


passer un test de langue. Comment 
s’y préparer 


Musées : fronde 

des conservateurs 
Certains conservateurs de musées 
s'inquiètent des conséquences de la 
régionalisation. lis l'ont fait savoir 
au ministre de la culture ...... 21 


Noureev quitte 
le palais Garnier 
L'ex-directeur de la danse devrait 


garder un poste de « premier choré- 
graphe » DR EM créé 


L'ambition d'« Oros 
Communication » 


M. Bruno Rohmer, ex-PDG de 
l'Express, vient de créer Oros Com- 
munication. Ce nouveau groupe 
veut aider les petites et moyennes 
entreprises françaises du secteur à 
devenir les «têtes de pont» de 
réseaux européens ......... 21 


RAS SECTION: CE: 


ARTS Φ SPECTACLES 


Les quarante ans 
de l'agence Magnum 


L'agence Magnum et ses reporters 
photographes — les plus réputés de 
la profession — fêtent à parti de 
cette semaine le quarantième anni- 
versaire de leur grande et presti- 
gieuse maison ............, 25 


La Mano Negra 

à pas de géant 

Depuis le début du mois de novem- 
bre, le groupe de rock fait salle 
comble dans chacune des villes où il 
Se produit. Portrait d'une bande de 
copains en passe de conquérir les 
Etats-Unis ............... 33 


Travail temporaire 

L'avant-projet de loi sur le travail 
temporaire est présenté aux parts- 
naires sociaux par M. Jean-Pierre 


Soisson. Mais le CNPF réclame tar- | 


divement une négociation sur 


l'ensemble du dossier, alors que le : 


conseil des ministres doit prendre 
une décision le 6 décembre 


Le TGV-Nord 

sur les rails 

Les ministres des transports ds Bel 
gique, de France, de Grande- 
Bretagne, des Pays-Bas et de RFA 


sont convenus de mettre en service 
le TGV-Nord européen en 1988 


entre Paris, Londres, Bruxelles, Rot- ; 
terdarn ét Cologne ........., 39 : 


La télématique du Monde : 
3615 LEMONDE 
3615 LM 


Le ouméro du « Monde » 
daté 22 novembre 1989 
a été tiré à 497 775 exemplaires 


FAO ΟΠ ΟΝ ΏξΡ  Σ | 


...37 ; 


Le séjour du premier ministre israélien à Paris ie 


Constat de désaccord 
entre M. Mitterrand et M. Shamir ὦ. Hi: 


D A es où nee 


divergences 

tains poims». «Οπ peut, a+ 
ajonté, être attaché à un pays mais 
de propos et sa 


pra 


Ce ne serait 


si de sanglants affrontements ont été évités 


Francfort. — 1’ 
l'Est est 


manif 
à face avec des forces de l'ordre 
qui se sont retirées au tout dernier 
moment, a affirmé le chef 
d'orchestre Kurt 
« Nous savions que des canons à 
eau et des lacrymogènes 
, Îls avaient aussi des 
de l'Est 
est pere à un cheveu d'une 
civile », a déclaré le célèbre 


vrier de 


Paris ont refusé d’assurer le 
Concert du mardi 22 novembre qui 
devait réunir le pianiste Marc 
Laforët et Théodor Gushlbauer. 
Située à Gennevilliers (métro 
Gabriel-Péri), cette salle de ré 

tion serait à la fois trop 

trop éloignée de la Salle τῖσαι τὰ 
l'orchestre joue habituellement) et 
une « mauvaise odeur tenace » do0- 


SUR LE VIF 


) et M. Gerry Collins 


(lande), 


Au terme de ces conver- 
Lg απ dicqte que la: 
CEE restait attachée à le tenue‘ 


d'une conférence ἐέσεηεκανος se a 
«Nous pensons y 


Abdel Meguid, a reçu, mardi, un 
membre du comité exécutif de 
l'OLP, ns τοῦς τ, lui a précisément 

de la centrale 


piinens der propos ἐς 


à M. Krenz ἀμ & le conciliation 


à l'Assemblée constituante 


porn à du. Sud Ouest. 
africain (SWAPO),. de l'Alliance. 


anne roi Re Lu su ps démocratique ‘de la Tarnhalle 
beure avant le début de la manifes. | (DTA), maïs aussi d'anciens 
tation trois res, du | sonniers de l'Organisation de (a 

3 à Leipzig. « Ce n'était p aa ration, qui ont apostsophé son 
ordre d'Egon Krenz, a-t-l - sident, M. Sam Nujouna, et ses. 
il ne leur avais pas encore Dr dirigeants..aux .cris de. « meur- 
phoné, » — { Reuter.) τῆξις». δὺς pa ΤΩΣ 

ends se l 

BOURSE DE PARIS | éme éme en née 

Matinée du 22 novembre | 

Idée 


La séance ἀξ errod eos 


ouverte, Rue Vr 

note indécise. D'abord ὃ à Peftrie- 
ment .(-0,14%), Le tendance a été. 
cusuite plus résistante. Vers 
11 heures, l'indice CAC-40 eure- 
gistrait une avance de 0, 16%. 


teur général sudatriouin, à ‘quai 
souhaité un agréable JEU € : 
Namibie. | ἐς 


J'ai ouvert 
“Mémoires du XX° siècle" 


et j'ai ENTENDU Trotski, Chanel, 
Cerdan, Piaf, Saint- -Exupéry… 
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